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1.​ Quand un 
croyant est-il 
baptisé de l'Esprit ? 

 
L'IDÉE SELON LAQUELLE toute 

personne convertie au Christ a besoin d'un 
baptême supplémentaire dans l'Esprit, ou 

d'une « seconde bénédiction », n'a été qu'un 
enseignement marginal parmi les chrétiens 
évangéliques pendant plus de deux siècles. 

Ces dernières années, cependant, elle est 
devenue un pilier du mouvement 

charismatique dans le monde entier, et a 
même commencé 

à pénétrer les cercles conservateurs et réformés. 
La plupart des auteurs charismatiques 

font référence avec mépris aux 
évangéliques « traditionnels », qu'ils 
considèrent comme des chrétiens de 

troisième ordre qui refusent fièrement de 

 



recevoir la plénitude de l'Esprit et le don 
des langues. Ils parlent de « 

traditionnalistes bornés ». Mais d'où les 
enseignants charismatiques et ceux qui 

partagent leurs opinions sur le baptême de 
l'Esprit tirent-ils leurs idées ? La réponse, 
malheureusement, vient de personnes qui 
abordent la Bible de manière superficielle 
et négligente,​ ignorant​ pratiquement

​ les​ règles 
d'interprétation de la Bible elle-même. Les 
promoteurs d'un baptême de l'Esprit après 

la conversion sortent toujours des textes de 
leur contexte et ne prêtent aucune attention 

au fait 
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que la grande majorité des passages 
bibliques sur le même sujet contredisent 
leurs interprétations. 

C'est ce que déplorait un célèbre enseignant 
biblique 

nommé William Biederwolf, qui, en 1913, 
protesta contre les nombreuses déclarations 
contradictoires sur le Saint- Esprit faites 
par certains prédicateurs de son époque. Il 
remarqua que ces déclarations, bien que 
dogmatiques, étaient rarement étayées par 
des textes, et lorsque c'était le cas, un 
simple coup d'œil au texte montrait qu'il ne 
confirmait pas les affirmations des 
prédicateurs. Le Dr Biederwolf s'est donné 
pour tâche de rassembler toutes les 
références bibliques aux différents aspects 
de l'œuvre de l'Esprit, et a produit un livre 
qui est aujourd'hui considéré comme un 
classique.1 

L'idée selon laquelle les chrétiens ont 
besoin d'un baptême de l'Esprit après et en 
plus de leur conversion n'est tout 
simplement pas corroborée par la Bible. Ce 

 



chapitre examinera tous les textes qui nous 
indiquent quand le croyant est baptisé de 
l'Esprit. Ces textes seront cités à partir de la 
version King James, mais les lecteurs sont 
invités à les vérifier en utilisant la version 
de leur choix. Nous garantissons qu'après 
avoir examiné cet ensemble de textes avec 
un esprit ouvert, le lecteur n'acceptera plus 
jamais les affirmations fantaisistes et 
simplistes sur le 

 
1A HELP TO THE STUDY OF THE HOLY SPIRIT Une 
aide à 
l'étude du Saint-Esprit, W. E. Biederwolf, Baker 
Book House (Grand Rapids) et Wakeman Trust 
(Londres). 

 



 

baptême de l'Esprit qui sont colportées 
dans les livres des auteurs charismatiques 
(et des auteurs prônant une « vie supérieure 
» ou une « vie plus profonde »). 

Avant d'examiner les textes, permettez-moi de 
dire 

quelques mots sur l'importance de cette 
question. L'idée qu'il existe un baptême 
dans l'Esprit après la conversion a fait 
basculer de nombreux chrétiens dans un 
monde imaginaire fait d'expériences 
émotionnelles irréelles, de révélations 
imaginaires et même d'illusions de sainteté 
parfaite. D'innombrables autres ont été 
plongés dans le chagrin et la confusion 
parce qu'ils n'ont pas pu obtenir le 
« baptême » qu'ils recherchaient. 

Pourtant, chaque jour, dans des 
rassemblements charismatiques, petits et 
grands, des gens sont incités à rechercher 
cette bénédiction. Dans une atmosphère 
fiévreuse, poussés par les prières et les 
appels des autres, ils reçoivent l'imposition 
des mains et apprennent à émettre des sons 

 



 

qui « déclencheront » leur parler en 
langues. 

Certains deviennent si désespérés d'obtenir le « 
baptême 

» que leurs priorités changent 
complètement. Au lieu de vouloir 
simplement plaire et servir le Seigneur par 
leur témoignage et leur sainteté croissante, 
leur objectif suprême devient celui 
d'obtenir une sensation spectaculaire de 
l'Esprit dans leur vie. Ils entendent et lisent 
les vantardises incessantes des personnes « 
remplies de l'Esprit 
» et tout ce qu'elles prétendent faire, et 
deviennent convaincus que le 

 



 

 
christianisme authentique est une question 
de sentiments extatiques, voire de réception 
de révélations personnelles et de pouvoirs 
mystérieux. 

Dans le contexte actuel de confusion 
spirituelle, il est essentiel que nous 
réalisions que le seul baptême de l'Esprit 
mentionné dans la Bible est l'acte gracieux 
de l'Esprit lorsqu'il vient habiter dans le 
croyant au moment de sa conversion. Une 
fois qu'il est à l’intérieur de notre âme, 
nous L'avons et nous le possédons 
entièrement. Bien sûr, nous souhaiterons 
vivre de plus en plus son renforcement et 
son illumination, mais nous ne devons 
jamais rechercher un baptême 
supplémentaire. Nous ne devons pas 
rechercher des expériences extatiques, 
curieuses et mystiques, comme si une 
grande « partie » de l'Esprit avait été omise 
lors de son entrée dans notre vie au 
moment de notre conversion. 

Une fois convertis, notre tâche consiste à 
commencer immédiatement à coopérer 
avec l'Esprit, à marcher par sa puissance et 

 



 

à prouver de plus en plus son aide et son 
secours . C'est en marchant dans l'Esprit 
que nous goûterons et connaîtrons 
davantage sa puissance et sa bénédiction. 

À la lumière des affirmations avancées 
en faveur d'un baptême supplémentaire 
dans l'Esprit après la conversion, peut-on 
prouver que la conversion inclut l'entrée 
complète de l'Esprit dans la vie du croyant 
? S'agit-il d'une question sujette à débat 
parce que les Écritures ne sont pas claires ? 
Le fait est que la Bible est sans équivoque 
sur ce sujet. Nous disposons d'un large 
éventail de textes qui prouvent de 

 



 

manière absolue et répétée que le 
Saint-Esprit vient personnellement habiter 
en chaque enfant de Dieu au moment de la 
conversion, et non par étapes. 

Voici les « textes de preuve » qui établissent 
sans aucun 

doute l'enseignement réformé traditionnel. 
Dans ce chapitre, ils sont présentés par 
ordre d'apparition dans la Bible, pour plus 
de commodité. 

(1)​Actes 2 
Le premier se trouve dans Actes 2.38, où 

Pierre dit : « Repentez-vous, et que chacun 
de vous soit baptisé au nom de Jésus-Christ 
pour le pardon de ses péchés, et vous 
recevrez le don du Saint-Esprit. » 

Ce texte montre clairement que 
l'expérience de la repentance et de la 
conversion à Christ est totalement liée au 
don du Saint-Esprit. La promesse 
inconditionnelle de Dieu est que le 
Saint-Esprit viendra certainement sur les 
personnes lorsqu'elles se convertiront. 

Cela semble être un texte irréfutable, 
 



 

mais ceux qui veulent séparer l'œuvre du 
Saint-Esprit lors de la conversion et le 
baptême qui suit affirment que Pierre ne 
fait pas référence au baptême du 
Saint-Esprit, mais simplement à un don 
initial de l'Esprit. Ils reconnaissent que le 
Saint-Esprit intervient lors de la 
conversion, mais ils affirment que c'est 
quelque chose que l'Esprit fait de lui- 
même, alors que le Christ a promis qu'il 
baptiserait personnellement son peuple du 
Saint-Esprit. 

En faisant cette distinction inhabituelle, ils 
produisent 

 



 

 
ingénieusement deux baptêmes à partir 
d'un seul. Ainsi, selon ces enseignants, il 
reste une autre bénédiction à expérimenter 
après la conversion. (Le Dr Martyn Lloyd- 
Jones, bien qu'il ne soit pas strictement 
charismatique, a enseigné cette idée dans 
les dernières années de son ministère). 

Cependant, Pierre rejette cette approche plutôt 
subtile en 

nous disant que le don de l'Esprit dont il 
parle est le même baptême de l'Esprit que 
le Seigneur Jésus a promis de donner. Il dit 
: « Dieu a ressuscité ce Jésus, dont nous 
sommes tous témoins. Élevé par la droite 
de Dieu, il a reçu du Père la promesse du 
Saint-Esprit, et il l’a répandu comme vous 
voyez et l’entendez » (Actes 2.32-33). 

En d'autres termes, le don de l'Esprit 
répandu le jour de la Pentecôte (et promis 
par la suite à chaque croyant lors de sa 
conversion) n'était rien d'autre que le don 
du Saint-Esprit promis par le Christ. Il ne 
peut donc y avoir d'autre baptême après 
celui-ci. 

 



 

Pierre dit que ce baptême sera accordé à 
« tous ceux » qui se repentent, et que cela 
continuera à se produire tout au long de 
l'histoire de l'Église : « Car la promesse est 
pour vous, pour vos enfants, et pour tous 
ceux qui sont au loin, en aussi grand 
nombre que le Seigneur notre Dieu en 
appellera » (Actes 2.39). Partout où 
l'Évangile est prêché, parmi toutes les 
nations et pour toutes les générations 
suivantes, le don du Saint-Esprit sera 
accordé aux pécheurs au moment où ils se 
repentiront et seront sauvés. 

Quel a été le résultat de la venue du 
Saint-Esprit sur ceux 

 



 

qui se sont convertis le jour de la Pentecôte 
? Ont-ils parlé en langues ? Ont-ils 
accompli des miracles de guérison ? En ce 
qui concerne la grande majorité des 
convertis, la réponse est non. Lorsque les 
gens sont influencés par l'enseignement 
charismatique, ils supposent 
immédiatement que les dons des langues, 
de la prophétie et de la guérison ont été 
distribués à tous les 3 000 convertis le jour 
de la Pentecôte. Mais bien qu'il existe une 
description très détaillée du nouveau mode 
de vie et du comportement de ces convertis, 
il n'y a aucune référence à des croyants 
ordinaires manifestant de tels dons. 

L'impression qui prévaut généralement 
parmi les croyants charismatiques n'est tout 
simplement pas conforme aux données du 
Nouveau Testament. Tout au plus, seuls les 
120 disciples originaux auraient parlé dans 
des langues étrangères qu'ils n'avaient 
jamais apprises. Il n'est fait mention ni des 
3 000 convertis, ni du grand nombre de 
personnes qui se sont converties peu après. 
Et Luc dit que seuls les membres du groupe 

 



 

apostolique ont accompli des miracles de 
guérison.2 

 

2 Contrairement à ce qu’affirme Peter Masters , 
influencé par le cessationisme, on ne peut exclure 
évidemment que des miracles furent accomplis par des 
gens n’appartenant pas au groupe apostolique , aussi 
bien à l’époque des premiers chrétiens que dans les 
siècles qui ont suivi la creation de l’Eglise . Matthieu 10 
v7 “Allez, prêchez, et dites: Le royaume des cieux est 
proche. 8Guérissez les malades, ressuscitez les morts, 
purifiez les lépreux, chassez les démons. Vous avez reçu 
gratuitement, donnez gratuitement. 9Ne prenez ni or, ni 
argent, ni monnaie, dans vos ceintures;” Si dans ce 
passage Christ s’adresse à ses disciples , rien ne permet 
d’affirmer péremptoirement que la guérison des 
malades n’ait pu être incluse dans le projet et le dessein 
divin dans la marche normale de 

 



 

 
Les convertis au moment de la Pentecôte 

ont reçu l'Esprit personnellement et 
individuellement au moment de leur 
conversion, et le résultat a été qu'ils « 
persévéraient dans l'enseignement des 
apôtres », etc. Ils se sont consacrés à la 
Parole de Dieu, ont noué un lien spirituel 
profond avec d'autres convertis, ont 
découvert comment prier et adorer 
véritablement, et ont été remplis 
d'émerveillement et d'admiration, tout cela 
parce que les choses spirituelles étaient 
devenues si réelles pour eux. Ces effets 
sont tous énumérés dans Actes 2.42-47, 
ainsi qu'une description de leur unité de 
cœur, du partage comme du sacrifice de 
leurs biens et de leur grande ferveur et 
sincérité de cœur. Tels étaient les résultats 
de l'entrée de l'Esprit dans leur vie lors de 
leur conversion, et non le fait de parler en 
langues ou d'accomplir des miracles3. 

 

l’Eglise, bien au contraire ! (voir Jacques 5 v13-18) . 
3 Là encore il est dommageable de mettre le parler en 

 



 

langue et le fait d’accomplir des miracles sur le même 
plan ; l’auteur établit une confusion et prend le risque 
de cautionner une autre hérésie qui est le cessationisme 
: Si Peter Masters condamne à juste titre le parler en 
langue tel qu’il est pratiqué dans les milieux 
charismatiques et pentecôtistes, - car il peut être alors 
une intrusion démoniaque dans le culte chrétien, où des 
démons blasphèment Dieu et expriment des paroles de 
révolte à l’insu des croyants naïfs qui ne se soucient pas 
de connaître le sens des propos qu’ils expriment - il 
semble rejoindre à tort la position des cessationistes 
classiques affirmant que les « dons et signes » comme la 
prophétie, la guérison et le parler en langues ont cessé 
avec les apôtres et la fin des Saintes Écritures. Selon 
eux, Ils ont seulement servi comme moyen pour lancer 
la diffusion de l'Évangile pour affirmer qu'il s'agit bien 
de la révélation de Dieu. Cette position prétend « brider 
» et limiter abusivement le spectre et le champ de 
l’action du Saint-Esprit . Cette position extrême 

 



 

 
 

contrevient à la Saine Doctrine et prouve qu’il y a ici 
une déviation doctrinale liée à une incompréhension de 
l’Esprit de la Parole. Si d’un côté, Le parler en langue 
doit d’ailleurs toujours être éprouvé selon l’ordre de 
Dieu dans 1 jean 4 v1-7 1 « Bien-aimés, n'ajoutez pas 
foi à tout esprit; mais éprouvez les esprits, pour savoir 
s'ils sont de Dieu, car plusieurs faux prophètes sont 
venus dans le monde. 2Reconnaissez à ceci l'Esprit de 
Dieu: tout esprit qui confesse Jésus-Christ venu en 
chair est de Dieu; 3et tout esprit qui ne confesse pas 
Jésus n'est pas de Dieu, c'est celui de l'antéchrist, dont 
vous avez appris la venue, et qui maintenant est déjà 
dans le monde. 4Vous, petits enfants, vous êtes de Dieu, 
et vous les avez vaincus, parce que celui qui est en vous 
est plus grand que celui qui est dans le monde. 5Eux, ils 
sont du monde; c'est pourquoi ils parlent d'après le 
monde, et le monde les écoute. 6Nous, nous sommes de 
Dieu; celui qui connaît Dieu nous écoute; celui qui n'est 
pas de Dieu ne nous écoute pas: c'est par là que nous 
connaissons l'esprit de la vérité et l'esprit de 
l'erreur. » . 
Pour ce qui est de l’épreuve ou l’examen des 
esprits de langue, lire absolument sur notre site 
https://mediathequechretienne.fr/ 
, l’ouvrage de George Birch « Le ministère de 
délivrance », et notamment le chap8 . 
https://mediathequechretienne.fr/le-ministere-de-delivra
nce- 
moyens-pratiques-pour-contrer-loeuvre-de-satan-aujour
dhui/ ou le livre de Ralph Shallis « Le don de parler 
diverses langues » 
https://mediathequechretienne.fr/le-don-de-parler-diver

 

https://mediathequechretienne.fr/
https://mediathequechretienne.fr/le-ministere-de-delivrance-moyens-pratiques-pour-contrer-loeuvre-de-satan-aujourdhui/
https://mediathequechretienne.fr/le-ministere-de-delivrance-moyens-pratiques-pour-contrer-loeuvre-de-satan-aujourdhui/
https://mediathequechretienne.fr/le-ministere-de-delivrance-moyens-pratiques-pour-contrer-loeuvre-de-satan-aujourdhui/
https://mediathequechretienne.fr/le-ministere-de-delivrance-moyens-pratiques-pour-contrer-loeuvre-de-satan-aujourdhui/
https://mediathequechretienne.fr/le-don-de-parler-diverses-langues/


 

ses-langues/ 
Si Peter Maters est fondé à mettre en garde les chrétiens 
contre un Faux Evangile , un Faux Saint-Esprit ou un 
Faux Jésus , contre les esprits de langue qui ravagent 
l’Eglise du Seigneur, il ne faudrait pas qu’il commette 
l’erreur opposée qui consisterait à nier au Seigneur et 
au Saint-Esprit la capacité de disposer en faveur de 
l’Eglise des dons précieux de Prophétie, de guérison , le 
fait d’accomplir des miracles , de chasser des demons 
ou même de parler en langues étrangères - pourvu que 
ce parler en langue soit traduit (et non interprété) , 
intelligible, comprehensible, porte du fruit comme à la 
Pentecôte en amenant des gens au Seigneur en leur 
permettant d’entendre l’Evangile dans leur propre langue . 
Mais qui sommes nous , d’un autre côté, POUR EMPECHER 
L’ESPRIT-SAINT DE SOUFFLER COMME IL VEUT ET 
OU IL 
VEUT ? : ainsi , sur des terrains missionnaires , il est 
arrivé que des gens aient pu parler en langues 
étrangères – alors qu’ils ne les connaissaient pas et ne 
les avaient pas apprises au préalable- de manière 
authentique et 

 

https://mediathequechretienne.fr/le-don-de-parler-diverses-langues/


 

 
Bien sûr, l'effusion de l'Esprit sur la 

nouvelle Église chrétienne le jour de la 
Pentecôte avait également une dimension 
publique. Le jour de l'inauguration de 
l'Église, l'Esprit est descendu sur certains 
disciples choisis, leur permettant de parler 
en langues étrangères et de proclamer les 
œuvres merveilleuses de Dieu. Cependant, 
dans le cas de la vaste foule de nouveaux 
convertis, le baptême de l'Esprit n'a pas 
donné lieu à des signes et des prodiges 
extérieurs, mais à une transformation 
personnelle, car leurs cœurs ont été changés 
pour aimer et servir le Seigneur. Ainsi, 
l'effusion de l'Esprit avait une dimension 
publique, pour marquer la fondation de 
l'Église, mais elle avait surtout une 
dimension personnelle et individuelle dans 
le cœur de chaque converti, et c'est cet 
aspect du baptême de l'Esprit qui se 
poursuit jusqu'à la fin des temps. 

(2)​ Romains 5 

Notre deuxième texte pour prouver que 
le baptême de l'Esprit n'a lieu qu'au 

 



 

moment de la conversion est Romains 
5.1-5. Dans ce passage essentiel, Paul écrit 
: « Étant donc justifiés par la foi, nous 
avons la paix avec Dieu par notre Seigneur 
Jésus-Christ, par qui nous avons accès par 
la foi à cette grâce dans laquelle nous 
sommes établis, et nous nous réjouissons 
dans l'espérance de la gloire de Dieu. Et.4.. 
l'amour de Dieu est répandu dans nos 
cœurs par le 

 

selon Dieu afin de pouvoir répandre l’évangile et 
permettre le salut de gens appelés par Dieu . 
4 L’auteur hélas omet de retransmettre l’intégralité du texte, 
riche d’un enseignement précieux pour nous : « Or l’espérance 
ne trompe point » – 

 



 

Saint-Esprit qui nous a été donné. » 
Quand le Saint-Esprit nous est-il donné ? 

Paul répond : au moment de notre 
justification, ou lors de notre conversion. 
La merveilleuse expérience de l'amour de 
Dieu répandu dans nos cœurs trouve son 
origine dans notre conversion. Les 
traductions plus récentes rendent 
généralement ce passage encore plus clair 
en mettant en évidence le temps utilisé par 
Paul dans le texte grec original 
: « L'amour de Dieu a été répandu dans nos 
cœurs par le Saint-Esprit qui nous a été 
donné. » 

Certains enseignants établissent une 
distinction nette entre l'expérience de la 
conversion décrite dans Romains 
5.1 et l'expérience profonde de l'amour 
décrite dans Romains 5.5, affirmant que 
l'amour de Dieu est répandu dans nos 
cœurs lorsque nous recevons le baptême de 

 

littéralement ne nous déshonore point ou ne nous souille 
point (kataischuno en grec ; au sens de ne tourne pas à 
notre confusion- kata : complètement ; aischuno : 
déshonorer, être une cause de déshonneur ; au sens des 

 



 

relations intimes ou sexuelles, il désignait aussi autrefois 
une femme déshonorée , notamment par un abus ou un 
viol ) ; le sens ici serait plutôt notre espérance ne nous 
discrédite pas , ou n’est pas pour nous source de honte . 
Romains 5 v5 « Or, l'espérance ne trompe point, parce 
que l'amour de Dieu est répandu dans nos coeurs par 
le Saint-Esprit qui nous a été donné. » ; Plus 
profondément , le sens est que l’Eglise ou l’Epouse de 
Christ est honoré de Dieu par le Don de l’Esprit Saint et 
par le Don même de l’Amour 
, de la Charité Divine , qui l’anoblit et la rend digne de 
son union avec Christ . L’amour de Dieu est parfait en 
Nous car par Lui , par l’Esprit-Saint Dieu le Père nous 
transforme à l’image de Jésus-Christ . 1 Jean 4 v16 « Et 
nous, nous avons connu l'amour que Dieu a pour nous, 
et nous y avons cru. Dieu est amour; et celui qui 
demeure dans l'amour demeure en Dieu, et Dieu 
demeure en lui. 17Tel il est, tels nous sommes aussi dans 
ce monde: c'est en cela que l'amour est parfait en 
nous, afin que nous ayons de l'assurance au jour du 
jugement. » 

 



 

 
l'Esprit. Mais le sens profond de la 
déclaration de Paul est que recevoir l'Esprit 
est le réconfort et le privilège de tous ceux 
qui sont nés de nouveau. 

(3)​ Romains 8 
Les versets 8.9 et 8.15 de l'épître aux 

Romains prouvent également que le 
baptême dans l'Esprit a lieu au moment de 

la conversion. Au verset 9, Paul dit : « Pour 
vous, vous ne vivez pas selon la chair, mais 

selon l'esprit, si du moins l'Esprit de Dieu 
habite en vous. Si quelqu'un n'a pas l'Esprit 

de Christ, il ne lui appartient pas. » Au 
verset 15, il dit : « Car vous n'avez pas reçu 

un esprit de servitude pour être encore 
dans la crainte, mais vous avez reçu un 

Esprit d'adoption, par lequel nous crions : 
Abba, Père ! » Nous remarquons que Paul 

donne un nom au Saint- 
Esprit : l'Esprit d'adoption. La conversion 

implique que 
nous soyons adoptés dans la famille de 

 



 

Dieu. C'est le Saint- Esprit qui réalise cela 
et qui nous enseigne à dire « Abba, Père », 
le cri intime et familier de chaque enfant de 
Dieu. 

Rien ne pourrait être plus artificiel et 
forcé que de diviser ce passage en deux 
parties, en prétendant que la seconde partie 
commence soudainement à parler d'une 
expérience spéciale et rare reçue par une 
seconde bénédiction de l'Esprit. Le sens 
clair et naturel du passage est le suivant : 

(a)​ Tout chrétien, même s'il est jeune 
dans la foi, a le Saint-Esprit qui habite en 
lui. (En d'autres termes, l'Esprit entre au 
moment de la conversion). 
(b)​ L'instinct « Abba, Père » entre dans nos 

cœurs avec 

 



 

l'Esprit qui nous habite dès le moment 
même de l'adoption ou de la conversion, 
et non à un stade ultérieur. 

(4)​ 1 Corinthiens 6 

1 Corinthiens 6 comprend des versets 
qui prouvent que le don de l'Esprit fait 
partie de notre conversion. Paul dit (v. 11) : 
« Vous avez été lavés... sanctifiés... justifiés 
au nom du Seigneur Jésus et par l'Esprit de 
notre 
Dieu. » Puis il dit (v. 19-20) : « Ne savez-vous 
pas que votre 
corps est le temple du Saint-Esprit qui est 
en vous, que vous avez reçu de Dieu, et que 
vous ne vous appartenez pas à vous-mêmes 
? Car vous avez été rachetés à un grand 
prix. 
» 

Dans ces versets, Paul s'adresse à tous les 
croyants et les met au défi de mener une vie 
sanctifiée, au motif qu'en tant que 
personnes sauvées, ils sont 
automatiquement habités par le 

 



 

Saint-Esprit. Il habite en nous depuis le 
moment où nous avons été « rachetés à 
grand prix », c'est-à-dire depuis le jour de 
notre conversion. 

(5)​ 1 Corinthiens 12 
1 Corinthiens 12.13 est particulièrement 

important pour cette étude, car c'est la seule 
occasion dans les épîtres de Paul où le 
terme « baptême » est utilisé en relation 
avec le Saint-Esprit.5 Ce verset montre très 
clairement que le 

 

5 Le baptême par l'Esprit n'est mentionné que sept fois dans 
tout le Nouveau Testament. Quatre de ces références se 
trouvent dans les 

 



 

 
baptême de l'Esprit a lieu lors de la 
conversion. Paul dit : « Car nous avons tous 
été baptisés dans un seul Esprit, pour 
former un seul corps, soit Juifs, soit Grecs, 
soit esclaves, soit libres, et nous avons tous 
été abreuvés d'un seul Esprit. 
» 

Chaque croyant a été baptisé6 
(c'est-à-dire placé) dans le corps du Christ 
par le Saint-Esprit. Il est évident que c'est 
lors de la conversion que nous entrons dans 
la famille ou le corps du Christ. En 
conséquence, tous ont été abreuvés du 
même Saint-Esprit, ce qui signifie que le 
Saint-Esprit est en chacun de nous7. 

 

Évangiles, et toutes rapportent les paroles de 
Jean-Baptiste annonçant que le Christ baptiserait par 
l'Esprit. Un texte est la promesse du Christ de baptiser 
par l'Esprit (Actes 1.5). Un autre texte est Actes 
11.16, qui traite de la « mini-Pentecôte » dans la 
maison de Corneille. 
6 Romains 6 v2Loin de là ! Nous qui sommes morts au 
péché, comment vivrions-nous encore dans le péché ? 
3Ignorez-vous que nous tous qui avons été baptisés en 
Jésus-Christ, c'est en sa mort que nous avons été 
baptisés ? 4Nous avons donc été ensevelis avec lui par 

 



 

le baptême en sa mort, afin que, comme Christ est 
ressuscité des morts par la gloire du Père, de même 
nous aussi nous marchions en nouveauté de vie.… 
7 Ou du moins Christ est en chacun de ceux qui ont cru 
en Jésus-Christ mort pour leurs péchés et ressuscité des 
morts . 1 Corinthiens 15 v1Je vous rappelle, frères, 
l'Evangile que je vous ai annoncé, que vous avez reçu, 
dans lequel vous avez persévéré, 2et par lequel vous 
êtes sauvés, si vous le retenez tel que je vous l'ai 
annoncé; autrement, vous auriez cru en vain. 3Je vous 
ai enseigné avant tout, comme je l'avais aussi reçu, que 
Christ est mort pour nos péchés, selon les Ecritures; 
4qu'il a été enseveli, et qu'il est ressuscité le troisième 
jour, selon les Ecritures; 5et qu'il est apparu à Céphas, 
puis aux douze. 
Voir aussi le passage de Pierre chez Corneille : Actes 10 
: 42Et Jésus nous a ordonné de prêcher au peuple et 
d'attester que c'est lui qui a été établi par Dieu juge des 
vivants et des morts. 43Tous les prophètes rendent de 
lui le témoignage que quiconque croit en lui reçoit par 
son Nom le pardon 

 



 

Certains enseignants se livrent à la même 
subtilité ingénieuse sur ce verset que sur les 
paroles de Pierre le jour de la Pentecôte. Ils 
insistent sur le fait que, comme il s'agit d'un 
baptême effectué par l'Esprit lui-même, il 
ne peut s'agir du même baptême avec 
l'Esprit que le Christ a promis de donner 
aux croyants. Cependant, être « abreuvé à 
un seul Esprit8 » est sans aucun doute la 
même chose qu'être baptisé avec l'Esprit 
par le Christ. 

Nous pouvons en être certains, car Paul 
utilise ici le même mot pour désigner le 
baptême dans l'Esprit que le Seigneur Jésus 
lui-même a utilisé dans Jean 7.37-39. 
Remarquez comment le Seigneur a utilisé 
le mot « boire » pour décrire la réception 
de l'Esprit : 

Jean 7v37 “Le dernier jour, le grand 
jour de la fête, Jésus, se tenant debout, 
s'écria: Si quelqu'un a soif, qu'il vienne 
à moi, et qu'il boive. 38Celui qui croit en 
moi, des fleuves d'eau vive couleront de 
son sein, comme dit l'Ecriture. 39Il dit 
cela de l'Esprit que devaient recevoir 

 



 

ceux qui croiraient en lui; car l'Esprit 
n'était pas encore, parce que Jésus 
n'avait pas encore été glorifié.” Lorsque 
nous venons à Christ pour être sauvés et 
que 

 

des péchés. 
8 1 Corinthiens 12 v12 “Car, comme le corps est un et a 
plusieurs membres, et comme tous les membres du 
corps, malgré leur nombre, ne forment qu'un seul corps, 
ainsi en est-il de Christ. 13Nous avons tous, en effet, été 
baptisés dans un seul Esprit, pour former un seul corps, 
soit Juifs, soit Grecs, soit esclaves, soit libres, et nous 
avons tous été abreuvés d'un seul Esprit. 14Ainsi le corps 
n'est pas un seul membre, mais il est formé de plusieurs 
membres.…” 

 



 

 
nous buvons de Lui, nous buvons 
automatiquement aussi du Saint-Esprit, et il 
habite en nous à partir de ce moment- là. 1 
Corinthiens 12.13 prouve donc que tous les 
croyants, lors de leur conversion, sont 
placés dans le corps de Christ par l'Esprit et 
simultanément baptisés du Saint-Esprit. 

Étant donné que Paul ne fait référence au 
baptême dans 

l'Esprit qu'une seule fois dans toutes ses 
épîtres, et ce strictement en relation avec la 
conversion, comment les gens peuvent-ils 
détourner ce terme pour décrire une 
deuxième expérience ultérieure de l'Esprit ? 
Soyons clairs sur ce point : l'apôtre inspiré 
n'avait jamais entendu parler de cet 
enseignement ! 

(5) Galates 3 
Galates 3.2 prouve sans aucun doute que 

le Saint-Esprit est répandu par Christ au 
moment où les pécheurs parviennent à la 
foi salvatrice. Les Galates étaient entraînés 
dans l'erreur de la justification par les 

 



 

œuvres. Dans ce contexte, Paul s'exclame : 
« Je voudrais seulement apprendre ceci de 
vous : avez-vous reçu l'Esprit par les 
œuvres de la loi ou par la prédication de la 
foi ? » (Galates 3.2). Il dit clairement que 
le Saint-Esprit est donné aux croyants 
lorsqu'ils entendent la vérité et croient. 

Quelques versets plus loin (Galates 
3.13-14), Paul rappelle à ses lecteurs que la 
promesse du Saint-Esprit est reçue par la 
foi en l'œuvre rédemptrice du Christ. Une 
fois de plus, donc, la réception de la 
promesse du Christ concernant l'Esprit est 
liée au moment de la foi salvatrice. 

 



 

(7)​ Galates 4 
Dans Galates 4.4-6, le lien entre la 

conversion et la réception du Saint-Esprit 
est encore une fois souligné lorsque Paul 
dit : « Mais, lorsque le temps a été 
accompli, Dieu a envoyé son Fils, né d'une 
femme, né sous la loi, afin de racheter ceux 
qui étaient sous la loi, afin que nous 
recevions l'adoption des enfants de Dieu . 
Et parce que vous êtes fils, Dieu a envoyé 
dans vos cœurs l'Esprit de son Fils, qui crie 
: « Abba, Père ! » 

On ne saurait exprimer plus clairement 
cette réalité ! Au moment où nous recevons 
l'adoption comme enfants, Dieu envoie 
l'Esprit dans nos cœurs, nous permettant de 
crier : « Abba, Père ! » « C'est pourquoi », 
poursuit Paul dans le verset suivant, « tu 
n'es plus esclave, mais fils. » Ce n'est rien 
d'autre que le baptême de l'Esprit par Dieu, 
et il nous est donné en même temps que la 
filiation divine. C'est pourquoi tout vrai 
croyant, sans exception, reçoit cette 
bénédiction au moment de sa conversion. 
Dans des textes comme celui-ci, il n'y a 

 



 

aucune base pour l'idée que le baptême de 
l'Esprit est une bénédiction ultérieure dont 
seuls certains croyants jouissent. 

(8)​ Éphésiens 1.3 
Dans Éphésiens 1.3, ni le baptême ni la 

présence du Saint-Esprit ne sont 
mentionnés, mais le verset élimine 
néanmoins totalement l'idée que les 
croyants chrétiens puissent être divisés en « 
ceux qui ont » et « ceux qui n'ont pas » en 
ce qui concerne le fait d'avoir été baptisés 
dans 

 



 

 
l'Esprit. Paul dit que tous les « saints » 
d'Éphèse ont été bénis « de toutes les 
bénédictions spirituelles dans les lieux 
célestes en Christ ». 

Paul insiste ici sur le fait que chaque croyant 
reçoit toutes 

les bénédictions spirituelles du fait qu'il est 
en Christ. Comme le dit le Dr William 
Hendriksen, « Le mot même « tous » 
prouve clairement qu'il serait erroné de 
soustraire ne serait-ce qu'une seule 
bénédiction invisible de la liste des vastes 
bienfaits divins que nous possédons en 
Christ, mais le contexte indique que 
l'apôtre pense particulièrement à ceux qui 
sont mentionnés dans le présent 
paragraphe, à savoir l'élection... la 
rédemption... et la certification (le sceau) 
en tant que fils et héritiers. » 

Dieu dit que toute bénédiction spirituelle, 
y compris le sceau de l'Esprit, est accordé à 
chaque personne dès qu'elle est « en Christ 
». Nous devons résister à toute 
interprétation qui soustrait le sceau ou le 

 



 

baptême de l'Esprit et en fait la 
possession exclusive de certains croyants 
privilégiés. Cette idée est en totale 
contradiction avec toutes les grandes 
déclarations apostoliques. 

(9)​ Éphésiens 1.13-14 
Éphésiens 1.13-14 fournit une autre 

preuve solide de la doctrine selon laquelle 
le baptême du Saint-Esprit a toujours lieu 
au moment de la conversion. Ces versets 
disent : “13En lui vous aussi, après avoir 
entendu la parole de la vérité, l'Evangile de 
votre salut, en lui vous avez cru 

 



 

et vous avez été scellés du Saint-Esprit qui 
avait été promis9, 14lequel est un gage de 
notre héritage, pour la rédemption de ceux 
que Dieu s'est acquis, à la louange de sa 
gloire.” 

« Après avoir entendu », dit Paul, « et après 
avoir cru » 

(c'est le sens littéral du grec), « vous avez 
été scellés ». Être scellé du Saint-Esprit 
est la conséquence inévitable de la foi. 
Cela fait partie de la conversion. 

Le sceau de l'Esprit fait référence à la 
réception de signes d'authentification, par 
lesquels le nouveau converti (et ceux qui 
l'observent) peuvent être certains que 
l'Esprit lui a donné une nouvelle vie et l'a 
placé sur le chemin du ciel. L'idée de sceau 
inclut également la sécurité. 

Ce sceau est clairement un aspect du 
baptême et de la présence de l'Esprit, car le 

croyant est scellé avec (et non par) 
l'Esprit10. La formulation indique que le 

Saint-Esprit promis est donné, ce qui a pour 
effet de sceller le croyant. Cela se produit 

 



 

comme un gage11 ou un « dépôt » pour 
nous assurer que notre salut sera mené au 

ciel par le 
 

9 Littéralement « Ayant cru, vous avez été scellés du 
Saint-Esprit » 
10 On ne voit pas très bien où l’auteur veut en venir : le texte ne 
dit ni 
« avec » ni « par » car il n’y a pas de préposition 
spécifique en grec : il s’agit d’un datif dans le texte , qui 
est en fait un complément d’agent d’un verbe passif : « 
vous avez été scellé par le Saint-Esprit » . Or il est 
évident que ce sceau de l’Esprit est le gage de la 
présence conjointe du Fils de Dieu et de Dieu le Père 
dans le cœur des croyants , dont le corps devient 
alors le temple du Saint-Esprit . 
11 La Bible parle des « arrhes de l’Esprit » : 2 Corinthiens 1 v21 
« Et celui 
qui nous affermit avec vous en Christ, et qui nous a 
oints, c'est Dieu, 22lequel nous a aussi marqués d'un 
sceau et a mis dans nos coeurs les arrhes de l'Esprit. » 

 



 

 
Seigneur. Le sens clair du passage est que 
Dieu donne cette merveilleuse garantie à 
tous ceux qui reçoivent la grâce. Il ne la 
donne pas seulement à certains, ni même à 
beaucoup, mais à tous. Les enseignants qui 
disent que ce n'est l'expérience que de 
certains croyants rendent totalement 
absurde l'illustration qui est donnée. 

Tout le monde comprend la valeur d'une 
garantie. Quel commerçant donne une 
garantie à certains clients et la refuse à 
d'autres ? Lorsque les gens achètent une 
nouvelle maison ou de nouveaux appareils 
électroménagers, ils s'attendent à ce que la 
garantie soit certaine. Ils n'en croiraient pas 
leurs oreilles si le vendeur leur disait : « 
Une garantie ? Oh, vous pouvez en obtenir 
une, mais vous pouvez aussi ne pas en 
obtenir. Vous devrez attendre de voir si 
vous faites partie des chanceux qui 
recevront une garantie. » 

Lorsque Dieu donne une promesse et une 
garantie à son 

 



 

peuple, il les donne à tous. Ainsi, lorsque 
nous croyons, le Saint-Esprit entre en nous, 
et sa première œuvre gracieuse est de nous 
donner un avant-goût de nos bénédictions 
futures, une expérience « placentaire12 » 
des bienfaits spirituels. 

 
12 Placentaire adj. et nom masc. 1. Du placenta. 2. 
Zoologie Dont le fœtus vit grâce à un placenta. 
Mammifères placentaires ; Cette métaphore fait penser à 
Galates 4 v18 “Il est beau d'avoir du zèle pour ce qui est 
bien et en tout temps, et non pas seulement quand je suis 
présent parmi vous. 19Mes enfants, pour qui j'éprouve 
de nouveau les douleurs de l'enfantement, jusqu'à ce 
que Christ soit formé en vous” 

 



 

(10)​ Éphésiens 4 
Éphésiens 4.30 affirme également que 

tous les croyants sont scellés par le 
Saint-Esprit, et pas seulement certains. Les 
traductions modernes emploient 
correctement le passé dans ce verset : « 
N'attristez pas le Saint-Esprit de Dieu, par 
lequel vous avez été scellés pour le jour de 
la rédemption » (NASB). Paul ne dit pas 
que certains d'entre eux ont été scellés, ni 
même la plupart d'entre eux, mais il 
présume qu'ils ont tous été scellés lorsqu'ils 
ont été amenés à la vie chrétienne. 

(11)​ 1 Thessaloniciens 1 

1 Thessaloniciens 1.5-6 place fermement 
le baptême de joie de l'Esprit juste à côté de 
l'expérience de la conversion. Paul dit ici : 
« 4Nous savons, frères bien-aimés de Dieu, 
que vous avez été élus, 5notre Evangile ne vous 
ayant pas été prêché en paroles seulement, 
mais avec puissance, avec l'Esprit Saint, et 
avec une pleine persuasion; car vous n'ignorez 

 



 

pas que nous nous sommes montrés ainsi 
parmi vous, à cause de vous. 6Et vous-mêmes, 
vous avez été mes imitateurs et ceux du 
Seigneur, en recevant La Parole au milieu de 
beaucoup de tribulations, avec la joie du Saint 
Esprit,. » 

Les gens ont saisi et reçu la Parole de manière 
salvatrice, 

recevant ainsi la joie du Saint-Esprit. La 
joie est un fruit de l'Esprit (Galates 5.22), 
et donc le don de la joie par l'Esprit 
présuppose l'entrée et le baptême de 
l'Esprit. 

 



 

 
(12)​1 Jean 4 

1 Jean 4.12-13 est l'un des deux textes 
similaires de la même épître. Il dit : « Si 
nous nous aimons les uns les autres, Dieu 
demeure en nous, et son amour est parfait 
en nous. Nous savons que nous demeurons 
en lui, et lui en nous, parce qu'il nous a 
donné de son Esprit. » De plus, à la fin du 
chapitre précédent, Jean dit : « Et nous 
savons que nous demeurons en lui, par 
l'Esprit qu'il nous a donné. » 

Dans ces paroles, l'apôtre Jean 
n'envisage pas la possibilité que certains 
chrétiens véritablement convertis n'aient 
pas reçu le baptême de (ou avec) l'Esprit. 
Dans les 
« tests de vie » de Jean, le baptême et la 
présence du Saint- Esprit sont 
indissociables de la présence même de la 
vie spirituelle. 

Le point de vue traditionnel 
Le sens naturel de tous ces passages est 

 



 

que le baptême du Saint-Esprit (et son 
sceau) fait partie intégrante de la 
conversion du croyant. En revanche, les 
passages invoqués pour soutenir l'existence 
d'un baptême de l'Esprit distinct et 
postérieur à la conversion ne sont jamais 
clairs et directs. Il faut accomplir des 
acrobaties exégétiques complexes pour 
tenter de justifier cette seconde 
bénédiction. 

Les textes que nous venons d'examiner 
confirment la position historique de 
l'évangélisme traditionnel sur le baptême 
de l'Esprit. C'est le point de vue si 
parfaitement résumé dans la Confession de 
foi baptiste de 1689 par les 

 



 

mots suivants : « Tous ceux qui sont 
justifiés... reçoivent l'Esprit d'adoption... 
sont capables de crier « Abba, Père 
», sont pris en pitié, protégés, pourvus et 
châtiés par Lui, comme par un Père ; 
pourtant jamais rejetés, mais scellés 
jusqu'au jour de la rédemption... » 
(chapitre 12). 

Qu'en est-il des douze d'Éphèse ? 
Lorsque les auteurs charismatiques et 

adeptes de la seconde bénédiction 
présentent leurs arguments en faveur d'un 
baptême dans l'Esprit en plus de la 
conversion, ils font presque toujours 
référence à ce qui s'est passé à Éphèse 
lorsque Paul y a découvert un groupe de 
croyants. Leur raisonnement est le suivant : 
Paul a trouvé dans la synagogue un groupe 
d'environ douze hommes qui croyaient que 
le Christ était le Messie. 

 



 

 
En découvrant qu'ils ignoraient tout du 
Saint-Esprit, il leur imposa les mains et ils 
reçurent l'Esprit et se mirent à parler en 
langues. Tout cela prouve, - toujours selon 
ces faux docteurs- que le baptême dans 
l'Esprit doit être reçu comme une 
bénédiction distincte, après la conversion, 
et qu'il peut (la plupart des charismatiques 
disent qu'il sera) accompagné du parler en 
langues. 

Est-ce là une interprétation saine et 
raisonnable des événements d'Éphèse ? La 
réponse retentissante de la grande majorité 
des commentateurs bibliques évangéliques 
à travers l'histoire de l'Église est que non. 
L'explication évangélique traditionnelle de 
ce qui s'est passé à Éphèse est présentée 
dans une annexe à la fin de ce livre, ainsi 
que les raisons pour lesquelles il est erroné 
de lire dans ce passage un second baptême 
de l'Esprit. Les lecteurs sont invités à 
étudier cette annexe intitulée « Le cas des 
douze d'Éphèse 
». 

 



 

 
 
 
 

2.​ Un second 
baptême est-il 
nécessaire pour 
avoir l'assurance 
du salut ? 

 
La plupart de ceux qui enseignent la 
nécessité d'un baptême dans l'Esprit après 
la conversion affirment que celui-ci est 
essentiel à la sanctification 
. C'est le point de vue qui prévaut parmi la 
majorité des charismatiques et tous les 
enseignants de la « vie supérieure ». Ils 
affirment qu'une fois qu'un chrétien a reçu 

 



 

ce baptême supplémentaire, tous les 
efforts nécessaires pour mener une vie 
sainte sont pris en charge par le 
Saint-Esprit qui habite en lui, ne laissant 
aucune lutte au croyant. 

Cependant, certains enseignants, en 
particulier ces dernières années, ont 
avancé un autre avantage comme 
principale valeur de ce baptême 
supplémentaire du Saint- Esprit. Selon 
eux, un tel baptême est la seule source de 

 



 

 
joie et d'assurance véritablement 
satisfaisantes. La nécessité d'un second 
baptême pour obtenir l'assurance du salut 
est argumentée à partir des paroles de Paul 
dans 



 

Romains 8.15 : « Car vous n'avez pas reçu 
un esprit de servitude pour être encore 
dans la crainte, mais vous avez reçu un 
Esprit d'adoption, par lequel nous crions : 
Abba, Père ! » 

Ceux qui considèrent qu'un baptême 
spécial est essentiel pour obtenir une 
assurance totale accordent une importance 
considérable aux mots « Abba, Père ». Ils 
s'emparent de cette expression et la 
transforment en un cri exalté de certitude 
et d'assurance extatiques. Ils disent : « Ce 
n'est rien d'autre qu'une forme d'assurance 
des plus intimes. Ici, un sentiment 
glorieux de filiation jaillit dans le cœur du 
croyant et submerge presque son âme. À 
un tel moment, le croyant ne peut avoir 
aucun doute sur le fait qu'il est un enfant 
de Dieu, car il est rempli d'une joie 
sublime. Il s'agit d'une infusion directe 
d'une grande assurance qui n'est 
clairement pas l'expérience générale de la 
plupart des chrétiens aujourd'hui. Ce n'est 
rien de moins qu'un baptême dans le 
Saint-Esprit ! » 



 

La première remarque à faire sur cette 
interprétation est que le contexte met en 
garde contre elle. Nous devons nous 
rappeler que Paul vient de dire (au verset 
9) que l'Esprit de Dieu habite déjà en 
chaque vrai chrétien, sans exception. Nous 
devons également noter (comme nous 
l'avons vu au chapitre 1 de ce livre) que 
Paul dit que « l'Esprit d'adoption » nous 
pousse à dire « Abba, Père ! », ce qui relie 
ce cri au moment de notre adoption (ou 
conversion). 

En outre, il convient de noter que les 
partisans d'un 



 

 
baptême spécial exagèrent 
considérablement la signification des mots 
« Abba, Père ! ». Rien ne justifie de les 
amplifier pour parler d'un baptême rare et 
céleste. 

 



 

Certains auteurs s'emballent complètement 
sur ce point. Ils ont une idée follement 
romantique et fantaisiste de la 
signification de ce terme. 

Les paroles de Paul sont destinées à être 
d'un grand réconfort pour les chrétiens 
ordinaires. Elles n'ont jamais eu pour but 
d'enseigner l'existence d'un niveau 
extraordinaire d'assurance résultant d'un 
baptême spécial, et elles ne devraient pas 
être retirées aux croyants ordinaires afin 
de nourrir la quête d'expériences 
extatiques. 

Romains 8:15Et vous n'avez point reçu 
un esprit de servitude, pour être encore 
dans la crainte; mais vous avez reçu un 
Esprit d'adoption, par lequel nous crions: 
Abba! Père! 16L'Esprit lui-même rend 
témoignage à notre esprit que nous 
sommes enfants de Dieu. 

Romains 8.15-16 est un passage très 
rassurant pour tous les croyants. Paul nous 
dit que l'un des avantages de la véritable 
conversion est que, même si nous 
traversons des périodes d'échec et 
d'épreuves, nous avons toujours accès à la 
présence de notre Père, car nous savons 
comment prier. Nous connaissons le 



 

chemin qui mène à la « maison 
». Nous pouvons toujours trouver le 
chemin qui mène au trône de la grâce, 
assurés que nous sommes acceptés en 
Christ, et là, nous pouvons ouvrir notre 
cœur devant le Seigneur. 

Ce passage n'exige en aucun cas des 
sensations remarquables de joie et de 
gloire. Il dit simplement que, parce que 
nous sommes des enfants adoptifs, nous 
savons instinctivement comment crier vers 
notre Père, et nous pouvons avoir un accès 
intime à sa présence à tout 



 

moment. 
Si nous sommes véritablement 

convertis, nous n'avons pas l'attitude 
superstitieuse et effrayée des païens, qui 
offrent désespérément des sacrifices dans 
l'espoir vain que leurs dieux les 
entendront. Nous n'espérons pas non plus, 
comme les adorateurs formels parmi les 
Juifs, contre toute espérance, que les 
prêtres, les sacrifices et 

 



 

UN SEUL BAPTÊME DU SAINT-ESPRIT 
d'autres cérémonies nous assureront la 

faveur d'un Dieu inconnaissable. Que nos 
sentiments soient profondément ou 
modérément assurés, nous sommes 
certains que Dieu nous pardonnera et nous 
accueillera parce qu'Il est notre Père et que 
nous sommes des enfants adoptifs. C'est 
pourquoi nous n'hésitons pas à nous 
présenter devant Lui dans la prière. C'est 
ce que dit Paul, et cela nous réconforte et 
nous encourage tous, et pas seulement les 
personnes « super spirituelles » ! 

Un petit enfant peut en vouloir à ses 
parents parce qu'il a reçu une punition ou 
parce qu'il veut quelque chose qui lui a été 
refusé. Il peut aussi être complètement 
absorbé par son jeu, de sorte qu'il ne 
s'intéresse pas, pour le moment, à ses 
parents. Mais perd-il jamais conscience 
qu'il est l'enfant de ses parents ? 
Oublie-t-il qu'il appartient à cette maison ? 
A-t-il peur de courir vers ses parents s'il a 
besoin de quelque chose ? Oublie-t-il le 
chemin qui mène du jardin à la maison ? 
Ou oublie-t-il à quoi ressemblent ses 
parents ? 



 

Le grand cri de Paul « Abba, Père » 
signifie simplement que nous savons que 
Dieu est notre propre Père et que nous 
pouvons toujours compter sur son 
attention. « Abba » était le mot araméen 
personnel et familier pour désigner le père, 
et Paul l'utilise pour souligner le lien 
personnel entre les croyants et leur Père 
céleste. C'était un mot qui était utilisé 
indépendamment de ce que l'on ressentait. 
Les personnes tristes et troublées 
utilisaient ce mot simple et beau 
pour s'adresser à leur père, tout comme le 
faisaient les 



 

personnes joyeuses et heureuses. Le 
Seigneur Jésus-Christ l'a utilisé dans le 
jardin de Gethsémani lorsque son âme 
était « triste à en mourir ». Il a prié pour 
que cette heure passe loin de lui. « 
Profondément troublé et ... très affligé 
», il a prié : « Abba, Père ! » 

Si le Seigneur Jésus pouvait utiliser ce 
terme dans son heure de plus grande 
angoisse, est-il vrai qu'il signifie 
exclusivement des sentiments élevés, 
extatiques et joyeux 
? 

Même le mot « crier » est utilisé par les 
enseignants du baptême dans l'Esprit pour 
soutenir l'idée que ce terme suggère un 
niveau merveilleux de sentiment découlant 
d'un baptême spécial dans l'Esprit. On 
prétend que la grande intensité du verbe 
grec confirme la profondeur de l'assurance 
ressentie par celui qui crie « Abba, Père ». 

Cependant, ce même verbe est utilisé 
dans la Bible en relation avec des cris 
d'angoisse, de consternation, de détresse, 
et même de haine et d'opposition. Il est 

 



 

utilisé pour désigner le dernier cri du 
Sauveur (Matthieu 27.50) à l'heure où il a 
été abandonné, lorsqu'il a rendu l'esprit. 

C'est certainement un cri très émouvant, 
mais il peut être le cri d'une âme très 
abattue, dans le besoin, découragée, tout 
autant que celui d'une personne joyeuse et 
assurée. 

Sans aucun doute, le sens clair de ce 
passage « Abba, Père » est d'enseigner que 
tous les enfants authentiques savent 
comment s'approcher de leur Père céleste 
et peuvent se prosterner devant lui dans un 
repentir sincère et avec un amour sincère à 
tout moment 

 



 

. Trouver dans ce terme la preuve d'une 
expérience mystique supérieure implique 
une exégèse fantaisiste et novatrice du 
passage. 

Cependant, s'il est erroné de voir dans « 
Abba, Père » une expérience sublime 
d'assurance résultant d'une seconde 
benediction, Il existe une merveilleuse 
forme d'assurance qui nous vient de 
l'œuvre ordinaire de l'Esprit dans nos 
vies, et nous l'examinerons dans le 
chapitre suivant. 



 

 
 
 

 
3.​ Comme

nt l'Esprit 
rend-il 
témoignage 
à notre 
esprit ? 

 
AUL A PARLÉ dans Romains 8.15 de la 
manière dont le Saint-Esprit communique 
aux croyants la conscience personnelle 
que Dieu est désormais leur Père. “15Et 
vous n'avez point reçu un esprit de 

 



 

servitude, pour être encore dans la 
crainte; mais vous avez reçu un Esprit 
d'adoption, par lequel nous crions: Abba! 
Père!” 
Puis, au verset 16, il aborde la manière 
dont l'Esprit rend témoignage à leur salut 
de manière plus directe. Il dit : « L'Esprit 
lui-même rend témoignage à notre esprit 
que nous sommes enfants de Dieu. » La 
question est : comment le Saint-Esprit 
rend-il témoignage à notre esprit 
? 

Tout d'abord, nous devons être clairs 
sur ce que Paul ne veut pas dire ici. Il ne 
dit pas que le Saint-Esprit est 

 



 

répandu lors d'un baptême spécial, 
inondant ainsi l'âme d'une assurance 
divine directe. Bien que notre Dieu 
souverain et miséricordieux puisse 
parfois accorder à son peuple des 
périodes remarquables d'assurance 
spéciale, ce n'est pas ce dont il est 
question 



 

 
dans ce verset, car Paul présente 
l'expérience normale et quotidienne des 
chrétiens. 

Certains auteurs ne décrivent que deux 
formes d'assurance : premièrement, celle 
qui est déduite de la Bible, et 
deuxièmement, une forme élevée qui 
vient directement de l'Esprit de Dieu. Ils 
considèrent la première comme une 
forme d'assurance plutôt inférieure, car 
les croyants doivent la glaner 
eux-mêmes. Ils doivent lire la Bible et 
trouver des passages qui décrivent les 
signes ou les tests d'une véritable 
conversion (par exemple : Actes 2.42 et 
suivants ; 1 Jean). Ensuite, au fur et à 
mesure de leur lecture, ils pourront dire : 
« Cela m'est certainement arrivé, donc je 
dois être vraiment sauvé ». 

Mais ensuite, nous dit-on, nous devons 
passer à un type d'assurance plus élevé, 

supérieur : le sentiment écrasant 
d'émerveillement et de filiation qui vient 

directement de l'Esprit à la suite d'un 
baptême spécial. En réalité, le don d'une 

 



 

assurance directe et intense est plutôt 
occasionnel. Il​ semble​s'agir​
d'une​ faveur​ spéciale,​

accordée principalement aux croyants en 
période de grande oppression, de chagrin 

ou d'effort. Il ne peut être provoqué, car 
c'est une prérogative souveraine de 

l'Esprit. Il est erroné d'enseigner que c'est 
là l'expérience 

normale du croyant, car cela alarme 
grandement tous ceux qui constatent que 
ce n'est pas leur expérience quotidienne 
et pousse de nombreuses âmes sincères à 
rechercher un baptême spécial de l'Esprit. 

Une caractéristique surprenante de cet 
enseignement 

 



 

est qu'il passe complètement sous silence 
la forme d'assurance la plus courante. 

En effet, il ne reconnaît tout simplement pas son 
existence. Le fait est qu'entre l'assurance 
qui peut être déduite de la Bible et celle, 
merveilleuse, que l'Esprit donne de 
manière directe, il existe une forme riche 
et gratifiante d'assurance régulière et 
quotidienne accessible à tous les 
croyants, et c'est cette forme que Paul 
mentionne dans Romains 8.16.L'Esprit 
lui-même rend témoignage à notre esprit 
que nous sommes enfants de Dieu. Il 
s'agit de l'interaction constante du 
Saint-Esprit dans nos vies lorsque nous 
prions Dieu de nous aider à traiter nos 
péchés, mais aussi de nous aider à faire 
face aux nombreux autres besoins et 
problèmes auxquels nous sommes 
confrontés chaque jour, en particulier 
dans notre témoignage et notre service 
pour le Seigneur. 

Nous tirons une assurance immense et 
constante de l'aide évidente que nous 
recevons de l'Esprit dans le flux continu 

 



 

de réponses à nos prières. Parmi nos 
prières, nombreuses sont celles qui 
demandent des conseils et de l'aide pour 
comprendre la Parole, et toutes reçoivent 
une réponse abondante. 

Il est si triste que certains enseignants, 
préoccupés par l'idée d'un baptême 
spécial, négligent complètement 
l'assurance quotidienne qui découle d'une 
vie chrétienne expérimentale ou d'une 
prière quotidienne. 

Il ressort clairement de tout ce que Paul 
a dit dans les versets précédents que c'est 
ce qu'il a à l'esprit lorsqu'il parle de 
l'Esprit qui rend témoignage à notre 
esprit. Il 

 



 

 
vient de dire : « C'est pourquoi, frères, 
nous ne sommes pas redevables à la 
chair, pour vivre selon la chair. Car si 
vous vivez selon la chair, vous mourrez ; 
mais si par l'Esprit vous faites mourir les 
œuvres du corps, vous vivrez. Car tous 
ceux qui 

 



 

sont conduits par l'Esprit de Dieu, ceux-là 
sont fils de Dieu » (Romains 8.12-14). 

Le sujet ici est de faire mourir les 
œuvres de la chair avec l'aide de l'Esprit. 
Ceux qui s'engagent dans la prière dans la 
lutte contre le péché personnel 
découvrent avec joie qu'ils sont 
activement aidés par l'Esprit, et c'est une 
grande source d'encouragement, comme 
nous le verrons au chapitre six intitulé 
“Devons-nous lutter contre le péché ?” 

Paul nous donne l'image de chrétiens 
dont la conscience est (grâce à la prière) 
vivifiée par l'Esprit, et qui se soucient 
donc du péché. Ils aspirent à progresser, 
ils pratiquent l'introspection et prient pour 
obtenir de l'aide afin de faire mourir les 
mauvaises pensées, les mauvais désirs et 
les mauvaises actions. Ainsi, en marchant 
quotidiennement en coopération avec 
l'Esprit, ils font l'expérience, grâce à 
l'aide qu'ils reçoivent, du « témoignage » 
certain de l'Esprit qu'ils sont enfants de 
Dieu. 

Cette forme d'assurance est 
 



 

véritablement authentique, car seules les 
personnes véritablement régénérées ont 
faim et soif de justice, haïssent leur péché 
et aspirent à plaire et à servir le Seigneur 
en obéissant à ses commandements. 

Mais surtout, le Saint-Esprit confirme 
qu'Il est notre Gardien par Son aide 
indéniable en réponse à la prière. À 
maintes reprises, nous recevons la grâce 
de surmonter certaines épreuves et 
sommes fortifiés pour faire face à 

 



 

 
de grandes difficultés. À maintes 
reprises, nous avons des raisons de 
remercier et de louer Dieu d'avoir 
entendu et répondu à nos prières, et 

ainsi l'Esprit ajoute son témoignage au nôtre, que 
nous 
sommes les enfants de Dieu. 

Si, par conséquent, nous manquons 
d'assurance, c'est peut-être parce que 
notre flux de « preuves » (à travers les 
prières exaucées) s'est tari. Avons-nous 
cessé de prier 
? Ne recherchons-nous plus d'aide 
spécifique pour des problèmes ou des 
péchés particuliers ? Avons-nous cessé de 
remarquer les réponses à nos prières ? 

Pourquoi recherchons-nous une 
assurance directe, comme si nous 
n'avions aucune preuve provenant de 
prières exaucées ? Ne sommes-nous pas 
engagés dans un service chrétien difficile, 
qui nous conduit à une prière fervente, et 
donc aux très nombreuses réponses qui 
s'ensuivront inévitablement ? 

Laissons au Seigneur le soin de nous 
 



 

donner un sentiment direct d'assurance. 
Si notre Dieu choisit de nous combler à 
un moment donné d'une conscience 
particulière que nous sommes ses enfants 
et d'un sentiment particulier de son amour 
pour nous, c'est son privilège souverain. 
Ce n'est pas l'expérience quotidienne du 
croyant. Si c'était le cas, ce ne serait pas 
une vie de foi 
! Ne réclamons pas ces avantages 
particuliers comme s'ils étaient notre 
droit quotidien. 

Réjouissons-nous du fait que notre foi 
peut être merveilleusement fortifiée 
lorsque nous lisons les signes 

 



 

de la conversion dans la Parole. Mais 
qu'elle soit encore plus fortifiée lorsque 
nous remarquons et rendons grâce pour le 
grand nombre de réponses claires à nos 
prières. 

L'aide de l'Esprit est l'un des grands thèmes de 
Romains 

8.​ Si nous ne nous efforçons pas de 
progresser personnellement dans la 
sanctification, ou s’il n’est aucun 
domaine dans lequel nous exerçons notre 
service chrétien, et si nous ne portons 
aucun fardeau dans l'œuvre du Seigneur, 
alors nous n'aurons pas de besoins 
pressants et peu de choses vraiment 
importantes pour lesquelles prier. Par 
conséquent, nous souffrirons d'un terrible 
manque de preuves de l'aide de l'Esprit et 
n'aurons donc que peu d'assurance. Ceux 
qui se contentent d'écouter passent à côté 
de la plupart des vraies bénédictions. 

Ce sont les croyants qui manquent 
d'assurance pour ces raisons qui 

 



 

commencent à rechercher une forme 
d'assurance plus directe. Attention : c'est 
la voie royale vers le mysticisme et 
l'aveuglement. Certains croyants veulent 
une bénédiction, mais pas selon les 
conditions du Seigneur. Ils veulent 
l'assurance sans le service chrétien ni 
l'engagement. Mais le Seigneur a décidé 
que la plupart de l'assurance viendra à 
travers les preuves de l'aide de l'Esprit 
dans la sanctification, le témoignage et le 
service quotidiens. 

Cette question est si importante qu'elle 
doit être prouvée par référence à d'autres 
passages de l'Écriture. Où ailleurs, alors, 
l'Écriture explique-t-elle clairement 

 



 

 
que la majeure partie de notre assurance 
doit provenir de l'expérience de 
l'interaction et de l'aide de l'Esprit en 
réponse à nos prières, en particulier les 
prières pour obtenir de l'aide dans la 
sanctification et le service ? 

Les paragraphes suivants fournissent un 
aperçu rapide des passages clés qui 
montrent que, tout au long du Nouveau 
Testament, l'enseignement apostolique ne 
varie jamais sur ce point. L'assurance est 
constamment décrite comme découlant de 
la lutte contre le péché et de la pratique 
de la prière à Dieu pour obtenir de l'aide 
dans toutes les affaires de la vie. 

 



 

Les croyants sont appelés à constituer une 
grande banque de souvenirs de toute la 
bonté et la puissance de Dieu à leur égard, 
et ainsi à devenir de plus en plus 
convaincus. 

Prenons, par exemple, la prière de Paul 
pour les chrétiens d'Éphèse, qui commence 
en Éphésiens 1.17, se poursuit par une 
glorieuse digression doctrinale, puis 
reprend sous forme de prière à partir 
d'Éphésiens 3.14. 

Ephésiens 1:15C'est pourquoi moi aussi, 
ayant entendu parler de votre foi au 
Seigneur Jésus et de votre charité pour 
tous les saints, 16je ne cesse de rendre 
grâces pour vous, faisant mention de vous 
dans mes prières, 17afin que le Dieu de 
notre Seigneur Jésus-Christ, le Père de 
gloire, vous donne un esprit de sagesse et 
de révélation, dans sa connaissance, 18et 
qu'il illumine les yeux de votre coeur, pour 
que vous sachiez quelle est l'espérance qui 
s'attache à son appel, quelle est la richesse 
de la gloire de son héritage qu'il réserve 
aux saints, 19et quelle est envers nous qui 

 



 

croyons l'infinie grandeur de sa puissance, 
se manifestant avec efficacité par la vertu 
de sa force. 

Ephésiens 3:14Aussi je vous demande de 
ne pas perdre courage à cause de mes 
tribulations pour vous: elles sont votre 
gloire.14A cause de cela, je fléchis les 
genoux devant le Père, 15duquel tire son 
nom toute famille dans les cieux et sur la 
terre, 16afin qu'il vous donne, selon la 
richesse de sa gloire, d'être puissamment 
fortifiés par son Esprit dans l'homme 
intérieur, 17en sorte que Christ habite dans 
vos coeurs par la foi; afin qu'étant 
enracinés et fondés dans l'amour, 18vous 
puissiez comprendre avec tous les saints 
quelle est la largeur, la longueur, la 
profondeur et la 

 



 

 
hauteur, 19et connaître l'amour de Christ, 
qui surpasse toute connaissance, en sorte 
que vous soyez remplis jusqu'à toute la 
plénitude de Dieu. 

Paul prie d'abord pour que le 
Saint-Esprit illumine les croyants d'Éphèse 
(déjà scellés par l'Esprit lors de leur 
conversion selon Éphésiens 1.13) afin 
qu'ils puissent pleinement saisir la 
merveille de leur héritage futur et la 
puissance de Dieu qui les sauve, les garde, 
les protège et les sanctifie sur le chemin de 
la gloire. Deux grandes sources d'assurance 
sont mentionnées dans la partie initiale de 
la prière : la Parole et la puissance de Dieu. 

Ephésiens 1:13En lui vous aussi, après 
avoir entendu la parole de la vérité, 
l'Evangile de votre salut, en lui vous avez 
cru et vous avez été scellés du Saint-Esprit 
qui avait été promis, 14lequel est un gage 
de notre héritage, pour la rédemption de 
ceux que Dieu s'est acquis, à la louange de 
sa gloire. 

Puis, dans Éphésiens 3.14-16, Paul prie : 
« A cause de cela, je fléchis les genoux 

 



 

devant le Père, 15duquel tire son nom toute 
famille dans les cieux et sur la terre, 16afin 
qu'il vous donne, selon la richesse de sa 
gloire, d'être puissamment fortifiés par son 
Esprit dans l'homme intérieur, » 

Notons une fois encore que ces 
Éphésiens étaient déjà scellés par l'Esprit 
lors de leur conversion, mais qu'ils avaient 
encore besoin d'être « fortifiés par son 
Esprit dans l'homme intérieur ». 

Même si l'Esprit est en nous, nous avons 
constamment 

 



 

besoin d'être fortifiés, car le Saint-Esprit ne 
nous donne pas toute la force dont nous 
avons besoin dès le premier jour de notre 
conversion. Le fortifiement de l'Esprit, le 
fait que l’Esprit nous fortifie, est quelque 
chose de continu, et même de conditionnel, 
car nous devons prier pour obtenir de l'aide 
et respecter les conditions requises pour 
recevoir la bénédiction. 

Pourquoi avons-nous besoin de tout ce 
renforcement ? 

Pourquoi avons-nous besoin de puissance ? 
(Le grec signifie « être rendu capable » ou 
« recevoir la capacité »). Le langage de 
Paul nous rappelle que, tant que nous 
sommes ici, nous sommes engagés dans un 
combat au service du Seigneur. Pour 
réussir et vaincre, nous avons besoin d'une 
puissance et d'une force constantes. 

Paul ne prie pas pour des chrétiens 
paresseux qui veulent l'assurance sans 
essayer de servir le Seigneur ou de lutter 
contre leur péché. Il prie pour les croyants 
qui pratiquent le renoncement à soi-même 

 



 

et s'engagent dans la bataille pour répandre 
l'Évangile, parler au nom du Sauveur et 
servir aux côtés de leurs compagnons de 
travail dans l'Église. Il prie pour ceux qui 
pratiquent régulièrement l'examen de 
conscience et luttent contre les séductions 
de ce monde et le péché personnel. 

C'est pour ces croyants que Paul prie 
également « afin que Christ habite dans vos 
cœurs par la foi ; afin qu'étant enracinés et 
fondés dans l'amour, vous puissiez 
comprendre... la largeur, la longueur, la 
profondeur et la 

 



 

 
hauteur, et connaître l'amour de Christ, qui 
surpasse toute connaissance... ». Prenons 
d'abord les mots « enracinés et fondés dans 
l'amour ». Lorsque nous prions pour 
obtenir de l'aide dans la sainteté et le 
service, nous recevons la force d'être 
stables, patients et 

 



 

disciplinés, et nous tirons alors une 
grande assurance du fait que l'Esprit 
permet à des personnes aussi faibles et 
instables que nous de rester fermes. Nous 
constatons que nous ne sommes pas 
déracinés et projetés comme des arbres mal 
enracinés dans une tempête, mais que nous 
résistons fermement à toutes les tentations 
du diable, aux tentations du monde et à la 
tendance à la paresse ou à la lâcheté dans 
le témoignage. 

La prière de Paul « afin que Christ habite 
dans vos cœurs 

» s'inscrit également dans le contexte de la 
bataille. Cela confirme que Christ a le plus 
d'importance pour nous et se rapproche le 
plus de nous lorsque nous sommes au cœur 
de la bataille. 

Paul prie pour que les croyants puissent 
saisir « la largeur, la longueur, la 
profondeur et la hauteur » et connaître « 
l'amour du Christ, qui surpasse toute 
connaissance ». Nous désirons l'assurance 

 



 

qui rayonne de ces paroles, mais n'oublions 
jamais que le chemin vers cette assurance 
passe d'abord par le champ de bataille où le 
péché est combattu, et aussi par la salle des 
serviteurs ou le chemin du service et de la 
consécration ! 

La « formule » pour obtenir l'assurance 
et la bénédiction est la même dans tout le 
Nouveau Testament. Comment obtenir 
l'assurance ? Tout d'abord, nous devons 
vouloir plaire au Seigneur, traiter notre 
péché , y faire face, lutter contre lui et 
servir Jésus-Christ avec zèle. Ensuite, nous 
nous rendrons compte que nous avons 
grand besoin d'aide 

 



 

 
et nous ferons de nombreuses prières. Une 
grande partie de nos prières concernera 
notre ministère chrétien, peut-être notre 
classe d'école du dimanche et l'efficacité de 
notre enseignement. Il en résultera une 
expérience de renforcement, de 
consolidation ou de raffermissement 
constant et de prières exaucées, et cette 
expérience rassurera à son tour nos cœurs, 
nous édifiant grandement et nous 
rapprochant de Christ. 

Paul prie « afin que Christ habite dans 
vos cœurs par la foi ». Que signifie le mot 
« foi » ? Cela signifie être convaincu, être 

pleinement persuadé. C'est en grande partie 
le résultat de ce qui a précédé. Si nous 

prions souvent et recevons des réponses à 
nos prières, nous accumulerons des 

preuves considérables de la bonté et de la 
puissance de Dieu dans son interaction 

avec nos vies, et nous serons de plus en 
plus convaincus, persuadés et certains que 

ses promesses sont vraies, que sa Parole est 
juste et que Jésus- Christ est notre glorieux 

 



 

Seigneur et Sauveur. Bientôt, il deviendra 
beaucoup plus difficile pour le diable ou 

pour quiconque de nous persuader qu'il n'y 
a pas de Dieu, pas de Christ, ou que nous 
ne sommes pas vraiment convertis. Cette 
conviction et cette certitude approfondies 
nous rapprocheront bien sûr du Christ. La 
prière de Paul ne fait donc pas référence à 

des sensations rares et extatiques 
d'assurance que Dieu nous communique de 

manière directe (même si de telles 
expériences peuvent parfois être 

véritablement données par le Seigneur). 
Les paroles de Paul parlent d'une assurance 

qui est la nôtre grâce à 

 



 

l'expérience constante de la bonté, de la 
puissance, du réconfort et de la consolation 
du Seigneur en réponse à nos prières. 

Pour confirmation, notons les premiers 
mots de la doxologie13 de Paul : « À celui 
qui peut faire, par la puissance qui agit en 
nous, infiniment au-delà de tout ce que 
nous demandons ou pensons. » (Éphésiens 
3.20). La connaissance glorieuse du Christ 
sous une forme personnelle et assurée est 
essentiellement liée à l'expérience de la 
bénédiction pratique. 

Bien sûr, ce n'est pas tout. Notre étude 
de la Parole et notre adoration sincère nous 
rapprochent également du Christ et nous 
donnent l'assurance. Nous sommes assurés 
lorsque notre esprit est éclairé pour saisir 
les choses profondes de la Parole. 

Néanmoins, nous devons reconnaître 
qu'une grande partie de cette assurance 
découle de notre participation active aux 
devoirs spirituels fondamentaux que nous 
avons passés en revue, à savoir le sacrifice 
de notre temps et de notre énergie dans la 

 



 

sainteté et le service du Seigneur. 
Certains croyants semblent dire 

aujourd'hui : « Oh, je ne veux pas de cela. 
Je ne veux pas avoir le devoir de lutter 

 
13 Que signifie la doxologie ? Le mot vient du grec 
doxologia, « louange ou gloire », une combinaison de 
doxa, « gloire », et logos, « parole ». 
Définitions de doxologie. nom. un hymne ou un verset 
de la liturgie chrétienne glorifiant Dieu . Les « paroles 
de louange ou de gloire », au sens littéral du mot 
doxologie, se retrouvent dans de nombreux psaumes de 
l’Ancien Testament. En voici quelques exemples : « 
Béni soit l’Éternel, le Dieu d’Israël, d’éternité en 
éternité ! Amen et Amen ! » (Psaume 41,13) . 

 



 

 
contre mon péché. Je ne veux pas renoncer 
à mes merveilleuses ambitions 
professionnelles et m'engager dans le 
service chrétien. Je veux une bénédiction 
directe. » Mais le Christ ne peut jamais être 
entièrement chez lui dans de tels cœurs. 

L'idée que les croyants peuvent compter 
sur une forme directe d'assurance, sans lien 

avec la mise à l'épreuve du Seigneur de la 
manière que nous avons décrite, est si 

répandue aujourd'hui qu'il faut prouver la 
vieille doctrine à maintes reprises avant 

que le message ne soit bien compris. 
Hébreux 6.11-12 souligne une fois de plus 

cette vérité. 
Ici, l'Esprit de Dieu déclare que l'assurance 
ne s'obtient que par l'application diligente 
aux devoirs spirituels. « Nous désirons que 
chacun de vous montre le même zèle pour 
conserver jusqu'à la fin une pleine 
espérance, 12en sorte que vous ne vous 
relâchiez point, et que vous imitiez ceux 
qui, par la foi et la persévérance, héritent 
des promesses. 

 



 

» 
Juste avant ces versets, l'auteur avait fait 

référence au « travail et à l'amour14 » des 
Hébreux. C'étaient des croyants zélés, 
sérieux, actifs et qui s'efforçaient de 
prouver l'aide du Seigneur dans leur vie. 
La NASB - New American Standard Bible - 
rend cette déclaration cruciale de manière 
très significative : « Et nous désirons que 
chacun de vous fasse preuve de la même 
diligence afin de réaliser la pleine 

 

14 Hébreux 6:10 Car Dieu n'est pas injuste, pour oublier 
votre travail et l'amour que vous avez montré pour son 
nom, ayant rendu et rendant encore des services aux 
saints. 

 



 

L'apôtre Pierre ajoute sa voix au chœur 
des témoignages qui affirment que c'est là 
le principal chemin vers l'assurance. Dans 
2 Pierre 1.5-8, il y a une remarquable série 
d'exhortations qui nous demandent de faire 
tout notre possible pour ajouter à notre foi 
la vertu, et ainsi de suite. La connaissance, 
la maîtrise de soi, la patience, la piété, la 
bonté fraternelle et l'amour font tous partie 
de la liste des choses auxquelles il faut 
s'appliquer avec diligence. 

Prenons le temps de lire ce passage de 2 
Pierre 1:5-8 : car il nous donne en quelque 
sorte les clefs précieuses du Royaume de 
Dieu : “5à cause de cela même, faites tous 
vos efforts pour joindre à votre foi la vertu, 
à la vertu la science, 6à la science la 
tempérance, à la tempérance la patience, à 
la patience la piété, 7à la piété l'amour 
fraternel, à l'amour fraternel la charité. 
8Car si ces choses sont en vous, et y sont 
avec abondance, elles ne vous laisseront 
point oisifs ni stériles pour la connaissance 
de notre Seigneur Jésus-Christ.” 

 



 

Puis Pierre donne un avertissement et une 
promesse : 

“Mais celui qui n'a pas ces choses est 
aveugle, il ne voit pas de loin, et il a 
oublié qu'il a été purifié de ses anciens 
péchés. C'est pourquoi, frères, 
appliquez-vous d'autant plus à affermir 
votre vocation et votre élection 
; car, en faisant cela, vous ne broncherez 
jamais. Ainsi vous sera-t-il largement 
accordé d'entrer dans le royaume éternel 
de notre Seigneur et Sauveur Jésus- 
Christ” (2 Pierre 1.9-11). 

 



 

 
Si nous ne prions pas pour obtenir de 

l'aide et progresser dans le développement 
d'un caractère selon Dieu, à l’image de 
Christ et pour le développement de vertus 
pieuses, nous perdrons notre « vue » 
spirituelle (mais pas, bien sûr, notre 
salut15). Nous nous sentirons perdus et dans 
les ténèbres. Nous oublierons même ce que 
nous avons ressenti lorsque nous avons été 
pardonnés pour la première fois et que nos 
cœurs ont été remplis d'une joie nouvelle. 

D'autre part, si nous avons constamment 
l'expérience de prières exaucées dans la 
poursuite de la sainteté pratique et du 
service, alors nous ne tomberons jamais (ce 
qui signifie 
« trébucher ») dans la stérilité (v. 8), 
l'inutilité ou le découragement. Au 
contraire, nous nous sentirons16 comme des 
personnes qui entrent dans le royaume ! 

2Pierre1:10 “C'est pourquoi, frères, 
appliquez-vous d'autant plus à affermir 
votre vocation et votre élection; car, en 
faisant cela, vous ne broncherez jamais. 
11C'est 

 
 



 
15 Le propos de l’auteur peut être faussement rassurant : 
le fait de s’assoupir spirituellement , de se relâcher, de 
s’endurcir en s’éloignant des choses que nous avons 
entendues (Héb. 2 :1) , puis de devenir rétrograde peut 
amener tout croyant à l’état lamentable des vierges 
folles (Matthieu 25 : 1-13) : le résultat nous est connu : 
la porte leur sera fermée lors du retour de Christ , et il 
sera trop tard désormais faute d’avoir veillé ; elles 
n’ont pas de réserve pour remplir d’huile leur lampe, 
faute de s’être remplies d’Esprit-Saint en cultivant une 
communion constante avec Dieu. 16 Au-delà de la 
barrière de la langue et des difficultés de traduction, le 
verbe « sentir » qualifiant l’assurance du salut nous 
semble étranger à une vie de foi authentique . Une vie 
de sainteté de consécration et d’obéissance à Dieu 
vécue dans la dépendance de l’Esprit et la grâce de 
Christ, induit la réalisation de la promesse du verset 11 
quant à l’entrée dans le Royaume de Dieu . 1 Jean 2 :17 
Et le monde passe, et sa convoitise aussi; mais celui 
qui fait la volonté de Dieu demeure éternellement. 

 



 

notre Seigneur et Sauveur Jésus-Christ 
vous sera pleinement accordée.” 

Si quelqu'un a le moindre doute sur le 
fait que coopérer avec l'Esprit dans la quête 
de la sainteté est une voie majeure vers 
l'assurance, alors les paroles de l'apôtre 
Jean l'aideront. Dans 1 Jean 3.18-19, nous 
lisons : « 18Petits enfants, n'aimons pas en 
paroles et avec la langue, mais en actions 
et avec vérité. 19Par là nous connaîtrons 
que nous sommes de la vérité, et nous 
rassurerons nos coeurs devant lui» 

En d'autres termes, si nous nous 
soucions de la sainteté et que nous 
recevons l'aide de l'Esprit lorsque nous 
prions pour vaincre nos défauts et nos 
péchés , cela sera pour nous une grande 
source d'assurance. 

La première épître de Jean est, bien sûr, 
en grande partie une épître d'assurance. 
Jean dit : « 13Je vous ai écrit ces choses, 
afin que vous sachiez que vous avez la vie 
éternelle, vous qui croyez au nom du Fils 

 



 

de Dieu. » (1 Jean 5.13). 
Pourtant, nous parcourons la première 

épître de Jean en vain pour trouver une 
mention directe de l'assurance. Ce n'est pas 
parce que Jean, écrivant sous l'inspiration, 
nie que Dieu puisse dispenser une 
assurance directe selon sa propre volonté 
aimante. C'est parce que cette épître traite 
des aspects pratiques de l'assurance. C'est 
pourquoi Jean dit avec Paul : coopérez 
avec l'Esprit de Dieu. Priez pour recevoir 
beaucoup d'aide dans votre vie. 
Efforcez-vous de 

 



 

 
progresser dans la justice, efforcez-vous de 
servir le Seigneur, et vous constaterez que 
vous recevrez une aide si merveilleuse, tant 
de réponses à vos prières, que vous en 
tirerez un grand encouragement et une 
grande certitude. Cherchez par ce moyen 
l'interaction vivante de l'Esprit dans votre 
vie. 

Prions-nous pour obtenir de l'aide afin de 
mettre à mort nos fautes ? 
Demandons-nous la force de résister à la 
tentation d'acheter des choses coûteuses et 
de mener une vie confortable ? Prions-nous 
pour obtenir de l'aide afin de maîtriser 
notre colère, notre égoïsme naturel et tous 
les autres péchés qui nous assaillent ? 

Que se passe-t-il si nous ne coopérons 
pas avec l'Esprit qui habite en nous 
lorsqu'il touche notre conscience et se tient 
prêt à répondre à nos cris pour obtenir de la 
force ? Non seulement nous perdrons son 
aide, avec toute l'assurance qu'elle apporte, 
mais nous risquons également de perdre 
tout don direct d'assurance que le Seigneur 

 



 

aurait pu répandre sur nous. Le Seigneur ne 
gâtera certainement pas ses enfants 
lorsqu'ils sont désobéissants et rebelles. 

Nous  avons  ici  insisté  sur  un  aspect  
crucial  de 

l'assurance qui est étrangement omis dans 
l'enseignement de certains auteurs qui 
prônent le baptême dans l'Esprit comme 
voie vers la joie et la certitude. Le type 
d'assurance qui découle de la preuve des 
bénédictions quotidiennes pratiques alors 
que nous nous efforçons de nous sanctifier 
et de servir le Christ est probablement (si 
nous comprenons correctement 1 Jean) la 
principale forme d'assurance pour 

 



 

d'assurance, et nous donnons la liste 
suivante afin qu'aucune forme ne soit 
oubliée. 

(1)​ L'assurance peut découler de la prise en 
compte des 

« marques de la grâce », ou des signes de 
conversion donnés dans les Écritures. 
Lorsque nous constatons que nous les 
avons expérimentés, nous sommes alors 
réjouis et assurés de notre salut. Galates 
5:22”Mais le fruit de l'Esprit, c'est l'amour, 
la joie, la paix, la patience, la bonté, la 
bénignité, la fidélité, 23la douceur, la 
tempérance; la loi n'est pas contre ces 
choses. 24Ceux qui sont à Jésus-Christ ont 
crucifié la chair avec ses passions et ses 
désirs”. 

(2)​ L'assurance peut découler d'une 
vision complète et réconfortante de la 
vérité, lorsque le Saint-Esprit illumine 
l'esprit à la lecture de Sa Parole et que nous 
nous nourrissons des attributs, des œuvres 
et des desseins de notre Dieu glorieux. 

 



 

(3)​ L'assurance évidente 
(principalement mentionnée dans ces 
pages), qui découle de l'activité évidente 
de renforcement, d’affermissement et 
d'aide de l'Esprit lorsque le croyant 
cherche, dans la prière, à mener une vie 
sanctifiée et à servir le Seigneur, et qui 
découle également de toutes les autres 
réponses glorieuses à la prière. 

(4)​ L'assurance spéciale, dans 
laquelle le Saint-Esprit peut de temps à 
autre donner un sentiment d'assurance 
inhabituellement profond, et ainsi bénir 
l'âme qui déborde d'émerveillement, 
d'amour et de louange, et est envahie par 
un sentiment de la gloire de Dieu. Une telle 
assurance peut 

 



 

 
être particulièrement associée à des 
périodes de persécution (comme dans le 
témoignage de la noble armée des 
martyrs), de deuil ou de service spécial. 
C'est l'œuvre du Seigneur, et elle est très 
précieuse pour le croyant, mais il n'est pas 
conforme aux Écritures de la présenter 
comme la « norme » à rechercher. 

 



 

 
 
 
 
 

4.​ L'Esprit de sainteté 

 
LE GRAND HÉRITAGE de 
l'enseignement doctrinal reflété dans les 
livres de la plupart des commentateurs et 
des prédicateurs depuis la Réforme dit que 
la progression des croyants dans la sainteté 
est une question progressive, impliquant 
leurs efforts et leur coopération, ainsi que 
l'œuvre du Saint-Esprit dans leur vie. 

Avec le temps, un courant mystique 
d'enseignement a commencé à apparaître, 
affirmant que, tout comme nous sommes 
justifiés par la foi, nous devons également 

 



 

être sanctifiés par la foi. L'idée était qu'un 
baptême de l'Esprit après la conversion se 
chargerait de la sainteté, nous libérant ainsi 
de toute lutte et déception. Ce point de vue 
a été adopté par la plupart des pentecôtistes 
et, plus récemment, par la majorité des 
charismatiques. 

Avant de montrer en quoi la voie 
traditionnelle vers la 

 



 

 
sanctification diffère de l'erreur du « 
baptême de l'Esprit » et de la « 
sanctification automatique », nous invitons 
les lecteurs à jeter un bref coup d'œil à 
quelques phrases tirées de ce superbe 
document qu'est la Confession de foi 
baptiste de 1689 (également intitulée « 
Things Most Surely Believed Among Us » = 
“Les choses auxquelles nous croyons le 
plus fermement”). Celle-ci s'inspire de la 
Confession de foi de Westminster et 
exprime précisément le même 
enseignement que d'autres confessions 
célèbres. 

« Ceux qui sont unis au Christ, appelés 
et régénérés efficacement, ayant un cœur 
nouveau et un esprit nouveau créés en 
eux... sont également sanctifiés 
davantage, réellement et 
personnellement... par Sa Parole et Son 
Esprit qui habitent en eux ; la 
domination de tout le corps du péché est 
détruite... » 
Nous interrompons notre citation pour 

souligner la prudence avec laquelle les 



 

auteurs de la Confession s'expriment. Ils ne 
disent pas que tout le corps du péché est 
détruit, mais que la domination de tout le 
corps du péché est détruite. En d'autres 
termes, le corps du péché est toujours là, 
mais il n'est plus maître de la vie. Pour 
résumer 
: 

« ... la domination de tout le corps du 
péché est détruite et ses diverses 
convoitises sont de plus en plus 
affaiblies et mortifiées, et eux [les 
croyants] sont de plus en plus vivifiés et 
fortifiés dans toutes les grâces 
salvatrices, pour la pratique de toute 
véritable sainteté, sans laquelle 



 

nul ne verra le Seigneur17. » 
La Confession déclare très précisément 

qu'au moment de la conversion, la 
domination du péché est brisée et détruite, 
mais que les convoitises ou les désirs 
pécheresses ne disparaissent pas pour 
autant. Elles sont progressivement 
affaiblies et mises à mort à mesure que les 
croyants progressent dans la pratique de la 
véritable sainteté. La sanctification est 
décrite comme une œuvre progressive dans 
l'âme des croyants. 

Le paragraphe suivant de la Confession 
développe 

davantage l'existence du péché persistant 
(parfois appelé péché « résiduel ») et 
montre que l'Esprit nous aide à le 
combattre. Notez le langage combatif qui 
est utilisé : 

« Cette sanctification est totale, dans 
tout l'homme, mais imparfaite dans cette 
vie ; il subsiste encore des vestiges de 
corruption dans chaque partie, d'où naît 
une guerre continuelle et irréconciliable ; 

 



 

la chair convoite contre l'Esprit, et 
l'Esprit contre la chair. 

Dans cette guerre, bien que la 
corruption restante puisse prévaloir 
pendant un certain temps, cependant, 
grâce à l'apport continu de la force de 
l'Esprit sanctifiant du Christ, la partie 
régénérée l'emporte ; et ainsi les saints 
grandissent dans la grâce, perfectionnant 
la sainteté dans la crainte de Dieu, 
aspirant à une vie céleste,  dans  
l'obéissance  évangélique  à  tous  les 

 
17 Hébreux 12:14 “Recherchez la paix avec tous, et la 
sanctification, sans laquelle personne ne verra le 
Seigneur.” 

 



 

 
commandements que le Christ, en tant 
que Chef et Roi, leur a prescrits dans Sa 
Parole. » 
On trouve un commentaire intéressant 

sur ces déclarations dans un ouvrage 
intitulé The Westminster Confession Study 
Manual, de G. I. Williamson = Manuel 
d'étude de la Confession de Westminster : 

« La doctrine de la sanctification nous 
enseigne qu'il y a plutôt une rupture 
radicale avec la puissance et l'amour du 
péché. Elle nous enseigne qu'il y a en 
nous une nouvelle puissance et un 
nouvel amour qui nécessitent un conflit 
inextinguible avec le péché. 

La domination du péché est brisée, 
même si la présence du péché n'est pas 
entièrement éliminée. Tout comme la 
pénicilline peut faire baisser la fièvre, 
détruisant ainsi la domination d'une 
maladie, mais qu'il faut encore un certain 
temps avant que toute trace de la maladie 
soit éliminée, il en va de même pour le 
péché. Tout comme les armées alliées ont 

 



 

envahi l'Europe et détruit la menace que 
représentait l'espoir d'Hitler de dominer 
le monde, mais qu'il a fallu beaucoup 
plus de temps pour en éradiquer toute 
trace, il en va de même pour le péché. 

« Le péché ne domine plus le cœur. Les 
principales voies de communication ont 
été détruites. Le centre de contrôle est 
désormais entre les mains de Dieu. Mais 
la force étrangère continue de mener 
toutes sortes de harcèlements avec toute 
l'habileté, la ruse et le désespoir d'un 
ennemi vaincu. Comme l'a si bien dit le 
regretté professeur John Murray, il y a 
une différence totale entre 

 



 

survivre au péché et régner sur le péché. » 
Le grand théologien John Owen, écrivant 

en 1652, a exprimé la manière dont la 
conversion modifie la relation du croyant 
avec le péché dans les termes suivants : 

« Par nature, la chair est totalement 
prédominante et pousse constamment 
l'âme à pécher. Mais lorsque la grâce 
intervient, l'habitude du péché est 
affaiblie et altérée, de sorte qu'elle ne 
règne plus sur nous et ne nous domine 
plus. Cependant, elle n'est jamais 
entièrement dépossédée et chassée de 
l'âme dans cette vie. Elle y restera et 
agira, séduira et tentera, plus ou moins, 
selon ses forces et ses avantages restants. 
Que personne ne 
pense pouvoir tuer le péché de quelques coups 
légers. » 

Tout cela signifie-t-il qu'il y a deux 
natures chez un chrétien : la nouvelle 

nature qui est apparue avec la conversion, 
et l'ancienne ? Pour être précis, il y a une 

 



 

nature prédominante chez le chrétien, car la 
disposition principale de l'âme convertie 

est de plaire à Dieu, de vivre pour Lui et de 
Le connaître. Même dans nos moments de 
rechute, nous, les croyants, sommes mal à 

l'aise et malheureux​ dans​le​
monde.​ Notre​ principale 

caractéristique est que nous aimons le 
Seigneur et que nous sommes « du côté du 

Seigneur ». En ce sens, il n'y a qu'une seule 
nature chez le chrétien, et c'est notre 

nouvelle nature. Mais si les gens souhaitent 
utiliser le terme « nature » 

pour décrire toutes nos humeurs ou tous 
nos états possibles, alors nous devons 
convenir qu'il existe deux natures, car le 
péché est toujours vivant dans nos vies. 
L'ancien moi n'est 

 



 

 
pas entièrement éradiqué. En ce sens, 
l'ancienne nature est toujours là, et doit être 
prise en compte et combattue. 

Il ne peut y avoir de victoire sur 
l'ancienne nature en pensant que nous 
pouvons obtenir automatiquement la 
sanctification par l'Esprit simplement en 
nous soumettant à Lui ou en recevant un 
second baptême de Sa part. Cette théorie 
porte aujourd'hui plusieurs noms, et il 
existe de nombreux ouvrages prônant la vie 
victorieuse, la vie chrétienne supérieure, la 
perfection chrétienne, la sanctification 
totale, la sanctification par la foi, la sainteté 
du plein évangile, la vie de repos dans la 
foi, la libération de l'Esprit et la brisure 
scripturaire ou brisement selon les 
Écritures , en plus du baptême de l'Esprit, 
de la plénitude de l'Esprit et de la seconde 
bénédiction. 

Cependant, plus la théorie de la 
sanctification automatique est mise à 
l'épreuve, plus elle s'avère fausse. De 
nombreux vrais croyants ont été persuadés 

 



 

qu'il s'agit de la voie biblique, mais 
l'ancienne nature ne peut jamais être bannie 
ou supprimée sans lutte. Cette théorie a 
désastreusement échoué auprès 
d'innombrables croyants en les 
encourageant à relâcher leur vigilance et 
leur combat contre le péché personnel. Elle 
a ainsi miné la piété et les a fait tomber 
dans le péché. Non seulement les normes 
de piété ont chuté dans les églises où ces 
choses sont enseignées, mais beaucoup de 
gens, s'imaginant avec tendresse qu'ils ont 
été sanctifiés en vertu de leur « demeure 
dans l'Esprit » ou de leur « demeure en 
Christ », ont été engloutis par l'orgueil. 

 



 

La plupart des pasteurs évangéliques « 
traditionnels » ont eu, à un moment ou à un 
autre, la tâche d'apporter une touche de 
réalité dans la vie de personnes qui 
s'imaginaient remplies de l'Esprit et 
parfaitement sanctifiées, alors qu'en réalité 
elles menaient une vie égoïste et mondaine. 
Les adeptes de ces systèmes de baptême de 
l'Esprit deviennent souvent très subjectifs 
et préoccupés par eux-mêmes, 
contrairement au génie altruiste et « 
extraverti » du véritable caractère chrétien. 

Outre l'incapacité de ces idées à produire une 
véritable 

sainteté, nous devons avoir de la 
compassion pour les victimes, qui sont 
nombreuses. Beaucoup de chrétiens ont 
essayé avec acharnement d'obtenir une 
expérience spirituelle spéciale qui élimine 
les comportements pécheurs, pour 
finalement constater que rien ne se passe. 
Pour les personnes sincères, la déception 
peut conduire au désespoir spirituel. Elles 
en concluent que leur incapacité à trouver 

 



 

le bénéfice promis est due à leur manque 
de foi et à leur condition de rétrogrades, et 
elles se sentent écrasées et condamnées. 

De nombreux croyants ont été influencés 
par des formes bizarres de cet 
enseignement, comme la version qui dit 
que la chair enveloppe l'esprit, l'étouffant, 
et que nous devons humilier et briser la 
chair afin que l'esprit puisse être libéré. Cet 
exemple particulier de théologie sectaire a 
connu une popularité étonnante à la fin des 
années 1930 et compte encore de 
nombreux adeptes. Il peut provoquer une 
introspection et une angoisse intenses, en 
particulier chez 

 



 

 
les croyants qui ont une personnalité sensible 
et dépressive. La doctrine de la sanctification 

de la Bible, si bien expliquée par les 
réformateurs et les puritains, puis par la 
grande majorité des prédicateurs sensés 

jusqu'à ce siècle, insiste sur le fait que le 
croyant doit s'impliquer activement 

dans la lutte contre le péché. 

 



 

5.​As
sister 
au 
mauv
ais 
cours 

 
IL VA SANS DIRE que la méthode 
correcte pour rechercher la sainteté 
doit être celle qui est enseignée dans la 
Bible. Mais cela soulève une autre 
question : 

interprétons-nous la Bible de manière logique et 
sensée ? 

Malheureusement, l'une des principales 
caractéristiques des enseignants du 
baptême de l'Esprit a été leur méthode peu 
orthodoxe d'interprétation de la Bible. Ils 
appuient généralement leurs idées en citant 

 



 

des versets qui sont sortis de leur contexte 
et dont le sens est détourné de leur sens 
premier. 

En effet, beaucoup de ceux qui prônent 
la seconde bénédiction affirment que leur 
point de vue ne découle pas nécessairement 
de la Bible. Ils justifient leurs 
interprétations novatrices en prétendant 
avoir reçu une onction spéciale de l'Esprit 
pour saisir le sens réel mais caché des 
passages qu'ils citent, un sens que les 
autres chrétiens ne parviennent pas à 
percevoir parce qu'ils ne bénéficient pas de 
cette illumination spéciale du Saint- Esprit. 
Naturellement, dès que nous acceptons 
cette notion d'« onction spéciale », nous 
nous retrouvons avec des milliers de « 
Bibles » différentes et nous perdons notre 

 



 

 
critère sûr de vérité. La Parole de Dieu 
cesse d'être une autorité et une règle claires 
pour les croyants, car elle dépend de l'« 
onction » individuelle. 

Nous croyons que l'onction de l'Esprit est 
essentielle 

pour la compréhension des Écritures, mais 
elle s'accompagne d'une puissante œuvre 
de conversion dans nos âmes, afin que nous 
devenions des personnes spirituelles plutôt 
que naturelles. (L'apôtre Jean, dans 1 Jean 
2.27, indique que cette onction est présente 
en chaque croyant, et pas seulement chez 
des personnes « spéciales », et qu'elle 
demeure en eux en permanence). 

1 Jean 2:26 Je vous ai écrit ces choses 
au sujet de ceux qui vous égarent. 27Pour 
vous, l'onction que vous avez reçue de lui 
demeure en vous, et vous n'avez pas besoin 
qu'on vous enseigne; mais comme son 
onction vous enseigne toutes choses, et 
qu'elle est véritable et qu'elle n'est point un 
mensonge, demeurez en lui selon les 
enseignements qu'elle vous a donnés. 

Après la conversion, nous continuons à 



 

avoir besoin de l'aide de Dieu, et nous 
prions donc pour avoir l'humilité et le 
discernement nécessaires à l'étude des 
Écritures. Mais il n'y a pas d'onction 
spéciale après la conversion qui rendrait un 
chrétien supérieur à un autre et lui 
donnerait une vision tout à fait unique et 
personnelle d'un passage, cachée par Dieu 
aux autres croyants. 

Dans l'étude de la Bible, nous devons 
suivre les règles d'interprétation propres à 
la Bible. Nous considérons d'abord le sens 
clair et évident du passage. Nous prenons 



 

ensuite soin de replacer le passage dans son 
contexte. Nous comparons notre 
interprétation avec d'autres passages des 
Écritures, au cas où nous arriverions à une 
conclusion qui rendrait les Écritures 
contradictoires. Dans les questions 
controversées, nous vérifions la 
signification des mots dans la langue 
originale des Écritures. Et nous prêtons 
également une attention respectueuse aux 
enseignants et aux commentateurs dignes 
de confiance avant de tirer des conclusions 
novatrices. 

Il faut dire que même les plus éminents 
défenseurs du 

baptême de l'Esprit et de la sanctification 
automatique ignorent totalement ces règles 
d'interprétation fondamentales. S'ils les 
respectaient, leurs doctrines 
s'effondreraient instantanément. 

Voici un exemple majeur du type d'erreur 
qu'ils commettent en ignorant les règles 
fondamentales de l'interprétation logique. 

 



 

Ces enseignants utilisent constamment des 
textes traitant du salut et de la justification 
pour enseigner les principes de la 
sanctification ! 

Si je suis à l'école ou à l'université, il est 
logique d'assister au bon cours. Cela ne 
m'aidera pas d'aller dans la salle de cours 
réservée à la chimie si ma matière est la 
physique. Si, par absurdité, je me rends 
dans la mauvaise classe et que j'essaie 
d'adapter le cours à ma matière, ma 
confusion sera tout simplement 
spectaculaire. 

C'est pourtant là l'étrange erreur de tous 
les enseignants qui prônent la sanctification 
par la foi et la sanctification 

 



 

 
par le baptême de l'Esprit. Pour obtenir 
leurs données sur la sanctification, ils se 
sont rendus dans la mauvaise salle de 
classe. Le panneau sur la porte indiquait 
clairement : « Matière : justification ». Et 
c'est dans cette salle qu'ils sont allés pour 
se forger leur compréhension de la 
sanctification. 

Considérez  comment  ces  enseignants  
expliquent 

Galates 2.20. 
Paul dit : « Je suis crucifié avec Christ ; et 
si je vis, ce n'est plus moi qui vis, c'est 
Christ qui vit en moi ; et la vie que je vis 
maintenant dans la chair, je la vis par la 
foi au Fils de Dieu, qui m'a aimé et s'est 
livré lui-même pour moi. » 

Ce verset est utilisé pour enseigner que 
pour mener une vie sainte, nous devons 
mourir à nous-mêmes. Cela implique que 
nous renoncions à tous nos efforts 
personnels pour résister au péché, que nous 
dépendions plutôt de Christ pour 
manifester sa puissance et sa vie en nous, 

 



 

et qu'il prenne entièrement le contrôle du 
combat. « Mourir 
», c'est renoncer à la lutte ! 

Cependant, ce verset ne traite pas de 
notre sanctification continue. Dès que nous 
vérifions le contexte (le sujet des versets 
environnants), nous constatons que tout le 
passage traite de la justification. Il traite du 
salut. La justification est mentionnée trois 
fois dans les versets précédents. Paul réfute 
ceux qui enseignaient la justification par 
les œuvres. Il parle de la manière dont nous 
obtenons la justice justificatrice, et non la 
justice sanctificatrice. 

Il se trouve que Galates 2.20 est probablement 
le 

 



 

principal point d'ancrage des enseignants 
de la sanctification automatique, et 
pourtant il a été utilisé de manière 
illégitime. En fait, le sujet principal est la 
justification par la foi seule tout au long 
des chapitres 1, 2, 3 et 4 de Galates. Ce 
n'est qu'ensuite que Paul se tourne vers la 
vie sainte, au chapitre cinq. 

Dans leur manière d'interpréter, les 
enseignants de la sanctification 
automatique vont de l'insouciance à 
l'étrange. Ils semblent sans vergogne dans 
leur utilisation constante et abusive 

 



 

 
de la Parole de Dieu, la déformant pour 

l'adapter à leurs opinions et à leurs idées 
farfelues. Et ils utilisent constamment les 
Écritures sur la justification pour enseigner 
leurs théories sur la sanctification. 

Comme cette question est très 
importante, il faut passer rapidement en 
revue les deux premiers chapitres de 
l'épître aux Galates. Dans Galates 1.6, 
l'apôtre déclare clairement que son sujet est 
« un autre évangile » - colporté par de faux 
apôtres- . 

Galates 1:6 Je m'étonne que vous vous 
détourniez si promptement de celui qui 
vous a appelés par la grâce de Christ, pour 
passer à un autre Evangile. 7Non pas qu'il 
y ait un autre Evangile, mais il y a des gens 
qui vous troublent, et qui veulent renverser 
l'Evangile de Christ. 8Mais, quand 
nous-mêmes, quand un ange du ciel 
annoncerait un autre Evangile que celui 
que nous vous avons prêché, qu'il soit 
anathème! 9Nous l'avons dit 
précédemment, et je le répète à cette heure: 
si quelqu'un vous annonce un autre 

 



 

Evangile que celui que vous avez reçu, 
qu'il soit anathème! 

Puis, dans Galates 2.4-5, l'apôtre 
mentionne de faux frères (les judaïsants) 
qui se sont infiltrés dans les églises afin de 
comploter contre la doctrine de la 
justification par la foi seule. 

Dans Galates 2.11, nous remarquons que 
Pierre a cédé à ces frères judaïsants et a dû 
être contredit par Paul. Ce chapitre regorge 
de références à la justification : il la 
défend, l'explique, insiste dessus. Ainsi, 
Galates 2.20 parle de la manière dont nous 
devons être libérés de la loi et 

 



 

justifiés. Comment sommes-nous purifiés 
aux yeux de Dieu ? L'apôtre répond : en 
étant crucifiés avec Christ. C'est notre 
péché, notre culpabilité, notre « ancienne 
vie » qui sont crucifiés avec Christ. 

Ainsi, lorsque l'apôtre dit dans Galates 
2.20 : « Je vis, mais ce n'est plus moi qui 
vis, c'est Christ qui vit en moi », il parle 
sans aucun doute du résultat de la 
justification. 

Une fois que je suis justifié (converti), 
vivre signifie marcher avec Christ. Christ 
s'intéresse désormais à moi. Ses plans et 
ses desseins s'accomplissent désormais en 
moi. Je lui appartiens. J'ai en moi un 
nouveau principe de vie, avec de nouveaux 
goûts et de nouvelles joies. Je suis destiné 
au 
ciel, et personne ne pourra jamais m'arracher de 
sa main. Il 
est toujours avec moi, pour me bénir, me 
fortifier et, si nécessaire, me châtier et me 
réprimander. 

Galates 2.20 est le fruit de la justification 
 



 

par la foi. L'apôtre n'a nullement l'intention 
d'enseigner ou de suggérer une méthode 
fondée sur la foi pour atteindre la sainteté 
(ce qui contredirait toutes les exhortations à 
l'effort qu'il donne ensuite dans Galates 5 
et 6). 

Dans l'étude de ces passages, nous 
devons toujours garder à l'esprit les 
différences entre la justification et la 
sanctification. La justification consiste à 
être pardonné et déclaré juste (par le 
Christ), tandis que la sanctification est le 
processus qui consiste à être rendu juste. 
La justification est quelque chose qui se 
produit une fois pour toutes lors de la 
conversion. C'est une déclaration de Dieu. 
La 

 



 

sanctification, en revanche, est continue et 
progressive et ne sera définitivement 
achevée que lorsque nous irons au ciel. 

La justification est accomplie de manière 
absolue et entière par Dieu seul, mais la 
sanctification implique l'effort et 
l'application de la personne régénérée.18 

 
18 Permettez moi , comme traducteur d’exprimer une 
position quelque peu différente de Peter Masters dont la 
formule finale ne me satisfait guère : Entrer dans le 
repos de Dieu selon Héb. 3 et 4 c’est certes saisir le 
salut par la foi en Christ (justification) mais je reste 
sceptique quant au fait que la sanctification puisse 
s’accomplir uniquement par mes efforts et ma bonne 
volonté selon ce que semble affirmer Peter Masters . 
Sinon je m’éloigne du repos de Dieu si je n’apprends 
pas aussi à marcher avec Christ par la foi . Colossiens 2 
« 6Ainsi donc, comme vous avez reçu le Seigneur Jésus- 
Christ, marchez en lui, 7étant enracinés et fondés en lui, 
et affermis par la foi, d'après les instructions qui vous 
ont été données, et abondez en actions de grâces.… » 
Certes Jésus dans Mathieu 11 :12 déclare « 
Depuis le temps de Jean- Baptiste jusqu'à présent, 
le royaume des cieux est forcé, et ce sont les 
violents qui s'en emparent. » ; cela signifie ma 
participation active 
certes mais cette sanctification active , résolue ne se 
fait point sans m’unir par la foi à Christ avec le 
secours de l’Esprit-Saint lui-même . Si la Bible insiste 
sur l’importance de la Bonne Volonté, - Luc 2:14 « 

 



 

Gloire à Dieu dans les lieux très hauts, Et paix sur la 
terre parmi les hommes qu'il agrée! » - on peut 
traduire par « parmi les hommes de Bonne Volonté » 
d’un autre côté je sais aussi que c’est en Lui, - en 
Jésus-Christ - qu’est le 
« Oui et l’ « Amen » - 2 corinthiens 1 :20- et que cette 
bonne volonté ne peut m’être inspiré que par Christ et 
qu’elle n’est , in fine , que le fruit de la grâce de Dieu . 
La clef du repos , vécue aussi bien dans notre 
justification que dans notre sanctification est donc bien 
le fait de s’unir à Christ par la foi pour être sauvé 
comme pour rentrer dans le repos de ses œuvres et donc 
accomplir la volonté de Dieu : voir Héb 4v3 « Pour 
nous qui avons cru, nous entrons dans le repos, selon 
qu'il dit: Je jurai dans ma colère: Ils n'entreront pas 
dans mon repos! Il dit cela, quoique ses oeuvres eussent 
été achevées depuis la création du monde. 4Car il a 
parlé quelque part ainsi 

 



 

 

 
 

du septième jour: Et Dieu se reposa de toutes ses 
oeuvres le septième jour. 5Et ici encore: Ils n'entreront 
pas dans mon repos! 6Or, puisqu'il est encore réservé à 
quelques-uns d'y entrer, et que ceux à qui d'abord la 
promesse a été faite n'y sont pas entrés à cause de leur 
désobéissance, 7Dieu fixe de nouveau un 
jour-aujourd'hui-en disant dans David si longtemps 
après, comme il est dit plus haut: Aujourd'hui, si vous 
entendez sa voix, N'endurcissez pas vos coeurs.» et plus 
loin il est dit : Héb 4 : 9Il y a donc un repos de sabbat 
réservé au peuple de Dieu. 10Car celui qui entre dans 
le repos de Dieu se repose de ses oeuvres, comme Dieu 
s'est reposé des siennes. Cela ne nous rappelle-t-il pas le 
prophète Esaïe qui proclame de manière sublime ? : 
Esaïe 26 :12 Eternel, tu nous donnes la paix; Car tout 
ce que nous faisons, C'est toi qui l'accomplis pour nous. 
Si on veut pousser plus loin le raisonnement : si la 
justification se vit par la foi dans le Nom de Christ et 
de son œuvre rédemptrice , elle n’en implique pas 
moins ma volonté et mon consentement actif – car 
comment pourrait- on se convertir si on n’ouvre pas la 
porte de notre cœur au Seigneur ? - . De même la 
sanctification convoque , à n’en point douter et ma 
volonté et ma piété devant Dieu : néanmoins, pour 
celui qui connaît son cœur à la lumière de la Parole de 
Dieu , notre piété naturelle « se dissipe comme la rosée 
» ;Osée 6 :4 Votre piété est comme la nuée du matin, 
Comme la rosée qui bientôt se dissipe. 
Ainsi notre salut comme notre marche avec Dieu, notre 
justification comme notre sanctification se vivent 
uniquement par la foi – ce qui n’exclut évidemment pas 
notre participation active et notre volonté propre- 
. Nos œuvres comme notre sanctification ou notre 



 

purification ne peuvent se vivre que par le fait de 
m’unir intimement avec Christ par la vertu du 
Saint-Esprit pour accomplir la volonté du Père . Jean 
15 v5Je suis le cep, vous êtes les sarments. Celui qui 
demeure en moi et en qui je demeure porte beaucoup 
de fruit, car sans moi vous ne pouvez rien faire. 
Rappelons aussi ce passage clef de Romains 9 : 15Car 
il dit à Moïse: Je ferai miséricorde à qui je fais 
miséricorde, et j'aurai compassion de qui j'ai 
compassion. 16Ainsi donc, cela ne dépend ni de celui 
qui veut, ni de celui qui court, mais de Dieu qui fait 
miséricorde. 
Le risque serait bien hélas qu’on annonce un salut 
par Grâce aux Chrétiens mais qu’on mette sur leurs 
épaules de pesants fardeaux en mettant la charge de 
la sanctification comme une loi inflexible à accomplir 
; Pour conclure , Entrer dans le repos doit se vivre 
par la foi aussi bien pour notre salut que pour notre 
marche chrétienne . 



 

 
 
 
 
 

6.​ Devons-nous 
lutter contre le 
péché ? 

 
COMMENT SE FAIT-IL que de 
nombreux chrétiens qui lisent la Bible ne 
comprennent pas le langage combatif du 
Nouveau Testament ? Pensez aux paroles 
de Paul dans Éphésiens 6.13 : « C'est 
pourquoi, prenez toutes les armes de 
Dieu, afin de pouvoir résister dans le 
mauvais jour, et tenir ferme après avoir 
tout surmonté. » 

La première vérité à retenir dans ce 



 

texte est qu'il y a une bataille à mener, et 
bien qu'elle doive être menée avec 
l'armure et les armes fournies par le 
Seigneur, c'est le croyant qui porte 
l'armure et manie l'épée qui mènera la 
bataille. 

Dans ce passage, il y a plusieurs 
éléments d'équipement militaire que nous 
devons personnellement prendre et 
utiliser. Chaque pièce de l'armure de Dieu 
est essentielle. 



 

 
Aucun acte isolé (comme rechercher le 

baptême de l'Esprit) ne peut prendre la 

 



 

place des différents devoirs auxquels se 
réfère l'Écriture. Tous les équipements de 
la guerre spirituelle sont nécessaires parce 
que le diable est très subtil. Dans tout le 
Nouveau Testament, les mots utilisés 
pour désigner la sanctification sont tous 
des termes de combat : mortifier19, 
crucifier, lutter, combattre et se battre. 

Un autre passage qui aide à 
comprendre ce sujet se trouve dans 
Philippiens 2.12-13, où Paul dit : « 
Travaillez à votre salut avec crainte et 
tremblement. Car c'est Dieu qui produit 
en vous le vouloir et le faire selon son 
bon plaisir. » 

À première vue, il semble y avoir une 
contradiction entre les deux parties de 
cette citation. D'un côté, l'apôtre nous dit 
de travailler à notre propre salut avec 
crainte et tremblement, et de l'autre, il 
nous dit que c'est Dieu qui agit en nous. 
Mais il est évident que l'apôtre ne se 
contredirait pas en quelques mots. Il nous 
dit, de notre côté, de lutter pour la sainteté 
et l'obéissance, car la méthode de l'Esprit 
consiste à mettre en nous la volonté de 

 



 

lutter, ainsi que la force de réussir. 
En d'autres termes, l'Esprit ne 

contourne pas nos efforts (comme 
l'imaginent les enseignants de la 
sanctification automatique),  mais  nous  
donne  le  désir  et  la 

 
19 Romains 8 12Ainsi donc, frères, nous ne sommes 
point redevables à la chair, pour vivre selon la chair. 
13Si vous vivez selon la chair, vous mourrez; mais si 
par l'Esprit vous faites mourir les actions du corps, 
vous vivrez, 14car tous ceux qui sont conduits par 
l'Esprit de Dieu sont fils de Dieu.…Il s’agit là d’une 
marche chrétienne équilibrée et combattante selon 
l’Esprit de la Parole et non d’un dolorisme relevant de 
la fausse piété . 

 



 

détermination de lutter pour progresser. 
Nous pourrions paraphraser ainsi les 
paroles de Paul : « Car c'est Dieu qui agit 
en vous, amenant votre volonté à désirer 
sa voie, et amenant vos motivations, vos 
désirs et vos actions à être entièrement 
alignés sur son plaisir. » 

Nous pourrions citer de nombreux 
passages des épîtres pour montrer que 
l'apôtre Paul a toujours exhorté les 
croyants à s'engager personnellement et 
directement dans la lutte contre le péché. 
La lutte pour la sainteté est une 
expérience inévitable pour le croyant. 
Elle ne peut être contournée ou confiée au 
Seigneur20. S'engager dans ce conflit est 
un devoir absolu, et nous avons la 
promesse de l'aide et de la puissance 
toujours présentes du Saint- Esprit. 

Dans Galates 5.16-17, Paul nous parle 
clairement de la bataille que nous devons 
mener. Il dit : « Je dis donc : marchez 
selon l'Esprit, et vous n'accomplirez pas 
les désirs de la chair. Car la chair a des 
désirs contraires à ceux de l'Esprit, et 

 



 

l'Esprit en a de contraires à ceux de la 
chair ; ils sont opposés entre eux, afin 
que vous ne fassiez point ce que vous 
voudriez. » 

Comme on pouvait s'y attendre, les 
auteurs qui prônent le baptême dans 
l'Esprit tirent de ces versets une variété de 
significations que l'on ne verrait jamais 
sans leurs 

 
20 Le propos est quelque peu réducteur ; il peut prêter 
à confusion et mérite d’être nuancé : ne pourrions 
nous pas dire plutôt que nous devons tout à la fois 
nous confier dans le Seigneur – en premier lieu- pour 
mener le combat spirituel et prendre aussi la mesure 
de l’engagement personnel et de l’effort persévérant à 
fournir dans ce même combat ? 

 



 

interpretations qui ont le sombre génie de 
tordre le sens des Saintes Ecritures . 
Certains disent que ces versets enseignent 
le caractère désespéré de la lutte contre le 
péché ! Ils affirment que mener 
nous-mêmes ce combat mènera à des 
troubles et à des échecs impossibles à 
surmonter, et que nous devrions plutôt 
nous concentrer sur notre communion 
avec le Saint-Esprit et avec Christ, et que 
le Seigneur veillera alors sur notre 
sainteté. 

D'autres disent que ces versets font 
référence au Saint- Esprit qui mène le 
combat à notre place, afin que nous ne 
tombions pas dans le péché. 

Mais le sens clair du passage et 
(l'interprétation donnée par la grande 
majorité des commentateurs, spécialistes 
de la Bible) est le suivant. Parce que nous 
sommes chrétiens, notre ancienne nature 
pécheresse est en conflit avec notre 
nouvelle nature habitée par l'Esprit. Si 
nous marchons spirituellement, en priant 
pour obtenir de l'aide, alors la bataille 



 

deviendra encore plus intense, car le 
Saint-Esprit réveillera notre conscience 
afin que les tentations et les désirs 
pécheurs nous causent une grande 
douleur et une grande gêne et un profond 
malaise, nous rendant ainsi difficile le fait 
de pécher. Le Saint-Esprit sonnera 
l'alarme de la conscience, mais nous 
aurons un rôle à jouer pour répondre à ces 
alarmes. 

Cette activité de l'Esprit produira souvent un 
grand 

conflit en nous. Dès que nous céderons à 
la tentation et nous adonnerons au péché, 
de forts remords nous retiendront. Si nous 
rejetons la voix de la conscience, si 



 

nous réprimons son défi et si nous 
résistons à sa pression, alors nous « 
piétinons » non seulement notre 
conscience, mais aussi l'Esprit. Si nous 
justifions notre péché et étouffons ces 
instincts spirituels, alors le Saint-Esprit 
sera attristé, nos cœurs deviendront durs 
et froids, nos consciences seront peut-être 
assommées jusqu'à l'insensibilité, et le 
péché renaîtra en nous. Si, cependant, 
nous répondons au défi de la conscience 
et implorons Dieu de nous aider, nous 
serons fortifiés pour résister et vaincre la 
tentation. 

La bataille qui se livre en nous est 
pénible et parfois douloureuse, mais elle 
est source de vie et de santé pour notre 
âme. Nous avons un travail à accomplir 
dans cette bataille, comme le montre 
constamment l'apôtre. 

Pourquoi  y  a-t-il  tant  d'exhortations  et  de 
commandements à la sainteté dans la 
Bible si nous ne sommes pas tenus de leur 
obéir ? 

Dans Galates 6, les six premiers versets 



 

contiennent des devoirs positifs et 
pratiques que le croyant doit accomplir 
personnellement. 

Galates 6:1Frères, si un homme vient à 
être surpris en quelque faute, vous qui 
êtes spirituels, redressez-le avec un esprit 
de douceur. Prends garde à toi-même, de 
peur que tu ne sois aussi tenté. 2Portez 
les fardeaux les uns des autres, et vous 
accomplirez ainsi la loi de Christ. 3Si 
quelqu'un pense être quelque chose, 
quoiqu'il ne soit rien, il s'abuse lui-même. 
4Que chacun examine ses propres 
oeuvres, et alors il aura sujet de se 
glorifier pour lui seul, et non par rapport 
à autrui; 5car chacun portera 



 

son propre fardeau. 
Ces six premiers versets de Galates ch6 

sont appelés « semer pour l'Esprit » 
(Galates 6.8). “8Celui qui sème pour sa 
chair moissonnera de la chair la 
corruption; mais celui qui sème pour 
l'Esprit moissonnera de l'Esprit la vie 
éternelle.” 

Le fait est que nous devons accomplir 
ces choses. Les accomplir sera difficile et 
peut-être même épuisant, car l'apôtre 
poursuit en disant : « Ne nous lassons pas 
de faire le bien, car nous moissonnerons 
au moment voulu, si nous ne nous 
relâchons pas. » 

En d'autres termes, la lutte contre le 
péché et le combat pour obéir au Seigneur 
ne peuvent être évités. Que nul lecteur ne 
soit troublé par les théories et les 
enseignements incroyables sur la sainteté 
proposés par les enseignants du baptême 
dans l'Esprit21. 

 
 
 
 
 
 

 



 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

21 Peter Masters parlent ici des enseignants 
charismatiques et pentecôtistes, considérés, 
selon lui comme de faux docteurs . 

 



 

 
 
 
 

7.​ Devons-nous 
être vidés ou 
brisés ? 

 
Il s'agit là d'un écart particulièrement 
dangereux par rapport au christianisme 
historique et biblique qui se trouve dans 
l'affirmation des enseignants du baptême 
spirituel selon laquelle notre « 
personnalité » doit être constamment 
déchirée et crucifiée à nouveau afin 
d'atteindre la sainteté. Le vrai vous, 
insistent-ils (même après la conversion), 
est apparemment inchangé, non sanctifié 
et non touché par la nouvelle naissance. 
Tout est mauvais et doit être 



 

complètement brisé et rejeté. 
Mais les Écritures disent que Dieu 

œuvre en nous pour accomplir quelque 
chose de bien plus grand que cela. Son 
plan est d'amener la nouvelle personne à 
vouloir et à désirer les bonnes choses. 



 

 
La Bible enseigne que Dieu œuvre en 

nous pour sanctifier progressivement le 
cœur qui a été renouvelé lors de la 
conversion, et non pour l'arracher et le 
remplacer22. La grâce nous transforme 
d'abord, puis nous perfectionne 
progressivement . Le mouvement du 
baptême de l'Esprit enlève à Dieu son 
droit et son pouvoir de changer les 
chrétiens de gloire en gloire. 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
 



 
22 Certes nous n’ignorons pas ce passage d’Ézéchiel 
36 : 26 “Je vous donnerai un coeur nouveau, et je 
mettrai en vous un esprit nouveau; j'ôterai de votre 
corps le coeur de pierre, et je vous donnerai un 
coeur de chair. 27Je mettrai mon esprit en vous, et je 
ferai en sorte que vous suiviez mes ordonnances, et 
que vous observiez et pratiquiez mes lois.…” C’est 
pourquoi il faut donc s’attacher au Coeur de Christ 
dont les vertus sont notre Trésor insondable et notre 
richesse infinie . L’auteur veut nous faire comprendre 
que nous ne devons pas faire comme si nous ne 
l’avions pas reçu à la conversion. 

 



 

Il dit en substance que rien ne peut altérer ou 
améliorer l'humanité, pas même la conversion23. 
Le mouvement du 

 
23 Il est vrai que notre conversion à Christ 
n’améliore pas la chair ; celle-ci a été crucifié sur le 
bois avec Christ mais il serait dangereux et mortifère 
de s’arrêter à la croix qui ne représente jamais une fin 
en soi. Galates 2 : 19car c'est par la loi que je suis 
mort à la loi, afin de vivre pour Dieu. 20J'ai été 
crucifié avec Christ; et si je vis, ce n'est plus moi qui 
vis, c'est Christ qui vit en moi; si je vis maintenant 
dans la chair, je vis dans la foi au Fils de Dieu, qui 
m'a aimé et qui s'est livré lui-même pour moi. 
Faute d’avoir compris cela, des chrétiens connaissent, dans 
certaines 
Eglises , de nombreuses dépressions et même sont liés 
à des esprits de mort : C’est aux communautés 
chrétiennes de montrer comment emprunter « la route 
nouvelle et vivante » , dans les lieux célestes , à la 
droite de Christ , dans la communion avec Dieu , 
devenu notre Père . 
Christ nous conduit toujours aux sources des Eaux de 
la Vie . (Apocalypse 7 :17 Car l'agneau qui est au 
milieu du trône les paîtra et les conduira aux sources 
des eaux de la vie, et Dieu essuiera toute larme de 
leurs yeux.) 
Avec Peter Masters et tous les saints de l’Eglise de 
Christ, empruntons la route nouvelle et vivante que 
Christ nous a ouverte et entrons librement dans le 
sanctuaire céleste : 
Hébreux 10 :19Ainsi donc, frères, puisque nous 

 



 

avons, au moyen du sang de Jésus, une libre 
entrée dans le sanctuaire 20par la route nouvelle 
et vivante qu'il a inaugurée pour nous au travers 
du voile, c'est-à-dire, de sa chair, 21et puisque 
nous avons un souverain sacrificateur établi sur la 
maison de Dieu, 22approchons-nous avec un coeur 
sincère, dans la plénitude de la foi, les coeurs 
purifiés d'une mauvaise conscience, et le corps lavé 
d'une eau pure. 23Retenons fermement la 
profession de notre espérance, car celui qui a fait la 
promesse est fidèle. 
C’est donc l’Esprit de résurrection qui doit régner 
dans l’Eglise : Ephésiens 2 : 6 il nous a ressuscités 
ensemble, et nous a fait asseoir ensemble dans les 
lieux célestes, en Jésus-Christ, 7afin de montrer dans 
les siècles à venir l'infinie richesse de sa grâce par sa 
bonté envers nous en Jésus-Christ. 

 



 

 
baptême de l'Esprit pretend que nous ne 
pouvons être sanctifiés qu'en étant 
dépersonnalisés et entièrement pris en 
charge par l'Esprit. Si le moindre grain de 
nous-mêmes continue d'exister, la bataille 
sera perdue. Ce n'est que si nous 
devenons des vases complètement vides24 
que la 

 
24 Rappelons aussi que le fait de se vider peut être un 
préalable à une invasion démoniaque ; l’Esprit-Saint ne 
nous dépossède jamais de notre esprit mais vient 
habiter dans tout notre être, corps, âme et esprit pour 
les transformer à l’image de Jésus-Christ . A aucun 
moment notre maison est comme un vase vide . 
Rappelons que Dieu nous a donné un esprit pour nous 
protéger aussi des influences occultes et invisibles . La 
passivité spirituelle et l’ouverture à des puissances 
mauvaises est souvent le préalable à une invasion des 
démons : Ne conseille t-on pas à ceux qui veulent 
apprendre à parler en langues d’écarter leur raison, et 
de laisser aller leur langue en l’ouvrant à l’esprit : mais 
de quel esprit s’agit-il ? 
C’est là le piège . Relire 1 Jean 4 v1-6 où Dieu 
ordonne de ne pas ajouter foi à tout esprit mais de les 
éprouver pour savoir s’ils sont de Dieu . 
1Bien-aimés, n'ajoutez pas foi à tout esprit; mais 
éprouvez les esprits, pour savoir s'ils sont de Dieu, 
car plusieurs faux prophètes sont venus dans le 

 



 

monde. 2Reconnaissez à ceci l'Esprit de Dieu: tout 
esprit qui confesse Jésus-Christ venu en chair est de 
Dieu; 3et tout esprit qui ne confesse pas Jésus n'est 
pas de Dieu, c'est celui de l'antéchrist, dont vous avez 
appris la venue, et qui maintenant est déjà dans le 
monde. 
Lire et télécharger l’ouvrage de George Birch LE 
MINISTERE DE DELIVRANCE ch8 sur la mise à 
l’épreuve des esprits de langue LE MINISTERE DE 
DELIVRANCE Moyens pratiques pour contrer 
l’oeuvre de Satan aujourd’hui 
https://mediathequechretienne.fr/le-ministere-de-
delivrance-moyens- 
pratiques-pour-contrer-loeuvre-de-satan-aujourdh
ui/ 
La mise en garde du christ nous interpelle aussi dans 
Matthieu 12 : 43 Lorsque l'esprit impur est sorti d'un 
homme, il va par des lieux arides, cherchant du repos, et 
il n'en trouve point. 44Alors il dit: Je retournerai dans 
ma maison d'où je suis sorti; et, quand il arrive, il la 
trouve vide, balayée et ornée. 45Il s'en va, et il prend 
avec lui sept autres esprits plus méchants que lui; ils 
entrent dans la maison, s'y établissent, et la 

 

https://mediathequechretienne.fr/le-ministere-de-delivrance-moyens-pratiques-pour-contrer-loeuvre-de-satan-aujourdhui/
https://mediathequechretienne.fr/le-ministere-de-delivrance-moyens-pratiques-pour-contrer-loeuvre-de-satan-aujourdhui/
https://mediathequechretienne.fr/le-ministere-de-delivrance-moyens-pratiques-pour-contrer-loeuvre-de-satan-aujourdhui/
https://mediathequechretienne.fr/le-ministere-de-delivrance-moyens-pratiques-pour-contrer-loeuvre-de-satan-aujourdhui/


 

victoire peut avoir lieu - tel est 
l'enseignement de la plupart des groupes 
prônant le baptême de l'Esprit et la 
sanctification automatique. 

Comme presque toutes les idées de ces 
enseignants, ce concept est exactement le 
contraire de ce qui est enseigné dans les 
Écritures. Nous voyons , dans la Parole de 
Dieu que nous sommes des enfants de 
Dieu transformés25, équipés par la 
nouvelle naissance de facultés spirituelles 
et d'une certaine puissance sur le péché. 
Nous avons certes toujours besoin de la 
puissance de Dieu, et nous tomberons si 
nous agissons seuls. Mais la vérité 
étonnante est que, aussi indignes que nous 
soyons, nous sommes spéciaux, différents 
et déjà partiellement habilités à lutter 
contre le péché. La Parole de Dieu dit : 

« Mais vous êtes une race élue, un 
sacerdoce royal, une nation sainte, un 
peuple acquis, afin que vous 

 

 



 

dernière condition de cet homme est pire que la 
première. Il en sera de même pour cette génération 
méchante. 
Ajoutons à cela le fait que Les religions orientales , à 
l’exemple des pratiques charismatiques ou 
pentecôtistes, prônent une coupe en soi- même afin de 
permettre de s’ouvrir à un autre monde, sans savoir 
que c’est bien à un monde céleste souillé par les 
esprits mauvais auquel on s’ouvre et auquel on donne 
accès : de plus, si nous nous ouvrons à des esprits de 
langue , ce n’est pas à l’Esprit-Saint que nous donnons 
accès mais à des démons. Curieusement , le parler en 
langues est pratiqué aussi hélas en Orient et par les 
chamanes de tous les pays . 
25 2 Corinthiens 3: 17Or, le Seigneur c'est l'Esprit; et là 
où est l'Esprit du Seigneur, là est la liberté. 18Nous tous 
qui, le visage découvert, contemplons comme dans un 
miroir la gloire du Seigneur, nous sommes transformés 
en la même image, de gloire en gloire, comme par le 
Seigneur, l'Esprit. 

 



 

 
annonciez les vertus de celui qui vous a 
appelés des ténèbres à son admirable 
lumière ; vous qui autrefois n'étiez pas 
un peuple, et qui êtes maintenant le 
peuple de Dieu ; vous qui n'aviez pas 
obtenu miséricorde, et qui maintenant 
avez obtenu miséricorde » (1 Pierre 
2.9-10). 
Nous devons apprécier notre merveilleux « 
statut » de 

fils et de membres de la famille céleste. 
Nous ne sommes pas sauvés pour être des 
zombies, des marionnettes ou des robots. 
Nous ne sommes pas nés de nouveau 
pour être des vases vides.26 Il est 
essentiel de réaliser que dans la 
sanctification, Dieu nous traite comme 
des enfants. Le système de sanctification 
par le baptême de l'Esprit passe 
complètement à côté de ce point. Selon 
les Écritures, Dieu nous traite comme des 
fils et des filles bien-aimés et privilégiés. 
Lors de la conversion, Il nous a tous 
rendus uniques et spéciaux, et c'est Sa 

 



 

volonté que chacun de Ses enfants 
s'efforce volontairement de Lui plaire et 
de Le servir avec ses propres facultés 
nées de nouveau, ainsi qu'avec l'aide 
puissante de l'Esprit. Lors de la 
conversion 

 
26 Romains 13: 13Marchons honnêtement, comme en 
plein jour, loin des excès et de l'ivrognerie, de la 
luxure et de l'impudicité, des querelles et des 
jalousies. 14Mais revêtez-vous du Seigneur 
Jésus-Christ, et n'ayez pas soin de la chair pour en 
satisfaire les convoitises. 
Ainsi ce qui est premier pour le Chrétien c’est de se 
revêtir de Christ par la foi et par la vertu du 
Saint-Esprit . Jésus-Christ, à qui nous avons donné 
notre Coeur, devient Notre Trésor face auquel les 
convoitises du monde voient leurs éclats séducteurs 
pâlir à nos yeux . 

 



 

(le seul véritable baptême de l'Esprit), le 
Saint-Esprit nous donne une nouvelle vie, 
avec de nouvelles facultés et une nouvelle 
nature, et ce n'est pas quelque chose qui 
doit être brisé comme si c'était totalement 
sans espoir. 

Tout système de sanctification qui 
prétend que la seule façon d'être sanctifié 
est de se vider et de devenir « rien du tout 
» a complètement mal compris 
l'enseignement glorieux de la Parole. 
Pourtant, les enseignants du baptême dans 
l'Esprit insistent si souvent sur le fait que 
nous ne pouvons être sanctifiés qu'en 
renonçant à tout effort et en acceptant que 
nous n'avons aucune contribution à 
apporter. 

Dieu nous a donné de nombreux 
pouvoirs et privilèges précieux27. Si nous 
détruisons ou ignorons l'œuvre de 
transformation qui a eu lieu lors de notre 
conversion, et si nous nous convainquons 
que nous sommes désespérés, sans valeur, 

 



 

impuissants, des vases vides, alors nous 
comprenons mal et dénaturons ce que 
Dieu a fait pour nous28. Une partie de 
notre sanctification consiste à Le 

 
27 1 Corinthiens 13 Or, c'est par Lui (Dieu le Père) 
que vous êtes en Jésus-Christ, lequel, de par Dieu, a 
été fait pour nous sagesse, justice et sanctification et 
rédemption, 31afin, comme il est écrit, Que celui qui 
se glorifie se glorifie dans le Seigneur. 
28 Colossiens 2 : 8Prenez garde que personne ne fasse 
de vous sa proie par la philosophie et par une vaine 
tromperie, s'appuyant sur la tradition des hommes, 
sur les rudiments du monde, et non sur Christ. 9Car 
en lui habite corporellement toute la plénitude de la 
divinité. 10Vous avez tout pleinement en lui, qui est 
le chef de toute domination et de toute autorité.… 

 



 

 
servir volontairement de plus en plus, à 
L'aimer davantage et à avoir le privilège 
d'assumer des responsabilités pour Lui. 
Nous devons utiliser les nouvelles 
facultés qu'Il nous a données en tant que 
fils et héritiers, et nous devons L'aimer et 
Le servir de tout notre cœur, de toute 
notre âme, de toute notre force et de tout 
notre esprit, comme la Parole nous le 
commande. 

 
 

 
Les notions des enseignants du baptême 

dans l'Esprit, entendons par là les pasteurs 
charismatiques et pentecôtistes, sont en 
constante contradiction avec le langage 
de la Parole de Dieu. Ce sont des idées 
étranges et particulières que les chrétiens 
doivent éviter. 

 



 

 
 
 
 
 

8.​ Être rempli de 
l'Esprit 

 
IL EXISTE UN VIEIL ADAGE QUI 
DIT : « Un 
seul baptême, plusieurs fois rempli de 
l’Esprit. » 
Nous croyons que la position 

biblique est que le seul baptême du 
Saint-Esprit est celui qui se produit en 
relation avec la régénération, lors de la 
conversion. Que nous choisissions de 
l'appeler baptême avec l'Esprit ou 
baptême de l'Esprit, la Bible indique 

 



 

clairement, comme nous l'avons vu, qu'il 
s'agit d'un seul et même baptême, qui a 
lieu lors de la conversion. Cependant, il 
existe dans le Nouveau Testament une 
autre bénédiction de l'Esprit, appelée être 
rempli de l'Esprit, qui peut se produire 
souvent dans la vie d'un chrétien. 

Cela n'a rien à voir avec le baptême 
supplémentaire de l'Esprit que les 
pentecôtistes, les charismatiques et les 
enseignants de la vie supérieure disent 
que nous devons 

 



 

 
recevoir après la conversion. Leur 
baptême est une expérience extatique, 
généralement accompagnée de diverses 
sensations physiques et du don des 
langues. La plupart d'entre eux affirment 
que grâce à ce baptême, l'Esprit prend en 
charge le travail de sanctification à notre 
place, afin que nous puissions avancer en 
« pilote automatique » et ne prendre 
aucune part active à la conquête de notre 
péché. Selon eux, nous obtiendrons 
automatiquement la sainteté. 

D'autres enseignants, comme nous 
l'avons vu, affirment que ce baptême 
procure de merveilleux sentiments 
d'assurance, de gloire et de communion 
avec Dieu. 

Cependant, être rempli de l'Esprit , qui 
est mentionné à plusieurs reprises dans les 
Actes, est très différent, par son caractère 
et son but, du baptême proclamé par les 
pentecôtistes, etc. Pour découvrir la 
nature de ce remplissage, nous allons 
d'abord énumérer huit références à ce 
sujet dans les Actes. 



 

Actes 2.4. Le jour de la Pentecôte, tous 
les disciples ont été remplis de l’Esprit . 

Actes 4.8. Lorsque Pierre a présenté sa 
défense, il était rempli de l'Esprit. 

Actes 4.31-32. Les disciples furent à 
nouveau remplis de l'Esprit en réponse à 
leur prière (priée au verset 29). Ils 
demandèrent et reçurent une grande 
hardiesse. Ils reçurent également un esprit 
d'unité et d'amour. 

Actes 6.3. Le fait d'être rempli de  l'Esprit 
était 



 

considéré comme une qualification pour 
le premier diaconat. La sagesse spirituelle 
et la sainteté de vie indiquaient cette 
plénitude. 

Actes 7.55. Étienne fut rempli de 
l'Esprit et reçut la grâce du martyre. 

Actes 9.17. Paul fut rempli après sa 
conversion, et ainsi préparé à affronter les 
choses que Dieu allait lui montrer (voir 
Actes 9.15-16), et à assumer son nouveau 
rôle (w 19-20). 

Actes 13.9. Le Saint-Esprit a de nouveau 
rempli Paul 

en préparation de son œuvre, et lui a 
accordé le discernement et l'audace. 

Actes 13.52. Les disciples d'Antioche 
de Pisidie reçurent une grande joie et une 
grande assurance lorsqu'ils furent remplis 
de l'Esprit. Ils furent fortifiés pour 
témoigner dans un endroit difficile, au 
milieu de la persécution. 

En étudiant ces références, nous nous 
rendons compte que les mêmes personnes 

 



 

ont parfois été présentes au fait d’être 
rempli de l’Esprit . Elles ont donc été 
remplies plus d'une fois, à des moments 
différents et dans des buts différents. 

Le but d’être rempli de l’Esprit est clair 
d'après les circonstances des bénéficiaires 
et les effets qu'ils ont eus. Être rempli de 
l'Esprit a produit de l'audace, de l'aisance 
dans le témoignage, un grand amour, 
l'unité dans le but, un engagement 
profond dans l'œuvre du Seigneur (visible 
dans la gestion de tous leurs biens), la 
sagesse, le 

 



 

 
discernement, le réconfort spirituel dans 
la persécution, l'assurance et aussi la joie. 
Nous notons que le fait qu’être rempli de 
l'Esprit est généralement mentionné en 
termes de résultats, et jamais en termes 
de sensations. 

La toute premiere occasion d’être 
rempli de l'Esprit s'est accompagné du 
grand signe du parler en langues 
étrangères réelles, de sorte que les 
disciples ont prêché aux Juifs dans les 
différentes langues des régions d'où ils 
venaient. Aucune des autres références au 
fait d’être rempli de l'Esprit ne mentionne 
le parler en langues, contrairement à ce 
qu'affirment négligemment de nombreux 
auteurs29. 

L'apôtre Paul fait également référence à la 
plénitude de 

l'Esprit dans Éphésiens 5.18, un chapitre 
sur la maîtrise de soi, la sainteté et un 
comportement emprunt de sagesse. Il 
nous dit que être rempli de l'Esprit ou la 
plénitude de l'Esprit doivent être 

 



 

recherchés pour atteindre ces objectifs. La 
plénitude de l'Esprit est donc un avantage 
très pratique qui donne aux croyants (dans 
les Actes) le pouvoir de témoigner, de 
prêcher, de se sacrifier, d'administrer et 
d'aimer, et aussi (dans Éphésiens) de 
mener une vie sainte. 

Il est certainement significatif que dans 
les Actes, ceux qui ont reçu cette onction 
ne l'aient jamais demandé 

 
29 Les deux seules autres occurrences du parler en 
langues dans les Actes (outre Actes 2) se trouvent 
dans Actes 10.46 et Actes 19.6. Comme nous le 
montrons dans l'annexe, il ne s'agissait pas là du fait 
d'être rempli de l'Esprit, mais d'effusions, servant de « 
mini-Pentecôtes ». 

 



 

nommément. Rien n'indique qu'ils aient 
jamais prié pour cela de manière 
spécifique. Ils ont certainement prié pour 
obtenir la puissance et l'aide de Dieu afin 
d'accomplir diverses choses (par exemple 
: Actes 4.29). Mais bien qu'ils ne l'aient 
pas demandé spécifiquement, ce qu'ils ont 
reçu était le fait d’être rempli de l'Esprit . 

En d'autres termes, le fait d’être rempli 
de l'Esprit n'était pas une expérience à 
rechercher pour elle-même. Les Actes ne 
nous disent pas non plus qu'il s'agissait 
d'une expérience accompagnée de 
sensations particulières. (Celles-ci sont 
inventées par des enseignants trop 
imaginatifs.) Les seules sensations que 
nous pouvons associer au remplissage de 
l'Esprit (d'après l'étude des références 
dans les Actes) sont celles de joie et 
d'amour. Sans doute les disciples se 
sentaient-ils aussi fortement rassurés, car 
ils recevaient puissance et audace. 

Il n'est fait mention d'aucune sensation 
telle que des picotements le long de la 

 



 

colonne vertébrale, des vagues de chaleur, 
des extases, une puissance ou un lever 
involontaire des bras. Rien de physique 
n'est mentionné ou suggéré dans 
l'ensemble du récit faisant état du fait 
d’être rempli du Saint-Esprit . Personne 
n'a éclaté en cris incontrôlés (pas même « 
Alléluia ! »). Personne ne s'est prosterné 
sur le sol en pleurant et en criant. Les 
charismatiques actuels et les auteurs de la 
seconde bénédiction revendiquent une 
longue liste de sensations extraordinaires 
qui ne se trouvent nulle part dans le 
Nouveau Testament. Dans les Actes et 
Éphésiens, le fait 

 



 

 
d’être rempli du Saint-Esprit est toujours 
un pouvoir pratique, et jamais une 
expérience extatique. Ces occasions 
d’être rempli du Saint-Esprit ont tous un 
résultat pratique et défini. 

Aujourd'hui, beaucoup de gens 
recherchent une expérience de l'Esprit 
uniquement pour le plaisir personnel et 
sensationnel qu'elle procure. Ils veulent 
vivre une expérience merveilleuse ou être 
exemptés de la lutte contre le péché. Mais 
il n'y a rien de tel dans la Parole de Dieu. 
Nous ne devons jamais rechercher une 
expérience spirituelle pour elle-même ou 
comme moyen de « nous soustraire » à la 
lutte pour la sainteté. L'aide de l'Esprit est 
toujours donnée dans un but pratique. 

Nous remarquons que le résultat 
pratique de la plénitude de l'Esprit ou du 
fait d’être rempli du Saint- Esprit, était de 
donner aux disciples le pouvoir de faire 
quelque chose, mais pas de le faire à leur 
place. Chaque manifestation du 
Saint-Esprit remplissant le croyant dans 
le Nouveau Testament a donné du 

 



 

pouvoir aux disciples, les a préparés ou 
les a aidés à faire quelque chose 
d'extrêmement difficile. Il n'y a aucune 
trace de cette phrase à la mode non 
biblique « Lâche prise, laisse Dieu agir ! 
» dans les plénitudes du livre des Actes. 

Cela nous amène au passage parfait pour 
donner un 

équilibre et une perspective sur le 
Saint-Esprit et son œuvre merveilleuse 
dans nos cœurs. Il s'agit du verset à la fin 
de 2 Corinthiens 13v14 « Que la grâce du 
Seigneur Jésus-Christ, l'amour de Dieu et 
la communion du Saint- 

 



 

Esprit soient avec vous tous. » 
La communion ou le partenariat du 

Saint-Esprit est l'incroyable bonté, 
sollicitude et prévenance de l'Esprit par 
laquelle Il « se penche vers nous et nous 
enveloppe dans Sa communion » (selon 
les mots du commentateur biblique R. C. 
H. Lenski). C'est le Saint-Esprit qui nous 
transmet les bénédictions de notre salut, 
nous amenant dans la famille des 
rachetés. Tout ce que Christ a obtenu pour 
nous, le Saint-Esprit l'applique à notre 
vie, et par lui, nous devenons des 
participants, des partenaires de la vie 
spirituelle elle-même. 

Mais le mot communion ou partenariat 
inclut un principe vital que les 
enseignants de la sanctification 
automatique (tels qu'Andrew Murray et 
Watchman Nee) ignorent complètement. 
Cette école d'écrivains enseigne que si le 
Saint-Esprit ne possède et ne remplit pas 
chaque partie et chaque recoin de notre 
être (ne laissant absolument rien de nous), 

 



 

nous ne pouvons pas être véritablement 
sanctifiés. Nous avons déjà vu que, selon 
cette théorie de la sanctification, le 
Seigneur n'accomplit en réalité rien du 
tout dans la vie de son peuple, qui devient 
une simple coquille vide, l'Esprit 
lui-même se substituant à leurs facultés 
plutôt que de les perfectionner. Il n'y a 
aucun partage, aucun partenariat, 
seulement l'abandon de la personnalité et 
la prise de contrôle. 

Le concept correct est que la grâce 
merveilleuse de Dieu prend les pécheurs 
méprisables, les convertit, puis les  
transforme  progressivement  en  saints.  
Cela  est 

 



 

 
possible parce que le Saint-Esprit se 
partage avec nous, se communique à 
nous. Il est le Saint-Esprit doux qui œuvre 
au nom du Christ, dont il a été prophétisé 
: « Il ne brisera pas le roseau froissé, il 
n'éteindra pas la mèche qui fume encore. 
» 

Le Saint-Esprit ne nous écrase pas et ne 
prend pas le contrôle sur nous. Il 
communique sa vie à la nôtre et nous 
amène à partager les choses de la divinité 
éternelle. Il ne nous éclipse pas et ne nous 
enlève pas toute notre identité et notre 
responsabilité. Il vient à nos côtés pour 
nous enrichir et nous donner du pouvoir. 
Il est un partenaire, même au sens 
commercial du terme. 

Une personne peut rêver de diriger une 
petite entreprise, un magasin peut-être, 
mais ne pas avoir l'argent nécessaire. Si 
elle a de la chance, un partenaire fortuné 
peut lui fournir le capital. Sans capital, il 
n'y aurait pas d'entreprise, mais le 
partenaire fortuné qui le fournit ne 
s'implique pas dans le travail quotidien de 

 



 

l'entreprise. Il n'arrive pas le matin pour 
ouvrir la boutique, lever les volets, sortir 
les marchandises ou tenir la caisse. C'est 
le partenaire actif qui fait tout cela, tandis 
que le sponsor fournit le capital. 

L'illustration est loin d'être parfaite, 
mais le Saint- Esprit est notre partenaire. 
Chaque fois que nous avons besoin de 
plus de « capital », nous nous tournons 
vers notre partenaire infiniment riche et 
puissant, car nous dépendons entièrement 
de lui pour nos moyens et ses conseils. 
Cette relation est un partenariat. 

 



 

Lorsque l'apôtre Paul prie pour que la 
communion, le partage ou le partenariat 
du Saint-Esprit soit avec nous tous, il 
nous rappelle que nous dépendons du 
Saint-Esprit pour notre puissance, mais il 
nous rappelle également que nous avons 
beaucoup à faire dans la poursuite de la 
sanctification. 

De nombreux auteurs charismatiques et 
adeptes de la vie supérieure affirment 
qu'Éphésiens 5.18 prouve qu'il est 
nécessaire que notre propre identité soit 
remplacée à tous égards par l'occupation 
de l'Esprit : « Ne vous enivrez pas de vin, 
c’est de la débauche, mais soyez remplis 
de l'Esprit. » Ce verset nous dit-il 
vraiment que pour recevoir la plénitude 
de l'Esprit, nous devons nous vider 
totalement de nous-mêmes et compter sur 
le Saint- Esprit pour tout faire à notre 
place ? 

Le mot grec « remplir » est utilisé à 
plusieurs reprises dans le Nouveau 
Testament. Il est utilisé, par exemple, 
dans Romains 11.25, où Paul parle de la « 

 



 

plénitude des païens » qui est venue. Cela 
signifie-t-il que tous les Juifs (et certains 
païens) qui avaient déjà été sauvés à 
l'époque de l'Ancien Testament allaient 
être évacués et rejetés pour faire place 
aux païens ? Bien sûr que non. Le mot « 
remplir » utilisé ici ne signifie pas que le 
Seigneur s'est débarrassé de tous les Juifs 
et a recommencé à zéro. De même, 
lorsque l'apôtre parle de la plénitude 
d'Israël (Romains 11.12), il fait référence 
au nombre complet 

 



 

des rachetés. Il parle d'achèvement, et non 
de vidage et de remplissage. 

Dans Romains 15.14, l'apôtre Paul félicite les 
Romains 

d'être « remplis de toute la connaissance 
». Voulait-il dire qu'ils avaient chassé de 
leur esprit tout ce qu'ils avaient jamais su 
et acquis une connaissance entièrement 
nouvelle ? Bien sûr que non. Il se 
réjouissait parce que leur connaissance 
profane avait été considérablement 
enrichie et couronnée par la connaissance 
spirituelle. De même, il ne voulait pas 
dire qu'ils savaient désormais tout. Le 
mot « remplir » n'implique pas toujours 
une évacuation complète ou une plénitude 
absolue. 

On trouve une référence similaire dans 
Éphésiens 3.19, où l'apôtre prie pour 
qu'ils soient « remplis de toute la 
plénitude de Dieu ». Cela est bien sûr 
impossible. En lisant ces mots, nous ne 
pensons pas un seul instant que les 
Éphésiens pourraient être complètement 
remplis de toute l'infinité de Dieu 

 



 

Tout-Puissant. 
Nous devons comprendre les mots « 

remplis » et « remplir » d'une manière 
moins littérale. Le mot grec original 
signifie simplement « remplir » ou « 
rassasier », “Satisfaire”et parfois « 
accomplir », “réaliser”. Divers lexiques 
donnent comme signification « achever », 
« remplir », « parfaire », «équiper », « 
perfectionner ». 

Si nous remplissons une cruche d'eau, 
cela ne signifie pas nécessairement que 
nous jetons l'eau qui s'y trouve déjà. Nous 
la remplissons simplement. Le fait d'être 
rempli de l'Esprit ne signifie pas que 
l'individu est 

 



 

totalement mis de côté ou remplacé. 
L'Esprit comble nos lacunes. Il nous 
donne de la force là où nous sommes 
faibles, de la sagesse là où nous sommes 
ignorants ou naïfs, du courage là où nous 
sommes lâches, et de bien d'autres 
manières encore, il comble nos lacunes. 

Ainsi, l'exhortation à prier sans cesse 
pour être rempli de l'Esprit (donnée dans 
Éphésiens 5.18) est tout à fait cohérente 
avec le dernier verset de 2 Corinthiens, 
qui parle du Saint-Esprit comme étant en 
communion ou en partenariat avec nous. 
Nous aspirons à la sainteté, et il nous 
bénit en nous donnant sa puissance30 ; 

Le but de l'Esprit est de construire 
quelque chose qui en vaut la peine dans 
nos vies, et non de remplacer entièrement 
nos facultés par sa présence et sa 
puissance glorieuses. Le but n'est pas 
d'être vidé de toutes nos capacités 
personnelles au point de devenir 
désespéré et pathétique. La conversion 
nous a dotés d'une série de dons, de 
forces et de capacités, qui doivent être 



 

consacrés à Dieu et exercés, et non 
négligés ou rejetés. 

Le fait d’être rempli de l'Esprit se 
définirait donc par l'habilitation invisible 
et généralement imperceptible de l'Esprit 
qui nous fortifie et nous rend capables 
chaque fois que nous implorons 
sincèrement et humblement l'aide de 
Dieu. 

Nous devons commencer chaque 
journée en reconnaissant notre besoin 
d'aide pour la sainteté, pour le 

 
30 Note du traducteur : vivre la communion du 
Saint-Esprit c’est aussi et surtout se voir accorder son 
intimité, l’intimité de Dieu lui-même . 



 

 
témoignage et pour le service du 
Seigneur. Et lorsque nous le faisons, et 
que nous prions Dieu pour obtenir de la 
force, des compétences de la résolution et 
du courage, nous recevons une nouvelle 
plénitude accrue, le fait d’être comme 
tout à nouveau et de façon approfondie, 
rempli de l’Esprit ou nous sommes 
préparés par l'Esprit de Dieu. 

 
 
 
 

LE SAINT-ESPRIT ne sanctifie pas par 
un baptême spécial, ni en prenant le 

contrôle du combat, mais en 
convainquant et en remuant, en touchant 

le cœur des croyants,​ puis​en​ les
​ fortifiant.​ Cette​
œuvre​ de sanctification commence 

dès la conversion – le moment où a lieu le 
seul et unique baptême de l'Esprit – et 

s'accomplit par divers moyens. Certaines 
des voies de l'Esprit sont exposées dans 

 



 

ce chapitre, mais leur ordre ne 
reflète en rien leur importance relative. 

1.​ La foi 
Tout d'abord, le Saint-Esprit sanctifie 

par notre foi, car nous lisons dans 
Éphésiens 6.16 : « Par-dessus tout, 
prenez le bouclier de la foi, avec lequel 
vous pourrez éteindre tous les traits 
enflammés [les tentations] du malin. » 
Évidemment, cela ne signifie pas que 
nous 

 



 

sommes sanctifiés par la foi au sens où 
l'entendent les enseignants du baptême de 
l'Esprit. Notre foi nous aide dans la 
sanctification car, en exerçant notre foi et 
notre confiance dans la puissance et les 
promesses de Dieu, nous devenons 

(a)​ plus  disposés  à  nous  consacrer  à  ses 
commandements et à son service, et 

(b)​ plus aptes à faire face aux coups 
durs et aux épreuves de la vie. 

Lorsque nous croyons vraiment que 
notre Dieu souverain veille sur nous, nous 
nous comportons naturellement mieux, et 
cela nous aide également à endurer les 
souffrances et les revers sans apitoiement, 
amertume, jalousie, méchanceté, etc. En 
gardant une confiance inébranlable en 
notre Sauveur et en gardant à l'esprit ses 
promesses, nous évitons également de 
sombrer dans le découragement. 

Lorsque les attraits de ce monde 
éphémère commencent à nous séduire et 
que nous sommes tentés de désirer des 
choses matérielles ou de céder à la 



 

flatterie ou aux ambitions du monde, 
notre foi et notre confiance dans le plan et 
le dessein de Dieu nous protègent. Nous 
nous souviendrons que ce monde est vain 
et déchu, qu'il ne faut jamais lui faire 
confiance, et que la parole de 1 Jean 5.4 
s'accomplira dans notre expérience : « 
Car tout ce qui est né de Dieu triomphe 
du monde ; et la victoire qui triomphe du 
monde, c'est notre foi. » 



 

 
D'un autre côté, notre foi est le 

bouclier qui nous protège des mensonges 
que le diable nous murmure dans 

 



 

sa campagne pour nous voler notre 
assurance, notre joie et notre paix. 

La foi nous permet de vivre comme des 
personnes qui ont une grande dette envers 
le Sauveur. Lorsque nous nous souvenons 
de notre merveilleuse délivrance du 
péché et de la mort, et des bénédictions 
incroyables qui sont les nôtres, nous 
avons honte de notre péché et nous 
raisonnons de la même manière que Paul, 
qui a dit : « 12Ainsi donc, frères, nous ne 
sommes point redevables à la chair, pour 
vivre selon la chair.... 18J'estime que les 
souffrances du temps présent ne 
sauraient être comparées à la gloire à 
venir qui sera révélée pour nous. 
» (Romains 8.12 et 18). 

La foi, l'espérance et l'amour vont de 
pair, et lorsque nous gardons notre foi 
vive et sincère, nous sommes également 
remplis de gratitude et d'amour pour le 
Seigneur. Nous nous attachons volontiers 
aux choses d'en haut, et non à celles qui 
sont sur la terre (Colossiens 3.2), et nous 
sommes poussés à faire des efforts 

 



 

consciencieux pour plaire au Seigneur en 
menant une vie pieuse. 

D'où vient notre foi ? Elle vient 
évidemment du Saint- Esprit, qui nous l'a 
communiquée lors de notre conversion, le 
seul baptême de l'Esprit. 

2.​ La Parole de Dieu 
Une deuxième méthode principale pour 

progresser dans la sanctification, par 
l'Esprit, est l'utilisation correcte de la 
Parole de Dieu. Tous les croyants 

 



 

connaissent bien les paroles de Paul dans 2 
Timothée 3.16 
: « Toute Écriture est inspirée de Dieu et utile 
pour enseigner, pour convaincre, pour 

 



 

corriger, pour instruire dans la justice. » 
La Parole de Dieu nous reprendra 

parfois afin que nous mettions les choses 
en ordre, soit dans notre vie, soit dans 
notre conduite au sein de l'Église. Elle 
nous corrigera afin que nous modifiions 
nos voies lorsque nous nous sommes 
écartés du droit chemin. Elle nous 
instruira afin que nous soyons équipés 
pour accomplir toute bonne œuvre. Nous 
devons permettre aux Écritures de nous 
interpeller. 

Nous notons que Timothée reçoit pour 
instruction, lorsqu'il prêche cette Parole, 
d’accomplir ceci : « reprends, censure, 
exhorte, avec toute douceur et en 
instruisant. » (2 Timothée 4.2). La chaire 
a pour fonction de faire connaître et de 
faire appliquer la Parole de Dieu, afin 
qu'elle s'adresse avec force à la conduite, 
aux habitudes et aux erreurs des croyants 
. Par la Parole, qu'elle soit lue ou prêchée, 
nous accomplissons le désir du Seigneur 
tel qu'il l'exprime dans sa prière pour son 
peuple (Jean 17.17) : « Sanctifie-les par 
ta vérité : ta parole est la vérité. » 

 



 

La Parole de Dieu est manifestement 
un moyen essentiel de sanctification, car 
elle interpelle, stimule et provoque tout à 
la fois, exhorte le peuple de Dieu. Mais 
avons-nous le niveau de crainte et de 
respect nécessaire pour répondre à la 
Parole ? Trop de gens parlent beaucoup 
de leur baptême dans l'Esprit, de leurs 
extases, de leurs paroles de connaissance, 
etc., mais ils ne parviennent même pas à 
obéir aux commandements fondamentaux 
de la Parole autoritaire de Dieu. De quel 

 



 

genre de baptême dans l'Esprit s'agit-il ? 
Les promoteurs du baptême dans 

l'Esprit à travers le monde sont les 
enseignants les plus connus pour ignorer 
les règles 

 



 

et les normes de la Parole de Dieu. Nous 
le voyons dans leur mondanité : leur 
amour des plaisirs mondains et d'un 
certain type de musique, et la façon dont 
ils pervertissent le culte pour l'adapter à 
leurs goûts. 

La véritable vie spirituelle et 
l'obéissance se manifestent dans l'amour, 
la crainte et le respect d'une personne pour 
la Parole, ainsi que dans son obéissance à 
ses enseignements. 

3.​ Dévouement spécial 
Une troisième voie vers la sanctification 

se manifeste dans des actes particuliers 
d'engagement, de dévouement et de 
consécration au service de Dieu. Nous 
pourrions nous référer à un grand nombre 
d'écritures pour établir la grande valeur 
des oeuvres, reflet d’une consecration 
effective mais le plus évident est peut-être 
Romains 12. Au verset 1, Paul écrit : « Je 
vous exhorte donc, frères, par les 
compassions de Dieu, à offrir vos corps 
comme un sacrifice vivant, saint, agréable 

 



 

à Dieu, ce qui sera de votre part un culte 
raisonnable. » 

On pourrait dire qu'il s'agit là d'une 
norme pour les chrétiens à tout moment, et 
c'est certainement vrai. Mais Paul nous 
appelle à renouveler nos vœux dans un 
acte spécial de consécration, et dans son 
exhortation, il utilise le langage d'un acte 
de sacrifice. 

Nous ne devons pas nous contenter de 
suivre le courant dans notre vie 
chrétienne, avec seulement des aspirations 
générales et vagues à nous engager 
davantage envers le Seigneur. De temps 
en temps, nous devons nous reprendre 

 



 

 
en main et prendre un engagement31 
définitif. Nous devons passer en revue 
tous les aspects de notre activité, puis 
nous abandonner au Seigneur, avec notre 
temps, notre énergie et nos ressources ; en 
fait, tout ce que nous sommes et tout ce 
que nous avons. 

Un  acte  de dévouement  peut  prendre  une  
forme 

négative, comme lorsque les enfants 
d'Israël ont reçu l'ordre de se tenir à l'écart 
de « la chose maudite » (Josué 6.18). Mais 
Acan a désobéi et a pris le butin interdit, 
apportant le malheur à sa famille. La 
sainteté implique l'obéissance à Dieu en se 
tenant à l'écart des choses que Dieu 
condamne. 

Les  paroles  bien  connues  de  2 Corinthiens  
6.17 

commandent de se séparer de l'injustice et de 
l'idolâtrie : 
« C'est pourquoi, sortez du milieu d'eux, et 
séparez-vous, dit le Seigneur ; ne touchez 
pas à ce qui est impur, et je vous recevrai. 

 



 

» Nous ne devons avoir aucun rapport 
avec le mal, avec les choses du monde ou 
avec les faux enseignants religieux qui 
rejettent la Parole infaillible de Dieu et 
enseignent l'erreur au nom du Christ. 
Notre amour 

 

31 Attention il ne s’agit pas d’un engagement du type 
promesse envers Dieu, vœu par lequel on se lierait par 
nos paroles à servir Dieu : l’auteur veut parler tout 
simplement de s’engager de tout cœur dans l’œuvre du 
Seigneur . De toute façon , nous sommes par nature 
incapable de tenir nos engagements ou de respecter 
promesses et vœux : au lieu de paroles inconsidérées et 
« en l’air », au lieu de belles prières où nous nous 
targuerions de grandes choses , Dieu préfère un croyant 
qui , humblement s’appuie sur Christ afin qu’il 
accomplisse en lui , par l’Esprit-Saint , l’œuvre de Dieu 
dans le repos de la foi . Christ nous conduit toujours 
d’ailleurs dans un service concret , signe de notre 
amour et de notre reconnaissance pour Dieu . 

 



 

pour le Seigneur et pour sa Parole devrait 
nous conduire à obéir à l'appel de Dieu. 

Étonnamment, ceux qui prétendent avoir 
reçu un baptême super-spirituel sont parmi 
les personnes les moins séparées et les 
plus désobéissantes qui se réclament du 
nom du Christ ! Partout dans le monde, la 
grande majorité des leaders 
charismatiques sont en étroite alliance 
avec des dénominations apostates et de 
faux enseignants. Beaucoup prônent 
l'unité des croyants bibliques avec les 
non-croyants bibliques. Leur but et leur 
désir ultimes sont une église mondiale 
dirigée par le pape 
! Comment peuvent-ils être « baptisés » et 
« remplis » du Saint-Esprit, alors que 
celui-ci, dans la Parole, ordonne 

 



 

que son peuple né de nouveau ne doive 
jamais s'associer à l'erreur ? 

Nous répétons le triste fait que beaucoup de 
ceux qui 

prétendent avoir reçu un baptême spécial 
de l'Esprit mènent une vie extrêmement 
mondaine. La grande majorité des groupes 
de rock et des chorales soi-disant chrétiens 
sont associés à des églises charismatiques 
et similaires qui semblent peu intéressées 
par l'obéissance à Dieu dans ces 
domaines. Leurs grandes déclarations 
selon lesquelles ils ont reçu une 
bénédiction spéciale de l'Esprit sonnent 
faux ! 

Lorsque l'Esprit agit réellement en 
nous, nous nous consacrons à Dieu de 
manière positive et négative, et nous nous 
tenons à l'écart des choses auxquelles le 
Seigneur s'oppose. 

4.​ Faire mourir le péché 
Une quatrième méthode (mais sans 

doute la principale) de sanctification 
consiste à mortifier, à mettre à mort, à 
faire mourir nos voies pécheresses avec 

 



 

l'aide de l'Esprit. Les principaux passages 
bibliques dans lesquels nous sommes 
exhortés à mettre à mort les œuvres du 
corps, ou à les « renier » ou à s’en « 
purifier », sont : Romains 8.13 
; Colossiens 3.5 ; Romains 6.12-13 ; 2 
Corinthiens 7.1 ; et Tite 2.11-12. Les deux 
premiers passages se lisent comme suit : 

Romains 8.13 « Car si vous vivez 
selon la chair, vous mourrez ; mais si 
par l'Esprit vous faites mourir les 

 
 

1 

 



 

œuvres du corps, vous vivrez. » 
Colossiens 3.5 “5Faites donc mourir 

les membres qui sont sur la terre, 
l'impudicité, l'impureté, les passions, les 
mauvais désirs, et la cupidité, qui est 
une idolâtrie.” 
Qu'est-ce que la sanctification ? C'est l'action 
de mettre 

à mort, de s’opposer ou de rejeter 
personnellement les désirs pécheurs du 
corps et les tentations du diable, ainsi que 
les modes de vie, les modes et les 
séductions du monde. 

Mettre à mort, faire mourir les œuvres 
du corps est un acte que nous devons 
accomplir. C'est quelque chose que nous 
devons faire, en priant le Seigneur de nous 
accorder son aide puissante. 

Dans la sanctification, notre volonté se 
consacre à cette tâche, afin que nous 

vivions tout au long de notre vie dans une​
opposition​ réfléchie,​ intelligente​

et​ active​ aux convoitises du 
monde. Nous menons une bataille, une 

 



 

opposition, une résistance constante aux 
désirs de la chair. Comme Paul nous le dit 

dans Romains 6.12-13, la sanctification 
consiste à refuser de laisser nos facultés, 
nos passions et les parties de notre corps 

servir le péché, et à les consacrer 
consciemment à accomplir des œuvres 

justes. 

 



 

 
À la lumière de textes aussi forts, toutes 

les idées de sanctification automatique, ou 
celles qui consisteraient à laisser le 
combat au Seigneur sans rien faire, sont 
des notions stupides, dignes d'une secte.32 

5- La correction du Seigneur 

Un cinquième moyen de notre 
sanctification est la correction du 
Seigneur. Cela est clairement enseigné 
dans Hébreux 12.5-6 où l'auteur dit : « 
Mon fils, ne méprise pas le châtiment du 
Seigneur, Et ne perds pas courage 
lorsqu'il te reprend; 6Car le Seigneur 
châtie celui qu'il aime, Et il frappe de la 
verge tous ceux qu'il reconnaît pour ses 
fils. » Nous ne devons pas mépriser cette 
correction, qui est un processus récurrent 
dans nos vies. 

Nous voyons dans ces versets une double 
discipline : la 

correction et la réprimande. La correction 
est la plus douce des deux, car nous 

 



 

sommes parfois enclins à la « mépriser » 
ou à l'ignorer. La réprimande est 
évidemment beaucoup plus sévère, car 
lorsqu'elle survient, nous sommes enclins 
à « défaillir, à nous relâcher, à nous 
décourager ». Nous voyons donc une 
discipline paternelle soigneusement 
dirigée qui nous ramène à la raison 
lorsque nous faisons des erreurs. 

Une  forme  encore  plus  sévère  de  
discipline  est 

 

32Une explication plus complète de cet 
aspect de la sanctification est fournie dans 
un livret du Dr Masters intitulé Eight 
Steps to Avoid Sin (Huit étapes pour éviter 
le péché) (Sword & Trowel, Londres). 

 



 

mentionnée dans 1 Corinthiens 11.30 : « 
30C'est pour cela qu'il y a parmi vous 
beaucoup d'infirmes et de malades, et 
qu'un grand nombre sont morts. » Certains 
croyants ont dû être jugés très sévèrement 
en raison de leur comportement non 
spirituel dans le domaine des relations 
fraternelles , de leur manque 
d'introspection et faute de s’être jugé eux- 
mêmes, faute d’avoir condamné leurs 
propres péchés . Ils n'ont montré aucun 
souci de mener une vie sanctifiée, et Dieu 
a dû les punir. L'apôtre dit : « Car si nous 
nous jugions nous-mêmes, nous ne serions 
pas jugés. » 1 Corinthiens 11:31; et Paul 
d’ajouter : 32Mais quand nous sommes 
jugés, nous sommes châtiés par le 
Seigneur, afin que nous ne soyons pas 
condamnés avec le monde.…” 

Le point important concernant la 
correction est qu'il s'agit d'un processus 
d'amour, de la part du Père envers son 
enfant. « Dieu vous traite comme des fils 

 



 

», dit Hébreux 
12.7 ; « car quel est le fils que son père ne 
corrige pas ? » 
. 

 



 

 
Le Seigneur a un programme continu de 
châtiments infiniment sages (et sans doute 
aussi doux que possible) pour former ses 
enfants lorsqu'ils s'égarent. Ce n'est pas 
agréable (contrairement aux idées « tout le 
bonheur du monde » des enseignants du 
baptême de l'Esprit), mais cela conduit à 
la paix et à la justice pour « ceux qui sont 
exercés » par cette correction du Seigneur 

Hébreux 12;10Nos pères nous châtiaient 
pour peu de jours, comme ils le trouvaient 
bon; mais Dieu nous châtie pour notre 
bien, afin que nous participions à sa 
sainteté. 11Il est vrai que tout châtiment 
semble d'abord un sujet de tristesse, et non 
de joie; mais il produit plus tard pour ceux 
qui ont été ainsi exercés un fruit paisible 
de justice. 

C'est l'œuvre du Saint-Esprit qui habite en 
nous de nous amener au point où nous 
finissons par répondre avec douceur, 
plutôt qu'avec amertume, à un tel 
châtiment. 

6. La maladie et la souffrance 

 



 

Un sixième moyen de parvenir à notre 
sanctification est l'expérience de la 

souffrance et de la maladie. Celles-ci ne 
sont pas seulement données pour nous 

châtier, mais aussi pour former et 
développer notre patience et notre foi. Le 

Seigneur peut utiliser la maladie et la 
souffrance pour nous châtier, comme nous 
venons de le voir, mais il utilise également 

ces épreuves pour notre développement 
positif. Si le Seigneur peut guérir en 

réponse à la prière, il se peut qu'un croyant 
soit appelé à endurer une période de 

maladie, et à travers cela, le Seigneur 
approfondira sa 

 



 

prière, sa connaissance spirituelle et son 
expérience. Paul en témoigne dans 2 
Corinthiens 12.9 où il nous dit que Dieu a 
refusé de le guérir, en disant : « Ma grâce 
te suffit, car ma puissance s'accomplit 
dans la faiblesse. » La réponse de Paul fut 
: « Je me glorifierai donc bien volontiers 
de mes faiblesses, afin que la puissance de 
Christ repose sur moi. » 

Les  épreuves  contribuent  également  à  
notre 

témoignage, car les autres voient que nous 
avons une approche très réelle de l'aide 
divine, que nous sommes attachés à Dieu, 
et que nous possédons en lui une 
merveilleuse source de réconfort et de 
joie. 

La maladie présente de nombreux 
avantages et objectifs, - elle s’inscrit dans 
les desseins de Dieu qui en définit et 
circonscrit les finalités et les buts-: la 
sanctification en fait certainement partie. 
De telles épreuves conduisent le peuple de 
Dieu à s'examiner et à revoir sa propre 

 



 

façon de vivre ; elles l'amènent à réfléchir 
à sa fragilité et à sa dépendance à l'égard 
de la puissance de Dieu ; elles l'incitent à 
penser à l'avenir et à revoir son 
engagement au service du Seigneur. Les 
épreuves donnent évidemment du temps 
pour la prière, la communion et 
l'intercession pour les autres. 

Dans la maladie, l'âme devient plus 
importante que le corps, le ciel plus 
important que la terre, et faire plaisir au 
Seigneur plus important que se faire 
plaisir à soi-même. 

Dans la maladie, les croyants acquièrent 
souvent une vision plus élevée et plus 
profonde du Seigneur qu'à tout autre 
moment, saisissant davantage sa 
toute-puissance et 

 



 

sa sainteté infinie. 
 
 
 
 

 
On a souvent dit que la maladie est la 

deuxième meilleure bénédiction du 
croyant après la santé, et il doit en être 
ainsi, car « toutes choses concourent au 
bien de ceux qui aiment Dieu » (Romains 
8.28)33. 

 
33 Note du traducteur : Personnellement , je me 
garderais bien de tenir à la légère ce type de propos : 
affirmer que la maladie est une “bénédiction” pourrait 
amener le chrétien dans un dolorisme consistant à 
appeler doux ce qui est amer : Ésaïe 5:20-21 La 
Bible Segond 21 (S21) Malheur à ceux qui appellent 
le mal bien et le bien mal, qui changent les ténèbres en 
lumière et la lumière en ténèbres, qui changent 
l'amertume en douceur et la douceur en amertume! 
Malheur à ceux qui sont sages à leurs propres yeux et 
qui se croient intelligents ! 
D'un autre côté, comme nous le lisons dans Jacques 1 
v2-4 : 2Mes frères, regardez comme un sujet de joie 
complète les diverses épreuves auxquelles vous 

 



 

pouvez être exposés, 3sachant que l'épreuve de votre 
foi produit la patience. 4Mais il faut que la patience 
accomplisse parfaitement son oeuvre, afin que vous 
soyez parfaits et accomplis, sans faillir en rien.” 
Cependant , ce n’est pas la maladie EN ELLE-MÊME 
qui doit être un sujet de joie ou , encore moins être 
considérée comme sujet de bénédiction, c’est le but 
que le Seigneur se propose en nous faisant passer par 
le Creuset tout en éprouvant notre foi , plus précieuse 
que l’or périssable qui est l’objet de notre joie : 
Souvenons d’ailleurs que la patience est une des clefs 
du Royaume de Dieu (2 pierre 1 v3-11 (… faites tous 
vos efforts pour joindre à votre foi la vertu, à la vertu 
la science, 6à la science la tempérance, à la 
tempérance LA PATIENCE, à la patience la piété,… 
10C'est pourquoi, frères, appliquez-vous d'autant plus 
à affermir votre vocation et votre élection; car, en 
faisant cela, vous ne 

 



 

 
 
 
 
 
 

Qu'est-ce qui fait de la maladie un phare 
de vérité et une source de plaisir34 pour un 
croyant, alors qu'elle est une horreur pour 
un non-croyant ? Est-ce un baptême 
spécial 

 

broncherez jamais. 11C'est ainsi, en effet, que l'entrée 
dans le royaume éternel de notre Seigneur et Sauveur 
Jésus-Christ vous sera pleinement accordée.) 1 Pierre 
1:6C'est là ce qui fait votre joie, quoique maintenant, 
puisqu'il le faut, vous soyez attristés pour un peu de 
temps par diverses épreuves, 7afin que l'épreuve de 
votre foi, plus précieuse que l'or périssable qui 
cependant est éprouvé par le feu, ait pour résultat la 
louange, la gloire et l'honneur, lorsque Jésus-Christ 
apparaîtra, 8lui que vous aimez sans l'avoir vu, en qui 
vous croyez sans le voir encore, vous réjouissant d'une 
joie ineffable et glorieuse,… 
34 Comme traducteur, je ne puis laisser dire de telles 
incongruités, absurdités ou inepties qui confinent à un 
mysticisme et un dolorisme dangereux. Comment un 
pasteur peut-il demander à un fidèle d’aller jusqu’à 
prendre PLAISIR à sa maladie ? En quoi serait-elle , en 

 



 

elle-même un phare de Vérité ? C’est la personne de 
Jésus qui est phare de Vérité 
, source d’espérance divine, lui qui nous a donné 
l’Esprit-Saint, le Consolateur qui nous porte à l’heure 
de l’épreuve . 
Mais désigner le mal dont un être est affligé comme 
un bien , c’est accabler son prochain et prendre le 
risque de le pousser au désespoir . N’est-ce pas cela 
faire porter des fardeaux pesants au peuple de Dieu ? 
Matthieu 23 :3 Faites donc et observez tout ce qu'ils 
vous disent; mais n'agissez pas selon leurs oeuvres. 
Car ils disent, et ne font pas. 4Ils lient des fardeaux 
pesants, et les mettent sur les épaules des hommes, 
mais ils ne veulent pas les remuer du doigt. (voir note 
32) Honte à ceux qui pratique une cure d’âme toxique 
et odieuse ! L’esprit de la Parole semble bien opposée 
: Romains 12 :15 Réjouissez-vous avec ceux qui se 
réjouissent; pleurez avec ceux qui pleurent. 

 



 

de l'Esprit ? Non, c'est l'œuvre du 
Saint-Esprit puissant et aimant qui habite 
chaque vrai croyant depuis le moment de 
sa conversion. Par sa grâce et sa bonté, 
nous pouvons traverser les vallées les plus 
sombres du voyage de la vie, afin qu'elles 
deviennent des lieux d'expérience et de 
progrès spirituels. 

 
 
 
 
 
 

7. L'exhortation mutuelle 
Un septième moyen de notre 

sanctification est la pratique de 
l'exhortation mutuelle parmi le peuple du 
Seigneur. Quatre passages bibliques 
(parmi tant d'autres) peuvent être cités 
pour prouver ce devoir : 

« Romains 15.14Pour ce qui vous 
concerne, mes frères, je suis moi-même 
persuadé que vous êtes pleins de 

 



 

bonnes dispositions, remplis de toute 
connaissance, et capables de vous 
exhorter les uns les autres. » 

« Colossiens 3.16 Que la parole de 
Christ habite parmi vous dans toute sa 
richesse ; instruisez-vous et 
exhortez-vous les uns les autres. » 

« Galates 6 1Frères, si un homme 
vient à être surpris en quelque faute, 
vous qui êtes spirituels, redressez-le 
avec un esprit de douceur. Prends garde 
à toi-même, de peur que tu ne sois aussi 
tenté. 2Portez les fardeaux les 

 



 

uns des autres, et vous accomplirez 
ainsi la loi de Christ.… » 

« Jacques 5.19-20 : 19Mes frères, si 
quelqu'un parmi vous s'est égaré loin 
de la vérité, et qu'un autre l'y ramène, 
20qu'il sache que celui qui ramènera un 
pécheur de la voie où il s'était égaré 
sauvera une âme de la mort et couvrira 
une multitude de péchés. » 
Le ministère de l'exhortation mutuelle a 

une valeur inestimable, mais c'est une 
activité qui n'est possible que lorsque les 
croyants sont véritablement proches les 
uns des autres dans l'unité spirituelle et 
l'amitié, et lorsqu'ils sont capables 
d'exhorter avec une véritable humilité et 
une véritable grâce. Le Seigneur nous 
utilisera certainement pour contribuer au 
progrès mutuel dans la sanctification. 
C'est là une autre méthode de 
sanctification qui n'est pas incluse dans les 
idées des partisans du baptême de l'Esprit 
et de la sanctification automatique. Le fait 

 



 

est cependant que le Seigneur place les 
croyants dans des familles (des églises), et 
que l'Esprit, qui les habite depuis leur 
conversion, les utilise pour se servir les 
uns les autres par des encouragements, des 
avertissements et des exhortations 
amicales. 

Conclusion 
Ces sept voies ou moyens par lesquels 

l'Esprit sanctifie dépendent de la conduite de 
Dieu, de Sa supervision, de 

 



 

Sa direction divine, de la façon dont il 
règne sur les circonstances de nos vies et 
de Son œuvre silencieuse dans nos cœurs. 
C'est le Saint-Esprit qui nous rend 
réceptifs à diverses influences correctrices 
et formatrices. Il œuvre de telle manière 
que nous nous efforçons librement, 
volontairement et personnellement de 
progresser, en priant pour obtenir Son 
aide. 

 



 

 
 
 
 
 

10. Un baptême de 
bonheur et de 
félicité ? 

 
TOUS LES PARTISANS d'un baptême 

de l'Esprit après la conversion insistent sur 
le fait que les chrétiens remplis de l'Esprit 
sont non seulement automatiquement 
sanctifiés, mais aussi continuellement 
heureux et même en bonne santé. Ils 
promettent une jouissance ininterrompue 
de la puissance et de la présence du Christ 
tant que le croyant « demeure en Christ » 

 



 

et « marche selon l'Esprit ». 
L'exemple classique de cette idée se 

trouve dans How to Live the Victorious 
Life (Comment vivre une vie victorieuse), 
le best-seller anonyme qui présente ce 
point de vue depuis plusieurs décennies. 
La personne qui fait l'expérience du 
baptême et de la plénitude de l'Esprit a, 

 



 

 
selon cet ouvrage, une vie merveilleuse. 

« C'est une vie de repos parfait. Tout 
trouble déshonore le Christ. 
C'est une vie de paix parfaite. 
Vivre 

autre chose que la paix, même face à 
l'opposition, 
l'oppression, la perte, le deuil ou la 
perplexité, c'est déshonorer le Christ et 
sa Parole. C'est une vie vécue par le 
Christ qui habite en nous, et donc une 
vie de joie parfaite. Une telle vie est une 
vie victorieuse, une vie de miracles 
constants. » 
Un best-seller plus moderne, The Holy 

Spirit and You (Le Saint-Esprit et vous), 
de Dennis et Rita Bennett (fondateurs, 
avec d'autres, du mouvement 
charismatique en Amérique dans les 
années 1960), inclut la santé dans le 
bonheur du chrétien : 

« Les Écritures promettent la santé au 
croyant... si nous tombons malades, Dieu 
nous guérira. Les gens disent : « Tu ne 
vivras pas éternellement. Tu devras 



 

mourir un jour ! » C'est vrai. Mais une 
longue vie est promise au peuple de Dieu, 
et lorsque nous retournons chez notre 
Père, il n'est pas nécessaire que nous y 
allions dans la maladie et la douleur. » 
Pour ces enseignants, la souffrance n'est 
qu'un moyen utilisé par Dieu pour briser 
notre confiance en nous-mêmes et nous 
conduire à une dépendance totale envers 
Lui. Une fois ce niveau supérieur atteint, 
les épreuves et les revers spirituels et 
physiques prennent fin. Si un croyant 
éprouve de la tristesse, un échec ou une 
perte de sentiments élevés et d'assurance, 
cela sera attribué à un manque de foi qui a 



 

permis à la chair de reprendre le contrôle. 
Ces enseignants relèguent 

involontairement les apôtres au rang de 
chrétiens incrédules et charnels, sans 
parler des héros de l'histoire de l'Église 
tels que les réformateurs et les instruments 
du réveil35. Tous ont connu d'énormes 
souffrances et des revers constants. Les 
enseignants du baptême de l'Esprit créent 
des images d'expériences spirituelles qui 
sont non bibliques, irréelles et très 
émotionnelles. Ils nient au Seigneur le 
droit de faire passer des nuages dans le 
ciel afin que nos sentiments spirituels les 
plus chaleureux soient temporairement 
éclipsés. Cependant, les Écritures 
enseignent que ces moments sont le 
moyen utilisé par le Seigneur pour faire 
ressortir nos réserves les plus profondes 
de confiance et d'amour. 

Il existe d'innombrables croyants sincères qui 
ont été 

 



 

formés par des enseignants du baptême 
dans l'Esprit à assimiler la spiritualité à 
une sorte d'expérience émotionnelle « 
exaltante » ou « au septième ciel », et qui 
ont été amenés à vivre dans un état 
d'excitation et de joie religieuses 
auto-induit. 

Une vision aussi superficielle de la 
souffrance ne tient tout simplement pas 
compte de l'enseignement clair de 

 
35 Le terme anglais que nous traduisons ici est 
“revival” : Bien sûr , il ne s’agit pas ici de ceux qui 
furent instruments du « renouveau » charismatique ! 
Mais de ceux qui appartinrent dans les générations 
passées au « réveil » ; ils furent de vrais revivalistes , 
des chrétiens qui ont suscité une authentique foi 
vivante et renouvelée en Christ . 

 



 

 
tant de passages des Écritures. Le 
Seigneur Jésus-Christ, notre parfait 
précurseur et exemple, n'a-t-il pas connu 
la souffrance tout au long de sa vie ? 
N'était-il pas (même avant le Calvaire) « 
un homme de douleur, familier de la 
souffrance » ? Pourtant, notre Sauveur 
était l'homme parfait. Il a souffert le 
mépris et la tristesse, mais sans pécher. Il 
serait blasphématoire de suggérer que la 
vie de notre Seigneur était autre chose que 
parfaite et sainte, ou que sa communion 
avec le Père ait jamais été assombrie. 

Les apôtres ont également connu de 
grandes épreuves. Paul parle d'être troublé 
de toutes parts, perplexe et persécuté. Il 
nous dit qu'il était constamment livré à la 
mort pour l'amour de Jésus. Il parle 
d'avoir beaucoup de tribulations, et aucun 
repos, avec des « combats à l'extérieur » 
et des « craintes à l'intérieur ». Il avoue 
avoir été abattu et avoir souffert de la 
détresse continuelle de l'épine dans sa 

 



 

chair. Il mentionne les infirmités, les 
reproches, les nécessités36, les 
persécutions, les détresses et la faiblesse. 
Pour ses compatriotes, il avait une grande 
tristesse et une douleur continuelle dans 
son cœur.37 L'apôtre était-il peu spirituel 
dans ces sentiments ? 

Dans ce célèbre chapitre, Romains 8, Paul dit 
que nous 

savons que toutes choses concourent à 
notre bien, et que nous pouvons être plus 
que vainqueurs, même si nous 

 

36 Necessities peut se traduire au pluriel par les besoins . 
37Voir 2 Corinthiens 4.8-9 ; 7.5 ; 12.7-10 ; 
Romains 9.1- 
3. 

 



 

ressentons la douleur de la souffrance 
(vl8), ainsi que de nombreux autres 
malheurs, notamment la nudité, le peril ou 
l'épée (vv 35-39)38. 

Il s'agit d'un sujet profond que nous ne 
pouvons pas traiter de manière exhaustive 
dans cette étude, mais la véritable 
sanctification ne nous immunise pas 
contre les problèmes et les détresses. Elle 
nous permet de les traverser 
conformément à la promesse d'Ésaïe 43.2 
: « Quand tu passeras par les eaux, je 
serai avec toi ; et quand tu passeras par 
les fleuves, ils ne te submergeront pas ; 
quand tu marcheras dans le feu, tu ne te 
brûleras pas et la flamme ne t'embrasera 
pas. » 

Toute conception du baptême dans 
l'Esprit ou de la sanctification qui ne tient 
pas compte de la place de la souffrance 
dans la vie d'un croyant ne peut être 
crédible. Nous ne pouvons et ne devons 
pas respecter un système qui ne reconnaît 
pas qu'une partie de notre formation dans 

 



 

cette vie consiste à apprendre à faire 
confiance au Seigneur dans les moments 
d'obscurité et d'épreuve. 

 
38 Romains 8v35Qui nous séparera de l'amour de 
Christ? Sera-ce la tribulation, ou l'angoisse, ou la 
persécution, ou la faim, ou la nudité, ou le péril, ou 
l'épée? 36selon qu'il est écrit: C'est à cause de toi 
qu'on nous met à mort tout le jour, Qu'on nous regarde 
comme des brebis destinées à la boucherie. 37Mais 
dans toutes ces choses nous sommes plus que 
vainqueurs par celui qui nous a aimés. 38Car j'ai 
l'assurance que ni la mort ni la vie, ni les anges ni les 
dominations, ni les choses présentes ni les choses à 
venir, ni les puissances, 39ni la hauteur, ni la 
profondeur, ni aucune autre créature ne pourra nous 
séparer de l'amour de Dieu manifesté en Jésus-Christ 
notre Seigneur. 

 



 

 
 
 
 
 

 
Il en va de même pour la maladie 

physique. Bien que l'apôtre Paul n'ait pas 
pu guérir Trophime ou Timothée (et ait 
donné à ce dernier des conseils pratiques 
plutôt que de le guérir), certains auteurs 
qui écrivent sur le baptême dans l'Esprit 
insistent sur le fait que la maladie 
physique n'est pas censée persister chez 
un croyant. Selon eux, elle est soit une 
punition de Dieu, soit due à l'incapacité du 
croyant à rechercher la plénitude de 
l'Esprit et la guérison qu'elle apporte. 
Cependant, les Écritures recommandent 
de supporter patiemment les afflictions et 
les maladies. Si Dieu peut entendre nos 
prières pour la guérison, il peut également 
nous appeler à le mettre à l'épreuve et à 
témoigner de lui dans et à travers la 
souffrance.39 

 

39 Voir le livre du Dr Masters, The Healing Epidemic 
 



 

= (L’Epidémie de guérison) (Wakeman Trust, 
Londres), pour un 
traitement complet de la question de la guérison 
divine. Ajoutons que ce type de croyance fausse 
correspond, sur le plan physique, à une sorte 
d’Evangile de la Prospérité , non pas appliquée 
au domaine matériel et financier - L'Évangile de 
la Prospérité est basé sur la croyance que la 
richesse matérielle est un signe de bénédiction 
spirituelle, tandis que la pauvreté est perçue comme 
une malédiction ou une punition divine.) , mais 
appliqué au domaine de la santé physique . La 
même erreur d’analyse est dénoncée dans le livre de 
Job où les amis de Job, se comportant comme des 
consolateurs fâcheux - sources d’afflictions et de 
souffrance - prétendent à tort que si Job est 
Souffrant et malade , c’est forcément qu’il a péché 
et qu’il doit se 

 



 

 
 
 
 
 

Il est très important de réaliser que les 
enseignements des groupes 
charismatiques et autres groupes prônant 
le baptême dans l'Esprit sont en totale 
opposition avec la doctrine évangélique « 
traditionnelle ». Ils ne sont pas 
simplement légèrement différents, mais 
contredisent point par point tous les 
principes des Écritures sur la sainteté, la 
guérison et l'assurance. Lorsque les 
croyants concernés commencent vraiment 
à étudier les textes, ils se rendent 
invariablement compte à quel point les 
nouvelles idées sont loin du but et à quel 
point les doctrines traditionnelles sont 
sûres et glorieuses. 

 
 

 

repentir . A défaut de “Prospérité physique” , 
 



 

l’homme religieux a tendance à incriminer le 
malade d’un défaut de communion avec Dieu 
. Leur attitude fut reprise et condamnée par Dieu, la 
maladie ou les souffrances physiques n’étant pas les 
signes obligés d’une malédiction ou d’une 
reprobation de Dieu : elles peuvent être un temps 
d’épreuves que Dieu a décidé de sa propre autorité 
dans le but d’affermir la foi et de perfectionner le 
Coeur de ses fidèles pour que la patience fasse son 
oeuvre en nous . Jacques ch1v2Mes frères, regardez 
comme un sujet de joie complète les diverses 
épreuves auxquelles vous pouvez être exposés, 
3sachant que l'épreuve de votre foi produit la 
patience. 4Mais il faut que la patience accomplisse 
parfaitement son oeuvre, afin que vous soyez 
parfaits et accomplis, sans faillir en rien. 

 



 

ANNEXE 

Le cas 
des 
douze 
d'Éphè
se 

 
Actes 19:1Pendant qu'Apollos était à 

Corinthe, Paul, après avoir parcouru les 
hautes provinces de l'Asie, arriva à 
Ephèse. Ayant rencontré quelques 
disciples, 2il leur dit: Avez-vous reçu le 
Saint-Esprit, quand vous avez cru? Ils lui 
répondirent: Nous n'avons pas même 
entendu dire qu'il y ait un Saint-Esprit . 
3Il dit: De quel baptême avez-vous donc 
été baptisés? Et ils répondirent: Du 
baptême de Jean. 4Alors Paul dit: Jean a 
baptisé du baptême de repentance, disant 
au peuple de croire en celui qui venait 

 



 

après lui, c'est-à-dire, en Jésus. 5Sur ces 
paroles, ils furent baptisés au nom du 
Seigneur Jésus. 6Lorsque Paul leur eut 
imposé les mains, le Saint-Esprit vint sur 
eux, et ils parlaient en langues et 
prophétisaient. 7Ils étaient en tout environ 
douze hommes. 

NOUS AVONS REMARQUÉ que le 
passage des Actes cité ici est un texte de 

référence favori parmi les enseignants du 
baptême dans l'Esprit pour prouver la 

nécessité d'un baptême dans l'Esprit en 
plus de la 

conversion, associé au don des langues. 
L'action de Paul consistant à imposer les 
mains aux 

 



 

hommes pour leur transmettre le 
Saint-Esprit justifie-t- elle ces idées ? La 
réponse est non, et l'explication correcte 
de cet événement est la suivante. 

Les hommes que Paul a rencontrés dans la 
synagogue 

sont décrits par Luc comme des disciples, 
un terme qu'il réserve généralement aux 
croyants. Il s'est avéré qu'ils avaient été 
baptisés par les disciples de Jean-Baptiste, 
ce qui nous indique qu'ils étaient sans 
aucun doute juifs. (Il ne s'agissait 
manifestement pas des mêmes personnes 
que celles mentionnées dans Actes 
18.26-27.40 Un certain nombre de croyants 
semblent avoir été associés à Aquila et 
Priscille à Éphèse, mais lorsque Paul est 
revenu dans la ville, il est tombé par 
hasard sur ce petit groupe 
supplémentaire). 

 
 
 
 
 
 



 

 
 

 
40 Actes 18:24 Un Juif nommé Apollos, originaire 
d'Alexandrie, homme éloquent et versé dans les 
Ecritures, vint à Ephèse. 25Il était instruit dans la voie 
du Seigneur, et, fervent d'esprit, il annonçait et 
enseignait avec exactitude ce qui concerne Jésus, bien 
qu'il ne connût que le baptême de Jean. 26Il se mit à 
parler librement dans la synagogue. Aquilas et 
Priscille, l'ayant entendu, le prirent avec eux, et lui 
exposèrent plus exactement la voie de Dieu. 27Comme 
il voulait passer en Achaïe, les frères l'y 
encouragèrent, et écrivirent aux disciples de le bien 
recevoir. 
Quand il fut arrivé, il se rendit, par la grâce de Dieu, 
très utile à ceux qui avaient cru; 



 

 
Paul voulait savoir si ces hommes 

avaient fait l'expérience du Saint-Esprit au 
moment où ils avaient cru en Christ. Mais 
pourquoi a-t-il posé cette question ? Après 
tout, Paul enseignait que chaque chrétien 
recevait automatiquement l'Esprit au 
moment de sa conversion.41 Il affirmait 
avec force que si un homme n'avait pas 
l'Esprit de Christ, il n'était pas un vrai 
chrétien (Romains 8.9)42. 

Pourquoi alors Paul aurait-il laissé à ces 
hommes la possibilité de ne pas avoir reçu 
l'Esprit au moment où ils ont cru en Christ 
pour la première fois ? L'explication est 
que Paul soupçonnait (à juste titre, comme 
cela s'est avéré) qu'ils étaient venus à la 
foi en Christ grâce à l'enseignement des 
disciples de Jean-Baptiste. Dans ce cas, ils 
n'auraient pas connu une partie importante 
du message de l'Évangile, ni rien 
concernant le Saint-Esprit. 

 
 
 
 

 



 

 
 
 
 

 
41 Ephésiens 1v13En lui vous aussi, après avoir 
entendu la parole de la vérité, l'Evangile de votre 
salut, en lui vous avez cru et vous avez été scellés du 
Saint-Esprit qui avait été promis, 14lequel est un 
gage de notre héritage, pour la rédemption de ceux 
que Dieu s'est acquis, à la louange de sa gloire. 
42 Romains ch8:9 Pour vous, vous ne vivez pas selon la 
chair, mais selon l'esprit, si du moins l'Esprit de Dieu 
habite en vous. Si quelqu'un n'a pas l'Esprit de 
Christ, il ne lui appartient pas. 

 



 

Jean (= Jean-Baptiste) avait enseigné 
que Jésus était le Messie promis qui 
enlèverait le péché.43 Il prêchait également 
la nécessité d'une repentance sincère 
devant Dieu. Cependant, Jean mourut 
avant que le Seigneur ne se rende au 
Calvaire, et nombre de ses disciples 
émigrèrent vers diverses régions pour 
enseigner son message. De toute 
évidence, cela devint rapidement obsolète 
caduc et dépassé, car ces disciples 
migrants, itinérants ne savaient rien du 
Calvaire, ni de la résurrection, ni de la 
venue du Saint-Esprit, ni de la fondation 
d'une Église néotestamentaire distincte. Ils 
ne savaient pas non plus que le Seigneur 
donnait désormais les Écritures 
néotestamentaires par révélation à travers 
les apôtres et les prophètes. Les personnes 
qui entendaient la prédication des 
disciples de Jean-Baptiste ne recevaient 
qu'une partie du message de l'Évangile. 

 



 

C'était le problème avec Apollos (Actes 
18.24-26). Ces 

personnes ont éprouvé une véritable 
conviction de péché, se sont repenties 
devant Dieu et ont mis leur confiance en 
Christ comme Celui qui, d'une manière ou 
d'une autre, enlèverait le péché du monde, 
même si elles ne savaient pas exactement 
comment. S'ils avaient entendu parler de 
sa crucifixion et de sa résurrection, ils ne 
savaient 

 

 
43 Jean 1:29 Le lendemain, il vit Jésus venant à 
lui, et il dit: Voici l'Agneau de Dieu, qui ôte le 
péché du monde. 

 



 

 
certainement rien de l'effusion de 
l'Esprit.44 Ils étaient très probablement nés 
de nouveau, mais il leur manquait 
beaucoup de lumière.45 La plupart d'entre 
eux croyaient en un Messie « pré-Calvaire 
» et étaient pour ainsi dire coincés entre 
les deux Testaments. 

Lorsque Paul trouva les douze disciples 
à Éphèse (peut- être en train de tenir leur 
propre groupe de prière dans un coin de la 
synagogue), il reconnut leur sincérité et 
constata qu'ils comptaient sur Jésus 
comme Messie. Mais il était clairement 
perplexe à leur sujet. Où avaient-ils 
entendu l'Évangile ? Comment avaient-ils 
été convertis ? Étaient- ils des croyants « 
pré-Calvaire » au Messie ? 
Comprenaient-ils que l'Église du Nouveau 
Testament était désormais très différente 
de l'Église juive ? Avaient- ils peut-être 
entendu la prédication d'un apôtre ? 
Connaissaient-ils la nouvelle révélation 
donnée par les apôtres et authentifiée par 

 



 

des signes et des prodiges ? 
Connaissaient-ils la venue du Saint-Esprit 
à la Pentecôte 
? 

 
44 Néanmoins Jean-Baptiste avait bien parlé de Jésus 
qui baptiserait “D’Esprit-Saint et de feu” : Matthieu 
3:11Moi, je vous baptise d'eau, pour vous amener à la 
repentance; mais celui qui vient après moi est plus 
puissant que moi, et je ne suis pas digne de porter ses 
souliers. Lui, il vous baptisera du Saint-Esprit et de 
feu. 
45 Note du traducteur : L’auteur fait erreur d’un point 
de vue théologique : comment les 12 d’Ephèse 
auraient pu naître de nouveau avant leur rencontre 
avec Paul, s’ils n’avaient pas encore reçu l’Esprit-Saint 
? La contradiction du propos est dommageable et 
préjudiciable à une bonne compréhension de ce 
passage . 

 



 

Avaient-ils peut-être, comme les 
convertis de Samarie ou comme les païens 
qui s'étaient rassemblés dans la maison de 
Corneille, été témoins d'une répétition 
locale de l'effusion de l'Esprit (une sorte 
de « mini-Pentecôte ») donnée en 
présence d'un apôtre ?46 

Paul voulait savoir ce que ces hommes 
(qui semblaient n'avoir aucun contact 
avec d'autres croyants) savaient de toutes 
ces choses. Il leur posa donc la question 
suivante, que nous développons pour plus 
de clarté : « Aviez-vous une connaissance 
ou une expérience du Saint-Esprit lorsque 
vous avez entendu et cru au message du 
Christ, ou depuis lors ? » 

Leur réponse justifiait pleinement la 
perplexité de Paul à leur égard. Ils le 
regardèrent avec étonnement et dirent : 
« Nous n'avons même pas entendu dire 
qu'il y ait un Saint- Esprit ! » 

Cette réponse apprit à Paul tout ce qu'il 
avait besoin de savoir. Il comprit que, bien 
qu'ils croyaient en Jésus comme Messie, 

 



 

ils n'avaient aucune idée que le Saint- 
Esprit promis était venu et que l'ère de 
l'Église du Nouveau Testament avait 
commencé. Il comprit alors que ces âmes 
pieuses n'avaient jamais été en contact 
avec des prédicateurs chrétiens 
traditionnels, et il leur demanda 
naturellement : « De quel baptême 
avez-vous donc été baptisés ? » Ils 
répondirent : « Du baptême de Jean. » 
Tous 

 
46 Le propos est douteux puisqu’il est dit précisément 
qu’ils n’avaient pas même entendu qu’il existât un 
Saint-Esprit . 

 



 

 
les soupçons de Paul à leur égard furent alors 
confirmés. 

Prendre ce passage, comme le font 
certains auteurs, et considérer ces 
disciples d'Éphèse comme s'ils étaient des 
convertis « à part entière » de prédicateurs 
chrétiens, qui avaient néanmoins besoin 
d'un baptême supplémentaire de l'Esprit, 
est une interprétation très superficielle. 
Ces hommes étaient pris dans le fossé 
entre l'Ancien et le Nouveau Testament. 
Bien qu'ils fussent de véritables croyants, 
acceptés par Dieu, ils ne jouissaient pas 
pleinement de la lumière de l'Évangile. 

 
Ils ne savaient rien du Calvaire, de la 

résurrection ou de la Pentecôte jusqu'à ce 
que Paul leur explique toutes ces choses. 
Ils furent alors baptisés au nom du 
Seigneur Jésus. Ces croyants inhabituels 
et atypiques reçurent alors une 
bénédiction remarquable : une effusion du 
Saint-Esprit avec les dons des langues47 et 
de la prophétie. En d'autres termes, ils 
jouirent d'une reproduction miniature du 

 



 

jour de la Pentecôte. 
 
 
 
 
 

 
47 Attention il s’agit bien ici du don de parler en 
langues étrangères, intelligibles, compréhensibles 
et traduisibles , semblable à celui manifesté à la 
Pentecôte et non pas ce flux de paroles inintelligible , 
incompréhensible et intraduisible , cette logorrhée 
ténébreuse caractéristique des milieux charismatiques 
et pentecôtistes, imposture totale, véritable 
contrefaçon démoniaque du Saint-Esprit : faux Jésus, 
Faux évangile, Faux Saint-Esprit semant désordre et 
chaos dans l’Eglise . 

 



 

Pourquoi Dieu aurait-il accordé cette 
effusion inhabituelle de dons spirituels à 
cette douzaine d'hommes 
? Pourquoi aurait-il accordé une « 
mini-Pentecôte » quelque 23 ans après ce 
grand événement ? La réponse la plus 
probable est que l'Évangile était sur le 
point de faire une percée importante dans 
une région entièrement nouvelle et vaste. 
Chaque mini-Pentecôte avait un message 
important à transmettre. L'effusion sur les 
convertis samaritains (rapportée dans 
Actes 8) était significative car elle 
communiquait un message vital tant aux 
chrétiens juifs qu'aux convertis 
samaritains. À travers cet événement, les 
croyants juifs ont reçu l'ordre d'accepter 
les Samaritains comme de vrais chrétiens, 
égaux à eux-mêmes, et pleinement greffés 
à l'Église. Et les Samaritains (qui avaient 
toujours été froids et indépendants de 
Jérusalem) ont reçu l'ordre d'obéir aux 

 



 

apôtres et de reconnaître une seule famille 
spirituelle, car il n'y avait désormais 
qu'une seule Église pour tous les 
convertis. (Nous notons qu'il n'est pas fait 
mention du parler en langues en Samarie, 
mais l'effusion de l'Esprit reste considérée 
comme une « mini-Pentecôte »). 

L'effusion de l'Esprit dans la maison de 
Corneille 

(rapportée dans Actes 10) a de nouveau 
communiqué un message important aux 
deux parties. Dieu a clairement dit aux 
chrétiens juifs que les païens étaient 
acceptés dans l'Église, tandis que les 
païens ont été pleinement assurés 

 



 

 
de leur position devant Dieu.48 

La rencontre de Paul avec les douze « 
johannites » - ou disciples de 
Jean-Baptiste - à Éphèse compte comme 
la troisième et dernière « mini-Pentecôte » 
rapportée, et comme les deux autres, elle 
avait un but particulier. Ce but peut être 
déduit de ce qui a suivi. Nous lisons dans 
Actes 19.8-10 comment Paul a prêché 
pendant deux ans à Éphèse et comment 
les peuples de toute l'Asie ont entendu la 
Parole. Luc poursuit en rapportant 
comment Paul (en tant qu'apôtre) a été 
personnellement authentifié, confirmé et 
reconnu en recevant le pouvoir 
d'accomplir des guérisons miraculeuses. 

Nous pouvons clairement voir ici le 
dessein du Seigneur. Il y avait de très 
nombreux Juifs dispersés dans ces 
régions, et nous n'oublions pas les 
préjugés massifs 

 
48 Actes 10:43Tous les prophètes rendent de Lui (= de 
Jésus-Christ) le témoignage que quiconque croit en 

 



 

Lui reçoit par Son Nom le pardon des péchés. 
44Comme Pierre prononçait encore ces mots, le 
Saint-Esprit descendit sur tous ceux qui écoutaient la 
parole. Le pronom indéfini “Quiconque” montre bien 
que juifs comme non juifs participent à la même 
promesse du salut parfait par la seule foi en 
Jésus-Christ et en son oeuvre de Rédemption à la 
Croix (1 cor 15v3-4 3Je vous ai enseigné avant tout, 
comme je l'avais aussi reçu, que Christ est mort pour 
nos péchés, selon les Ecritures; 4qu'il a été enseveli, et 
qu'il est ressuscité le troisième jour, selon les 
Ecritures;) 
Précision importante : Le Nom dans la Bible désigne 
la Personne même, ce qu’il est effectivement ; Ainsi , 
recevoir par Son Nom, par le Nom de Jésus-Christ, le 
pardon des péchés , c’est recevoir de Sa Personne 
même, de Dieu le Fils ressuscité lui-même, ce pardon 
et donc une rédemption pleine et entire, au moment 
même où nous venons à Lui et croyons en Lui. . 

 



 

des Juifs à l'égard des païens et du nouvel 
ordre de l'Église. Même les Juifs croyants 
au cœur tendre49 pensaient : « Moïse ne 
peut jamais disparaître ! Dieu nous a dit 
de ne pas dévier le moins du monde de la 
loi de Moïse 
! 
Nous devons la protéger et ne laisser 
personne y ajouter ou en retrancher quoi 
que ce soit. Mais cette Église chrétienne 
est si nouvelle et si radicale. Ces 
prédicateurs disent que notre culte doit 
changer et que les cérémonies sont 
inutiles. Comment cela peut-il être 
possible ? » 

C'est en réponse à ces doutes que les signes 
de la 

Pentecôte - destinés à réprimander les 
Juifs incrédules et à encourager ceux qui 
avaient abandonné le judaïsme pour le 
Christ - se sont manifestés dans cette 
vaste et nouvelle région d'évangélisation. 

 



 

Ainsi, le Seigneur a donné de nouveaux 
signes de la Pentecôte pour libérer la 
conscience juive et authentifier ses 
messagers. 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
49 Passage difficile à traduire : « Tender-hearted » : de 
bonne composition, bien disposés. 

 



 

 
 
 

 
Peut-être que personne à Éphèse, à part 

ces douze hommes, n'a jamais reçu le don 
des langues étrangères. Il n'y a aucune 
trace que d'autres l'aient reçu. Le don de 
guérison semble n'avoir été donné qu'à 
Paul (Actes 19.11- 12).50 Les langues, ou 
don de parler en langues étrangères 
(intelligibles, compréhensibles, 
traduisibles = xénoglossie) ne sont pas 
mentionnées dans la lettre de Paul aux 
Éphésiens écrite plus tard, vers 60 après 
J.-C. Néanmoins, pour la douzaine 
d'hommes qui ont formé le 

 

50 Actes 19:11Et Dieu faisait des miracles 
extraordinaires par les mains de Paul, 12au point 
qu'on appliquait sur les malades des linges ou des 
mouchoirs qui avaient touché son corps, et les 
maladies les quittaient, et les esprits malins sortaient. 
Sur ce point précis , le propos de l’auteur outrepasse 
le texte biblique – n’oublions pas que Peter Maters 
souscrit à la thèse cessassioniste, position 
théologique selon laquelle les miracles et les dons 
du Saint- Esprit, comme la glossolalie, (Rappelons 

 



 

que le fait de parler en langues étrangères ou 
xénoglossie constitue la seule forme de glossolalie 
conforme à la Parole de Dieu ; voir Acte 2 la 
Pentecôte et le Don du Saint-Esprit) la prophétie ou 
la guérison, ont cessé très tôt dans 
l'histoire de l'Église - : si Luc rapporte les miracles 
accomplis par Dieu à travers l’apôtre Paul, nous ne 
pouvons en déduire que lui seul ait pu en faire : 
souvenons nous d’ailleurs du propos de notre Seigneur 
et Maître Jésus-Christ : « Marc 16 :16Celui qui croira 
et qui sera baptisé sera sauvé, mais celui qui ne croira 
pas sera condamné. 17Voici les miracles qui 
accompagneront ceux qui auront cru: en mon nom, 
ils chasseront les démons; ils parleront de nouvelles 
langues; 18ils saisiront des serpents; s'ils boivent 
quelque breuvage mortel, il ne leur fera point de mal; 
ils imposeront les mains aux malades, et les malades, 
seront guéris. » 

 



 

fondement de la nouvelle église régionale, 
Dieu a scellé de manière remarquable 
l'authenticité de leur église et de leur 
mission, tout en confirmant à tous les 
autres croyants juifs qu'ils devaient passer 
à l'Église de Jésus-Christ. 

Cela nous amène à la deuxième idée 
que les enseignants charismatiques tirent 
de cet événement à Éphèse, à savoir qu'à 
cette époque, chaque croyant qui recevait 
l'Esprit parlait automatiquement en 
langues comme preuve de cette réception. 

Cette idée ne correspond toutefois pas 
au récit des Actes, qui montre que peu de 
personnes ont réellement reçu les dons et 
les signes extérieurs de l'Esprit lorsqu'il a 
été répandu. Le jour de la Pentecôte, 120 
personnes au maximum ont parlé en 
langues (étrangères, traduisibles, 
intelligibles et compréhensibles) (Actes 
1.15 et 2.4). Comme nous l'avons déjà 
mentionné, il n'en est fait aucune mention 
des 3 000 convertis, même si nous avons 
des détails considérables sur les preuves 
de leur nouvelle vie spirituelle. Il est 

 



 

possible que les 120 disciples n'aient pas 
tous parlé en langues, car seuls les 
hommes semblent avoir été entendus 
(Actes 2.13).51 Nous devons également 
nous rappeler que ces langues étaient de 
vraies langues, comprises par ceux qui 
venaient de nombreux pays 

 
51 Le propos est douteux ici et relève plus de la 
misogynie évangélique . A la pentecôte , hommes et 
femmes ont reçu l’Esprit-Saint : on ne voit pas 
pourquoi Dieu n’aurait pas permis aux femmes de 
parler aussi en langues étrangères . Analyse incongrue 
et inappropriée de l’auteur . L’attitude de Peter Masters 
consiste hélas à rajouter au texte sacré pour le rendre 
conforme à sa pensée ; rappelons qu’il est interdit de 
rajouter ou de retrancher aux Saintes Ecritures , par 
loyauté et honnêteté devant Dieu . 

 



 

 
différents. 

Le grand nombre de personnes 
supplémentaires dont la conversion est 
rapportée dans Actes 4 ne parlait pas en 
langues. Il est donc clair que, d'après le 
récit biblique, seule une infime minorité 
de personnes parlait en langues à l'époque 
de la Pentecôte. Statistiquement, le chiffre 
le plus élevé, si l'on s'en tient strictement 
au récit, est inférieur à 2,5 %. 

En d'autres termes, si le don promis du 
Saint-Esprit lui- même a été donné à 
chaque converti après sa repentance 
(Actes 2.38)52, 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 



 

 
 
 

 
52 Actes 2:38Pierre leur dit: Repentez-vous, et que 
chacun de vous soit baptisé au nom de Jésus-Christ, 
pour le pardon de vos péchés; et vous recevrez le don 
du Saint-Esprit. 39Car la promesse est pour vous, 
pour vos enfants, et pour tous ceux qui sont au loin, en 
aussi grand nombre que le Seigneur notre Dieu les 
appellera. 

 



 

les dons extérieurs de l'Esprit, qui 
authentifiaient visiblement sa présence 
dans l'Église nouvellement formée, n'ont 
été accordés qu'à quelques personnes 
choisies, apparemment toutes des 
hommes53. 

De plus, après la Pentecôte, il semble y avoir 
eu une 

longue période de silence en ce qui 
concerne le parler en langues. Les signes 
et les miracles ont certainement continué, 
par les mains des apôtres, mais le parler 
en langues ne semble pas s'être poursuivi 
de manière régulière. La preuve en est 
dans les chapitres 10 et 11 des Actes, qui 
décrivent des événements qui ont eu lieu 
au 

 
53 Sur ce point précis l’auteur outrepasse hélas assez 
grossièrement le texte biblique : Le propos de Christ 
dans Marc 16 v16-18 ne fait point de distinction entre 
hommes et femmes dans la faculté de faire des 
miracles . Pourquoi rajouter ou retrancher au texte 
sacré au risque de se déjuger ? 
Les dons de l’Esprit ont été accordés et sont toujours 
accordés par Dieu , selon sa volonté , et à qui il le 
veut, à l’époque des apôtres comme de nos jours : 

 



 

Toute attitude cessassioniste n’est pas recevable et 
constitue une hérésie dommageable pour une marche 
normale de l’Eglise de Jésus- Christ où , comme le dit 
notre Seigneur dans Jean 3 :8 , « le Vent souffle où il 
veut », aussi bien pour la nouvelle naissance que pour 
les Dons distribués à l’Eglise au service de tous . 1 
corinthiens 12 : 4Il y a diversité de dons, mais le 
même Esprit; 5diversité de ministères, mais le même 
Seigneur; 6diversité d'opérations, mais le même Dieu 
qui opère tout en tous. 7Or, à chacun la manifestation 
de l'Esprit est donnée pour l'utilité commune. 8En 
effet, à l'un est donnée par l'Esprit une parole de 
sagesse; à un autre, une parole de connaissance, selon 
le même Esprit; 9à un autre, la foi, par le même 
Esprit; à un autre, le don des guérisons, par le même 
Esprit; 10à un autre, le don d'opérer des miracles; à 
un autre, la prophétie; à un autre, le discernement des 
esprits; à un autre, la diversité des langues; à un 
autre, l'interprétation des langues. 11Un seul et même 
Esprit opère toutes ces choses, les distribuant à 
chacun en particulier comme il veut. 

 

https://saintebible.com/1_corinthians/12-4.htm
https://saintebible.com/1_corinthians/12-5.htm
https://saintebible.com/1_corinthians/12-6.htm
https://saintebible.com/1_corinthians/12-7.htm
https://saintebible.com/1_corinthians/12-8.htm
https://saintebible.com/1_corinthians/12-9.htm
https://saintebible.com/1_corinthians/12-10.htm
https://saintebible.com/1_corinthians/12-11.htm


 

 
moins six ans après la Pentecôte. (C'est 
l'estimation la plus courte proposée par les 
érudits conservateurs. Certains vont 
jusqu'à 13 ans.)54 Le parler en langues 
réapparaît pour la première fois après 
toutes ces années, et Pierre semble dire 
qu'il n'y a pas eu de parler en langues 
pendant la période intermédiaire. 

Dans Actes 10, on nous raconte la 
merveilleuse conversion des païens réunis 
avec Corneille pour écouter la prédication 
de Pierre. Pendant que Pierre prêchait, le 
Saint-Esprit descendit sur l'assemblée, et 
ils se mirent à parler en langues 
(étrangères, traduisibles, intelligibles et 
compréhensibles ), à la grande 
stupéfaction des Juifs qui accompagnaient 
Pierre. Lorsque Pierre raconta plus tard 
cet événement aux membres de l'Église 
réunis à Jérusalem, il s'exprima de 
manière très significative en disant : « Et 
comme je me mettais à parler, le 
Saint-Esprit descendit sur eux, comme sur 
nous au commencement » (Actes 11.15). 

 



 

Pierre n'a pas dit que le Saint-Esprit 
avait donné le don des langues, comme il 
le faisait chaque semaine dans 

 
54 Il me semble arbitraire de situer le texte d’Actes 10 
si éloigné de la pentecôte : les chiffres de 6 années ou 
de 13 années semblent arbitraires : ils ne sont guère 
justifiés par le texte des Actes des Apôtres . Il semble 
plutôt que Dieu a voulu très rapidement intégrer les 
Gentils dans le plan du Salut et que l’Esprit Saint fût 
communiqué aux membres des Nations (non juives) 
assez tôt sans que nous puissions dater exactement 
cette événement qui eut lieu chez Corneille tout 
simplement parce que cela ne nous est pas précisé. 

 



 

l'église de Jérusalem. 
Il renvoya tout le monde à ce phénomène 
remarquable de la Pentecôte, survenu au 
moins six ans auparavant. Cet événement 
était si inhabituel qu'il bouleversa l'esprit 
de Pierre, qui se souvint des paroles du 
Christ : « Jean a baptisé d'eau, mais vous, 
vous serez baptisés du Saint- Esprit. » 
Pierre interpréta ces paroles comme une 
référence au baptême général de l'Esprit 
répandu à la Pentecôte, et en les citant, il 
nous dit comment il considérait 
l'événement qui s'était produit dans la 
maison de Corneille. Il le considérait 
comme un événement spécial, comparable 
à la Pentecôte, mais évidemment à une 
échelle beaucoup plus petite. Néanmoins, 
c'était un événement spécial qui 
comportait un message. Dans ce cas, le 
message s'adressait aux Juifs, qui 
avaient besoin d'être convaincus que les 
païens croyants étaient des membres à 
part entière de l'Église de Jésus-Christ. 

La conversion des païens dans la 
maison de Corneille a eu lieu entre 6 et 13 

 



 

ans après la Pentecôte, et l'incident 
d'Éphèse où l'on a parlé en langues s'est 
produit 23 ans après la Pentecôte, vers 53 
ou 54 après J.-C. 

 



 

 

 
Mais les Écritures ne mentionnent 

aucun cas de parler en langues entre 
l'incident de Corneille et celui d'Éphèse, à 
l'exception des informations qui nous sont 
données dans 1 Corinthiens 12-14, où 
l'apôtre autorise un maximum de trois 
personnes à contribuer à un message en 
langues (étrangères)55 lors d'un service, 

 
55 Voir à ce sujet l’ouvrage de Ralph Shallis LE DON 
DE PARLER DIVERSES LANGUES 

 
https://mediathequechretienne.fr/le-don-de-parler-diverses-lan
gues/ 

 
Lien pour écouter l’AUDIOBOOK de l’ouvrage : LE 
DON DE PARLER DIVERSES LANGUES de Ralph 
SHALLIS 35 chapitres et 35 vidéos correspondantes. 

 
https://www.youtube.com/playlist?list=PLcpoHL46sc0
hKJiTbRSageFdY g7lRRZEI 

ainsi que celui de Georges Birch Le ministère de 
Délivrance Moyens pratiques pour contrer l’oeuvre de 
Satan aujourd’hui. à télécharger sur 
https://mediathequechretienne.fr/ 

 
https://mediathequechretienne.fr/le-ministere-de-
delivrance-moyens- 

 

https://mediathequechretienne.fr/le-don-de-parler-diverses-langues/
https://mediathequechretienne.fr/le-don-de-parler-diverses-langues/
https://www.youtube.com/playlist?list=PLcpoHL46sc0hKJiTbRSageFdYg7lRRZEI
https://www.youtube.com/playlist?list=PLcpoHL46sc0hKJiTbRSageFdYg7lRRZEI
https://www.youtube.com/playlist?list=PLcpoHL46sc0hKJiTbRSageFdYg7lRRZEI
https://mediathequechretienne.fr/
https://mediathequechretienne.fr/le-ministere-de-delivrance-moyens-pratiques-pour-contrer-loeuvre-de-satan-aujourdhui/
https://mediathequechretienne.fr/le-ministere-de-delivrance-moyens-pratiques-pour-contrer-loeuvre-de-satan-aujourdhui/


 

pratiques-pour-contrer-loeuvre-de-satan-aujourdh
ui/ 
LE MINISTERE DE DELIVRANCE G. 
BIRCH AUDIOBOOK INTEGRAL 
https://www.youtube.com/playlist?list=PLcpoHL46sc0hgcO8d
HWG82Pp joaGKfi5B 
Ecoutez la lecture du ch8 Le Test ou mise à l'épreuve 
du Parler en langues #8 LE TEST OU MISE À 
L'ÉPREUVE DU PARLER EN LANGUES 
selon 1 Jean 4 v1 à 5 p96 à 114 George BIRCH 

 
https://www.youtube.com/watch?v=R7bHYGyK1_Y&list=PL
cpoHL46sc 0hgcO8dHWG82PpjoaGKfi5B&index=20 

 

https://mediathequechretienne.fr/le-ministere-de-delivrance-moyens-pratiques-pour-contrer-loeuvre-de-satan-aujourdhui/
https://mediathequechretienne.fr/le-ministere-de-delivrance-moyens-pratiques-pour-contrer-loeuvre-de-satan-aujourdhui/
https://www.youtube.com/playlist?list=PLcpoHL46sc0hgcO8dHWG82PpjoaGKfi5B
https://www.youtube.com/playlist?list=PLcpoHL46sc0hgcO8dHWG82PpjoaGKfi5B
https://www.youtube.com/playlist?list=PLcpoHL46sc0hgcO8dHWG82PpjoaGKfi5B
https://www.youtube.com/watch?v=R7bHYGyK1_Y&list=PLcpoHL46sc0hgcO8dHWG82PpjoaGKfi5B&index=20
https://www.youtube.com/watch?v=R7bHYGyK1_Y&list=PLcpoHL46sc0hgcO8dHWG82PpjoaGKfi5B&index=20
https://www.youtube.com/watch?v=R7bHYGyK1_Y&list=PLcpoHL46sc0hgcO8dHWG82PpjoaGKfi5B&index=20


 

comme signe pour les Juifs cyniques56. 
 

À partir de ces quelques références au 
parler en langues, nous découvrons qu'il 
s'agissait d'un don miraculeux de 
prophéties en langues étrangères donné 
par Dieu pour interpeler vivement, 
choquer et convaincre les Juifs. Cet 
objectif prévaut dans les trois effusions de 
la « mini- Pentecôte ». 

Il est donc clair que tous les croyants de 
l'époque du Nouveau Testament ne 
parlaient pas en langues et ne 
prophétisaient pas. Et aucun d'entre eux 
n'a reçu une seconde bénédiction du 
Saint-Esprit. Les trois miniatures de la 
Pentecôte (dont seulement deux incluaient 
le parler en langues) ont été données pour 
des raisons particulières et n'ont jamais été 
conçues comme une image de la vie 
normale de l'Église dans l'ère actuelle. 

Note du traducteur : 

 



 

 
Concernant le Parler en langues tel que pratiqué 
dans les milieux charismatiques ou pentecôtistes 
, nous rappelons 

 
 
 

 
56 Plutôt que le terme de cyniques , nous préférerions 
employer une expression plus respectueuse du type : 
« pour les juifs demeurant encore incrédules et ne 
reconnaissant pas encore ni la messianité ni la divinité 
de Jésus-Christ . » 

 



 

 
l’ordre expresse de Dieu dans 1 Jean 4 
v1-6 : il faut éprouver les esprits pour 
savoir s’ils sont de Dieu et bien se garder 
d’ajouter foi à tout esprit : 
1 Jean 4 v1Bien-aimés, n'ajoutez pas foi à tout esp
mais éprouvez les esprits, pour savoir s'ils sont de D
car plusieurs faux prophètes sont venus dans le mo
2Reconnaissez à ceci l'Esprit de Dieu: tout esprit
confesse Jésus-Christ venu en chair est de Dieu;
tout esprit qui ne confesse pas Jésus n'est pas de D
c'est celui de l'antéchrist, dont vous avez appri
venue, et qui maintenant est déjà dans le monde. 4V
petits enfants, vous êtes de Dieu, et vous les 
vaincus, parce que celui qui est en vous est plus gr
que celui qui est dans le monde. 5Eux, ils sont du mo
c'est pourquoi ils parlent d'après le monde, et le mo
les écoute. 6Nous, nous sommes de Dieu; celui
connaît Dieu nous écoute; celui qui n'est pas de Die
nous écoute pas: c'est par là que nous connais
l'esprit de la vérité et l'esprit de l'erreur. 

Pour être donc délivré d’esprits de langue mensonge
imposteurs , il est important de savoir éprouver
esprits 

 

https://saintebible.com/1_john/4-2.htm
https://saintebible.com/1_john/4-4.htm
https://saintebible.com/1_john/4-5.htm
https://saintebible.com/1_john/4-6.htm


 

Lire absolument l’appendice B p356 à 370 de l’ouv
de Ralph Shallis intitulé « Le don de parler dive
langues » Lisez donc ce témoignage de "délivrance
Chrétiens victimes de parler en langues démoniaqu
par George Birch , pasteur canadien .Lien d'accès 
page de téléchargement gratuit de ce chapitre sur le s
internet 

 

 



 

https://mediathequechretienne.fr/ 

en français : 

https://mediathequechretienne.fr/quelq
ues-cas- 
authentiques-de-langues-demoniaques-
discernees-par- 
george-birch-ancien-missionnaire-teste
r-eprouver-les- esprits-de-langues/ 

Lire absolument pour comprendre le 
phénomène du parler en langues : 
LE​ DON​ DE​ PARLER​ DIVERSES​
LANGUES 
SHALLIS Ralph 

https://mediathequechretienne.fr/le
-don-de-parler- diverses-langues/ 

Lien pour écouter l’AUDIOBOOK de 
l’ouvrage : LE DON DE PARLER 
DIVERSES LANGUES de Ralph 
SHALLIS 35 chapitres et 35 vidéos 
correspondantes. 

 

https://mediathequechretienne.fr/
https://mediathequechretienne.fr/quelques-cas-authentiques-de-langues-demoniaques-discernees-par-george-birch-ancien-missionnaire-tester-eprouver-les-esprits-de-langues/
https://mediathequechretienne.fr/quelques-cas-authentiques-de-langues-demoniaques-discernees-par-george-birch-ancien-missionnaire-tester-eprouver-les-esprits-de-langues/
https://mediathequechretienne.fr/quelques-cas-authentiques-de-langues-demoniaques-discernees-par-george-birch-ancien-missionnaire-tester-eprouver-les-esprits-de-langues/
https://mediathequechretienne.fr/quelques-cas-authentiques-de-langues-demoniaques-discernees-par-george-birch-ancien-missionnaire-tester-eprouver-les-esprits-de-langues/
https://mediathequechretienne.fr/quelques-cas-authentiques-de-langues-demoniaques-discernees-par-george-birch-ancien-missionnaire-tester-eprouver-les-esprits-de-langues/
https://mediathequechretienne.fr/quelques-cas-authentiques-de-langues-demoniaques-discernees-par-george-birch-ancien-missionnaire-tester-eprouver-les-esprits-de-langues/
https://mediathequechretienne.fr/quelques-cas-authentiques-de-langues-demoniaques-discernees-par-george-birch-ancien-missionnaire-tester-eprouver-les-esprits-de-langues/
https://mediathequechretienne.fr/le-don-de-parler-diverses-langues/
https://mediathequechretienne.fr/le-don-de-parler-diverses-langues/
https://mediathequechretienne.fr/le-don-de-parler-diverses-langues/


 

 
https://www.youtube.com/playlist?list=PLcpoH
L46sc0h KJiTbRSageFdYg7lRRZEI 

SI LA TROMPETTE REND UN SON 
CONFUS Ralph 
Shallis (abrégé de l’ouvrage « Le don de 
parler diverses langues mais ne comporte 
pas hélas l’appendice B sur l’exorcisme 
des esprits de langues par Georges Birch) 

https://mediathequechretienne.fr/si-la-trompe
tte-rend- 

 

https://www.youtube.com/playlist?list=PLcpoHL46sc0hKJiTbRSageFdYg7lRRZEI
https://www.youtube.com/playlist?list=PLcpoHL46sc0hKJiTbRSageFdYg7lRRZEI
https://www.youtube.com/playlist?list=PLcpoHL46sc0hKJiTbRSageFdYg7lRRZEI
https://mediathequechretienne.fr/si-la-trompette-rend-un-son-confus-1-corinthiens-14v8-condense-du-livre-le-don-de-parler-diverses-langues-de-ralph-shallis/
https://mediathequechretienne.fr/si-la-trompette-rend-un-son-confus-1-corinthiens-14v8-condense-du-livre-le-don-de-parler-diverses-langues-de-ralph-shallis/


 

 
un-son-confus-1-corinthiens-14v8-conde
nse-du-livre-le- 
don-de-parler-diverses-langues-de-ralph-
shallis/ 

Audiobook de SI LA TROMPETTE REND UN 
SON CONFUS Ralph Shallis 

https://www.youtube.com/playlist?list=PLcpoH
L46sc0g o6096YnoO6eXnlpdh3Re6 

 
Ouvrage format papier à acheter :"SI LA 
TROMPETTE REND UN SON 
CONFUS" à la CLC , librairie chrétienne 
pour 5€ Condensé du livre "LE DON DE 
PARLER DIVERSES LANGUES" 

https://www.clcfrance.com/produit/si-la-t
rompette-rend- 
un-son-confus-ralph-shallis-ccbs010- 
9782746606043?sq=shallis 

LE MINISTERE DE DELIVRANCE 
Moyens pratiques pour contrer l’oeuvre 
de Satan aujourd’hui George A. BIRCH 

 

https://mediathequechretienne.fr/si-la-trompette-rend-un-son-confus-1-corinthiens-14v8-condense-du-livre-le-don-de-parler-diverses-langues-de-ralph-shallis/
https://mediathequechretienne.fr/si-la-trompette-rend-un-son-confus-1-corinthiens-14v8-condense-du-livre-le-don-de-parler-diverses-langues-de-ralph-shallis/
https://mediathequechretienne.fr/si-la-trompette-rend-un-son-confus-1-corinthiens-14v8-condense-du-livre-le-don-de-parler-diverses-langues-de-ralph-shallis/
https://mediathequechretienne.fr/si-la-trompette-rend-un-son-confus-1-corinthiens-14v8-condense-du-livre-le-don-de-parler-diverses-langues-de-ralph-shallis/
https://www.youtube.com/playlist?list=PLcpoHL46sc0go6096YnoO6eXnlpdh3Re6
https://www.youtube.com/playlist?list=PLcpoHL46sc0go6096YnoO6eXnlpdh3Re6
https://www.youtube.com/playlist?list=PLcpoHL46sc0go6096YnoO6eXnlpdh3Re6
https://www.clcfrance.com/produit/si-la-trompette-rend-un-son-confus-ralph-shallis-ccbs010-9782746606043?sq=shallis
https://www.clcfrance.com/produit/si-la-trompette-rend-un-son-confus-ralph-shallis-ccbs010-9782746606043?sq=shallis
https://www.clcfrance.com/produit/si-la-trompette-rend-un-son-confus-ralph-shallis-ccbs010-9782746606043?sq=shallis
https://www.clcfrance.com/produit/si-la-trompette-rend-un-son-confus-ralph-shallis-ccbs010-9782746606043?sq=shallis


 

https://mediathequechretienne.fr/le-min
istere-de- 
delivrance-moyens-pratiques-pour-cont
rer-loeuvre-de- satan-aujourdhui/ 

LE​ MINISTERE​ DE​
DELIVRANCE​ G.​ BIRCH 
AUDIOBOOK INTEGRAL 

https://www.youtube.com/playlist?list=PLcpoH
L46sc0h 

 

https://mediathequechretienne.fr/le-ministere-de-delivrance-moyens-pratiques-pour-contrer-loeuvre-de-satan-aujourdhui/
https://mediathequechretienne.fr/le-ministere-de-delivrance-moyens-pratiques-pour-contrer-loeuvre-de-satan-aujourdhui/
https://mediathequechretienne.fr/le-ministere-de-delivrance-moyens-pratiques-pour-contrer-loeuvre-de-satan-aujourdhui/
https://mediathequechretienne.fr/le-ministere-de-delivrance-moyens-pratiques-pour-contrer-loeuvre-de-satan-aujourdhui/
https://mediathequechretienne.fr/le-ministere-de-delivrance-moyens-pratiques-pour-contrer-loeuvre-de-satan-aujourdhui/
https://www.youtube.com/playlist?list=PLcpoHL46sc0hgcO8dHWG82PpjoaGKfi5B
https://www.youtube.com/playlist?list=PLcpoHL46sc0hgcO8dHWG82PpjoaGKfi5B


 

gcO8dHWG82PpjoaGKfi5B 

LE MINISTERE DE DELIVRANCE G. Birch 
En une 
seule vidéo 

https://www.youtube.com/watch?v=GYSmyEh

PdVU 

Ecoutez la lecture du ch8 Le Test ou mise à 
l'épreuve du Parler en langues 
#8 LE TEST OU MISE À L'ÉPREUVE DU 
PARLER EN 
LANGUES selon 1 Jean 4 v1 à 5 p96 à 
114 George BIRCH 

https://www.youtube.com/watch?v=R7bHYGy
K1_Y&li 
st=PLcpoHL46sc0hgcO8dHWG82PpjoaGKfi5
B&index 
=20 

A chaque fois que le pasteur George Birch 
éprouve l’esprit de langues du chrétien 

 

https://www.youtube.com/playlist?list=PLcpoHL46sc0hgcO8dHWG82PpjoaGKfi5B
https://www.youtube.com/watch?v=GYSmyEhPdVU
https://www.youtube.com/watch?v=GYSmyEhPdVU
https://www.youtube.com/watch?v=R7bHYGyK1_Y&list=PLcpoHL46sc0hgcO8dHWG82PpjoaGKfi5B&index=20
https://www.youtube.com/watch?v=R7bHYGyK1_Y&list=PLcpoHL46sc0hgcO8dHWG82PpjoaGKfi5B&index=20
https://www.youtube.com/watch?v=R7bHYGyK1_Y&list=PLcpoHL46sc0hgcO8dHWG82PpjoaGKfi5B&index=20
https://www.youtube.com/watch?v=R7bHYGyK1_Y&list=PLcpoHL46sc0hgcO8dHWG82PpjoaGKfi5B&index=20
https://www.youtube.com/watch?v=R7bHYGyK1_Y&list=PLcpoHL46sc0hgcO8dHWG82PpjoaGKfi5B&index=20


 

venu le consulter pour qu’il sache si c’est 
par l’Esprit Saint qu’il prie en langues ou 
si c’est un esprit mauvais qui l’abuse et 
s’est emparé de sa langue , le pasteur 
demande au chrétien de parler en langues 
; à ce moment là , il interroge l’esprit de 
langue en ces termes : « esprit de langue, 
confesses-tu Jésus- Christ venant en chair 
? » …la plupart du temps , l’esprit refuse 
de rendre gloire à Jésus-Christ et se 
dévoile comme étant un démon ayant 
souillé le corps , l’âme et l’esprit du 
chrétien qui s’est laissé abusé : l’hérésie 
charismatique et pentecôtiste se révèle 
donc toxique , dangereuse ; hérésie de 
perdition , proclamant un faux Jésus, un 
faux Esprit- 

 



 

 
Saint, une fausse plénitude et une fausse paix . 

Apocalypse 18 : 1Après cela, je vis 
descendre du ciel un autre ange, qui avait 
une grande autorité; et la terre fut 
éclairée de sa gloire. 2Il cria d'une voix 
forte, disant: Elle est tombée, elle est 
tombée, Babylone la grande! Elle est 
devenue une habitation de démons, un 
repaire de tout esprit impur, un repaire 
de tout oiseau impur et odieux, 3parce 
que toutes les nations ont bu du vin de la 
fureur de son impudicité, et que les rois de 
la terre se sont livrés avec elle à 
l'impudicité, et que les marchands de la 
terre se sont enrichis par la puissance de 
son luxe. 4Et j'entendis du ciel une autre 
voix qui disait: Sortez du milieu d'elle, 
mon peuple, afin que vous ne participiez 
point à ses péchés, et que vous n'ayez 
point de part à ses fléaux. 5Car ses 
péchés se sont accumulés jusqu'au ciel, et 
Dieu s'est souvenu de ses iniquités.… 

Ainsi la Babylone peut aussi être l’Eglise 
apostate qui corrompt la pureté et la 

 



 

simplicité de l’Evangile de Christ Par ses 
fausses doctrines . 

 
Outre les ouvrages de Ralph Shallis et de 
Georges Birch précédemment cites , nous 
vous recommandons aussi en 
téléchargement gratuit sur notre site 

https://mediathequechretienne.fr/ 

les playlists et ouvrages suivants : 
Voir ces playlists sur notre chaine youtube “Elle 
écoutait 

 

https://mediathequechretienne.fr/


 

sa Parole” : 
https://www.youtube.com/@elleecoutaitsaparol
e5348 

CHARISMATISME OU CHRISTIANISME ? 
Danger du 
parler en langues et des esprits de langues 
(63 vidéos et présentation d’ouvrages 
contre le Renouveau charismatique et une 
conception erronée du baptême du 
Saint-Esprit et de la Nouvelle Naissance) 

https://www.youtube.com/playlist?list=P
LcpoHL46sc0g 
p-LkVtkVwnlozpuYt2hqx 

PENTECÔTISME​ OU​
CHRISTIANISME​ ?​ FAUX 
SAINT-ESPRIT FAUX JESUS FAUX 
EVANGILE (61 
vidéos) 

https://www.youtube.com/playlist?list=P
LcpoHL46sc0ij 4Y3t6I-_3-DK7nIFe6hv 

 

https://www.youtube.com/%40elleecoutaitsaparole5348
https://www.youtube.com/%40elleecoutaitsaparole5348
https://www.youtube.com/playlist?list=PLcpoHL46sc0gp-LkVtkVwnlozpuYt2hqx
https://www.youtube.com/playlist?list=PLcpoHL46sc0gp-LkVtkVwnlozpuYt2hqx
https://www.youtube.com/playlist?list=PLcpoHL46sc0gp-LkVtkVwnlozpuYt2hqx
https://www.youtube.com/playlist?list=PLcpoHL46sc0ij4Y3t6I-_3-DK7nIFe6hv
https://www.youtube.com/playlist?list=PLcpoHL46sc0ij4Y3t6I-_3-DK7nIFe6hv
https://www.youtube.com/playlist?list=PLcpoHL46sc0ij4Y3t6I-_3-DK7nIFe6hv


 

Ecoutez notre méditation sur EZÉCHIEL 
Ch8 L'IDÔLE DE LA JALOUSIE et LES 
ESPRITS DE LANGUES 
PENTECÔTISME OU 
CHRISTIANISME ? 

https://www.youtube.com/watch?v=56ubPDMe
mI8&list 
=PLcpoHL46sc0ij4Y3t6I-_3-DK7nIFe6hv&ind
ex=1 

https://mediathequechretienne.fr/ezechiel
-ch8-lidole-de- 
la-jalousie-et-les-esprits-de-langues-pent
ecotisme-ou- christianisme/ 
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OCCULTISME​ OU​
CHRISTIANISME​ ?
​ H.E ALEXANDER 
Acheter l’ouvrage à La Maison de la Bible 

Pour​ obtenir​ le​ pdf​ de​ l’ouvrage​
Occultisme​ ou christianisme? 
Hugh E. Alexander 3.90€ 
Référence MB3229-PDF EAN 
9782826096931 Editeur La Maison de la 
Bible 

https://maisonbible.fr/fr/2999-
occultisme-ou- 
christianisme-pdf-978282609
6931.html 

Sous forme d’Ebook 3.99€ 
Référence​ MB3229-EPUB​ EAN​
9782826003199 
Editeur La Maison de la Bible 

https://maisonbible.fr/fr/12664-
occultisme-ou- 
christianisme-ebook-97828260
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03199.html 
 

Lien en vue d’écouter l’AUDIOBOOK de 
l’ouvrage OCCULTISME OU 
CHRISTIANISME ? H.E ALEXANDER 

https://www.youtube.com/playlist?list=PLcpoH
L46sc0iq 4U3r2mQVoHiBop5m7Xev 

PENTECOTISME​ OU​
CHRISTIANISME​ ?​ H.E. 
ALEXANDER 
Lien de téléchargement de l’ouvrage : 

 

https://maisonbible.fr/fr/12664-occultisme-ou-christianisme-ebook-9782826003199.html
https://www.youtube.com/playlist?list=PLcpoHL46sc0iq4U3r2mQVoHiBop5m7Xev
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https://mediathequechretienne.fr/pe
ntecotisme-ou- chrsitianisme/ 

Ecoute de l’AUDIOBOOK de l’ouvrage 
https://www.youtube.com/playlist?list=PLcpoH
L46sc0g a5dR53DxaFWMeL673bOjM 
En marge des phénomènes 
charismatiques, BAPTÊME ET 
PLENITUDE DU SAINT-ESPRIT Jean 
Jacques DUBOIS 
https://mediathequechretienne.fr/en-ma
rge-des- 
phenomenes-charismatiques-bapteme-e
t-plenitude-du- 
saint-esprit-selon-le-nouveau-testament
/ 

AUDIOBOOK de En marge des 
phénomènes charismatiques BAPTÊME 
ET PLENITUDE DU SAINT-ESPRIT 
Jean Jacques DUBOIS 

https://www.youtube.com/playlist?list=PLcpoH
L46sc0g 
_TXMlj6jjDsLI8gkk6YVO 
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LE CONFLIT DES LANGUES Kurt KOCH 
Ouvrage de 1974 Dr. Kurt E. Koch 

(1913-1987) 

https://mediathequechretienne.fr/le-con

flit-des-langues/ 

AUDIOBOOK LE CONFLIT DES LANGUES 
Kurt KOCH 

 
https://www.youtube.com/watch?v=pAaFMdhOBV
c 

 

https://mediathequechretienne.fr/le-conflit-des-langues/
https://mediathequechretienne.fr/le-conflit-des-langues/
https://www.youtube.com/watch?v=pAaFMdhOBVc
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D'OU VIENNENT CES LANGUES ? G.H. LANG 
(origines 
du "Parler en langues" (charismatique et 
pentecôtiste) 

 
https://mediathequechretienne.fr/dou-vienn
ent-ces-langues- 
leurs-origines-historiques-vecues-et-raconte
es-par-g-h-lang/ 

 
Lien vers l’AUDIOBOOK de l’ouvrage : 
D'OÙ VIENNENT CES LANGUES ? G.H. 
LANG 
14 chapitres et15 vidéos 

 
https://www.youtube.com/playlist?list=PLcpoHL46
sc0j15C MjvkK6q7RuvfLKkNud 

 
TOUT SAVOIR SUR LE PARLER EN LANGUES 
Fernand 
Legrand 
Lien de téléchargement de l’ouvrage : 

 
https://mediathequechretienne.fr/tout-savoir-s
ur-le-parler-en- langues/ 
Ecouter l’AUDIOBOOK de cet ouvrage : 
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TOUT SAVOIR SUR LE PARLER EN 
LANGUES Fernand LEGRAND (en 
15 chapitres ) 

 
https://www.youtube.com/playlist?list=PLcpoHL46
sc0jGEjF DfeNuStg2vf0QT8AX 

L'ouvrage de Pierre ODDON LA 
NOUVELLE NAISSANCE LE 
BAPTÊME DE L’ESPRIT LES DONS 
SPIRITUELS : UNE MISE AU POINT 

 

https://www.youtube.com/playlist?list=PLcpoHL46sc0jGEjFDfeNuStg2vf0QT8AX
https://www.youtube.com/playlist?list=PLcpoHL46sc0jGEjFDfeNuStg2vf0QT8AX
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https://mediathequechretienne.fr/la-nouv
elle-naissance- 
le-bapteme-de-lesprit-les-dons-spirituels
-une-mise-au- point/ 

 
PARLER​ EN​ LANGUES​ ET​
POSSESSION 
DEMONIAQUE Pierre ODDON Suivi d’une 
Analyse critique 

 
https://mediathequechretienne.fr/parler
-en-langues-et- 
possession-demoniaque-analyse-critiq
ue/ 

AUDIOBOOK​ de​ PARLER​ EN​
LANGUES​ ET POSSESSION 
DEMONIAQUE Pierre ODDON Suivi 
d’une Analyse critique 
https://www.youtube.com/watch?v=th4yQfAtm
Fs 

 
Les Dangers et Dérives du Renouveau 
Charismatique Catholique Michèle 

 

https://mediathequechretienne.fr/la-nouvelle-naissance-le-bapteme-de-lesprit-les-dons-spirituels-une-mise-au-point/
https://mediathequechretienne.fr/la-nouvelle-naissance-le-bapteme-de-lesprit-les-dons-spirituels-une-mise-au-point/
https://mediathequechretienne.fr/la-nouvelle-naissance-le-bapteme-de-lesprit-les-dons-spirituels-une-mise-au-point/
https://mediathequechretienne.fr/la-nouvelle-naissance-le-bapteme-de-lesprit-les-dons-spirituels-une-mise-au-point/
https://mediathequechretienne.fr/la-nouvelle-naissance-le-bapteme-de-lesprit-les-dons-spirituels-une-mise-au-point/
https://mediathequechretienne.fr/parler-en-langues-et-possession-demoniaque-analyse-critique/
https://mediathequechretienne.fr/parler-en-langues-et-possession-demoniaque-analyse-critique/
https://mediathequechretienne.fr/parler-en-langues-et-possession-demoniaque-analyse-critique/
https://mediathequechretienne.fr/parler-en-langues-et-possession-demoniaque-analyse-critique/
http://www.youtube.com/watch?v=th4yQfAtmFs
http://www.youtube.com/watch?v=th4yQfAtmFs


 

Reboul (point de vue catholique très 
intéressant dénonçant l’aspect 
démoniaque de la pratique du parler en 
langues ) 

https://www.youtube.com/watch?v=
oP- i5WDkAPE&t=4522s 

 

https://www.youtube.com/watch?v=oP-i5WDkAPE&t=4522s
https://www.youtube.com/watch?v=oP-i5WDkAPE&t=4522s
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Autres articles de Wakeman par le Dr Masters 
traitant des aspects de l'œuvre de l'Esprit 

Le phénomène charismatique 
Peter Masters &amp; John C. Whitcomb 
113 pages, livre de poche, ISBN 1 870855 01 9 

Le Dr Masters et le Dr Whitcomb (coauteur de 
l'ouvrage renommé The Genesis Flood) 
retracent ensemble le but des miracles et des dons 
révélateurs de l'époque du Nouveau Testament, ainsi 
que leur 
nature précise. Étaient-ils destinés à perdurer dans la 
vie de l'Église ? De nombreuses questions trouvent 
ici une réponse, telles que « Que sont exactement les 
œuvres plus grandes de Jean 14.12V » et « Les 
signes 
mentionnés dans Marc 16 sont-ils encore d'actualité 
aujourd'hui ? ». 
Cet ouvrage facile à lire a été utile à des milliers de 
personnes et a déjà fait l'objet de six réimpressions 
dans une édition antérieure et de trois dans la 
présente édition (sans compter les nombreuses 
traductions dans d'autres langues). 

The Healing Epidemic 
(L'épidémie de guérison) Peter 
Masters 
227 pages, broché, ISBN 1 870855 00 0 

The Healing Epidemic, qui en est 
maintenant à sa quatrième impression 
majeure, a été salué par la célèbre revue 



 

littéraire américaine Bibliotheca Sacra 
comme « l'un des meilleurs livres sur ce 
sujet à l'heure actuelle. Il devrait être 
largement lu par les chrétiens concernés, 
quelle que soit leur conviction théologique 
». 

L'auteur retrace d'abord les origines de 
l'essor actuel des ministères de guérison. Il 
examine ensuite chacun des onze 
principaux arguments utilisés par les 
guérisseurs pour soutenir leurs méthodes 
et montre le caractère erroné de chacun 
d'entre eux. Il fournit des faits importants 
sur la 



 

démonologie, montrant ce que les démons 
peuvent et ne peuvent pas faire. Il prouve à partir des 
Écritures que le s dons de signes ont cessé57 et 
explique comment Jacques 5 devrait être mis 
en œuvre dans nos églises aujourd'hui. Il présente 
également les commandements bibliques selon 
lesquels l'esprit conscient doit toujours être vigilant 
et rationnel dans tout culte et tout service spirituel. 
Le livre comprend une évaluation des guérisons 
miraculeuses par une éminente spécialiste médicale 
britannique, le professeur Verna Wright de la faculté 
de médecine de l'université de Leeds. 

 
 
 
 
 
 

57 Hélas nous devons dénoncer cet autre hérésie que 
constitue le Cessationisme et auquel l’auteur de cet 
ouvrage, Peter Masters souscrit . Pour rappel , dans la 
théologie chrétienne, le cessationisme est la position 
théologique selon laquelle les miracles et les dons du 
Saint-Esprit, comme la glossolalie, la prophétie ou la 
guérison, ont cessé très tôt dans l'histoire de l'Église. 
Contrairement à ce qu’affirme ces mêmes 
cessationistes, Les signes miraculeux et les miracles 
sont toujours dispensés par l’Esprit-Saint dans son 
Eglise, Dieu étant sans changement ni ombre de 
variation . 
Jacques 1:17 toute grâce excellente et tout don parfait 
descendent d'en haut, du Père des lumières, chez 
lequel il n'y a ni changement ni ombre de variation. 
Voir aussi le passage de Marc 16 v16-18 montrant que 
Christ inscrit dans le temps de l’Eglise tout entier (et 



 

non pas dans les temps apostoliques seulement) la 
réalité des signes accompagnant ceux qui auront cru . 
Marc 16: 17Voici les miracles qui accompagneront 
ceux qui auront cru: en mon nom, ils chasseront les 
démons; ils parleront de nouvelles langues 
(sous-entendu étrangères, intelligibles, 
compréhensibles et traduisibles 
); 18ils saisiront des serpents; s'ils boivent quelque 
breuvage mortel, il ne leur fera point de mal; ils 
imposeront les mains aux malades, et les malades, 
seront guéris. 

https://saintebible.com/mark/16-17.htm
https://saintebible.com/mark/16-18.htm


 

 
 
 

 
Stratégies bibliques pour 
le témoignage Peter 
Masters 
154 pages, livre de poche, ISBN 1 870855 
18 3 « On ne se rend peut-être pas compte, écrit le 
Dr Masters, à quel point les Évangiles 
et le livre des Actes contiennent des conseils 
détaillés et pratiques pour tous ceux qui s'engagent 
dans le témoignage personnel et la prédication. 
Savons-nous, par exemple, que le Seigneur 
Jésus-Christ a 
utilisé des stratégies distinctes pour différents types 
de non-croyants, et que celles-ci peuvent être 
étudiées et reproduites ? De plus, le Seigneur utilisait 
régulièrement plusieurs « techniques » pour ouvrir 
l'esprit de tous ses auditeurs. » 

 
 
 
 

 
Deux chapitres de ce livre se 

concentrent sur la nature de l'œuvre de 
l'Esprit dans l'âme lors de la régénération 
et de la conversion, en distinguant les deux 



 

et en montrant le rôle authentique de la 
persuasion évangélique. 

La Confession de foi baptiste de 1689 
Mise à jour avec des notes du Dr Peter 
Masters 91 pages, broché, ISBN 1 870855 
02 7 C. H. Spurgeon a déclaré à propos de 
cette grande confession : « Ici, les plus 
jeunes membres de notre église 
disposeront d'un ensemble de 



 

vérités dans un petit format et, grâce aux 
preuves scripturaires, ils seront en mesure 
de donner une raison de l'espérance qui est 
en eux. » 

Ce brillant résumé de la doctrine (de la même famille 
que la 

Confession de Westminster), avec ses précieux 
textes de référence, a été légèrement mis à jour au 
niveau de la ponctuation, et les mots archaïques ont 
été remplacés. Des explications utiles des phrases 
difficiles ont été ajoutées entre parenthèses en 
italique. Un bref 
historique de la Confession, avec un index, est inclus. 

(Compilé par les principaux théologiens baptistes 
britanniques du XVIIe siècle et adopté par deux 
assemblées d'églises baptistes en 1677 et 1689). 

Autres titres Wakeman du Dr Masters : 
Les chrétiens doivent-ils boire ? 
112 pages, livre de poche, ISBN 1 870855 12 4 

La nécessité des écoles du 
dimanche (par Peter 
Masters et Malcolm H. 
Watts) 
112 pages, livre de poche, ISBN 1 870855 13 2 

Les hommes du destin 
172 pages, livre broché, 42 illustrations ISBN 
1 870855 
03 5 



 

Des hommes déterminés 
167 pages, livre broché, 41 illustrations ISBN 
1 870855 
04 3 

World Dominion - La grande ambition du 
reconstructionnisme 
52 pages, livre broché, ISBN 1 870855 16 7 

Ces  livres  sont  disponibles  dans  les  
librairies 



 

chrétiennes ou auprès de l'éditeur : The 
Wakeman Trust, 5 Templar Street, Londres 
SE5 9JB. Tél. : 071-735 7989 



 

Les jeunes chrétiens, de nos jours, sont confrontés à une grande confusion quant à 

l'enseignement du Saint-Esprit et à la manière dont Il baptise, 

Il bénit et oint le peuple de Dieu. Des déclarations contradictoires et des idées divergentes 

émanent d'une nouvelle génération de livres de style anecdotique, qui ont tendance à ne pas 

examiner de près les passages bibliques sur le sujet. 

Dans cet ouvrage, le Dr Masters guide les lecteurs à travers les versets bibliques afin d'établir 

chaque point et de répondre à chaque question posée. 

Quand le croyant est-il baptisé dans l'Esprit, et qu'est-ce que cela signifie ? Y a-t-il un second 

baptême ? Comment l'Esprit témoigne-t-il exactement avec notre esprit ? Comment l'assurance 

vient-elle ? Le croyant doit-il lutter contre le péché, ou le Seigneur mène-t-il le combat à sa place 

? Devons-nous être vidés et brisés pour recevoir la bénédiction ? Qu'est-ce que le ressenti 

(“filling”) du Saint-Esprit ? 

Des réponses claires et bibliques sont données à toutes ces questions, et il y a une annexe sur 

la controverse concernant les « douze d'Éphèse » et sur la question de savoir si leur expérience 

prouve ou non la nécessité d'un baptême dans l'Esprit après la conversion. 



 

 



 

 
 
 
DU 
SAINT-
ESPRIT 

 
 
 
 

 
Les jeunes chrétiens d'aujourd'hui sont 

confrontés à de nombreuses conclusions 
sur l'enseignement du Saint-Esprit et sur 
la manière dont il baptise, remplit et oint 
le peuple de 



 

Dieu. Des déclarations contradictoires et 
des idées divergentes émanent d'une 
nouvelle génération de livres de style 
anecdotique, qui ont tendance à ne pas 
examiner de près les passages bibliques 
sur le sujet. 

Dans cet ouvrage, le Dr Masters 
guide les lecteurs à travers les versets 
bibliques afin d'établir chaque point et 
de répondre à chaque question posée. 

Quand le croyant est-il baptisé de 

l'Esprit, et qu'est-ce que cela signifie ? Y 

a-t-il un second baptême ? Comment 

exactement l'Esprit témoigne-t-il avec 

notre esprit ? 

Comment l'assurance vient-elle ? Le 
croyant doit-il lutter contre le péché, ou 
le Seigneur mène-t-il le combat à sa 
place ? Devons-nous être vidés et brisés 
pour recevoir la bénédiction ? Qu'est-ce 
que le fait de ressentir l'Esprit ? 

Des réponses claires et bibliques 

sont données à toutes ces questions, et il 

y a une annexe sur la controverse 

concernant les « douze d'Éphèse » et sur 

la question de savoir si leur expérience 

prouve ou non la nécessité d'un baptême 

dans l'Esprit après la conversion. 
Le Dr Peter Masters est depuis 1970 

pasteur du Metropolitan Tabernacle (« 
Spurgeon's ») dans le centre de Londres, 
une église réputée pour son accent mis 
sur l'évangélisation et fréquentée par de 
nombreux jeunes de tous horizons. 
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